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Stoat de Strasbourg , ci-devant Jurifconfuhe du college 
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LTBSTQIRE DES HETTMANS 

DES CdSAftUESv 

Et d& c* qui s*tftpdffcd£,fl$&zep$^$l>U 
dans Tilkraitie.'' ' 

XJ E grand-prince de Lithuanie profitant 
de l'e*tat de foibleffe ott les divifions fur- 
venues entre les fils de Wla&mcr , apres 
fa mort, & l'invafion de Batti , avoient 
re*duit la Ruffic , s'avan^a vers Kiov J 
:& de*fit pres de l'Eepene les princes 
rufles qui avoient vouhi soppofer a fes 
defleins. Le fruit de cette vi&oire fut la 
Tome II, A 






a Hi/ioire dei Heitmans * : , 

conqu&e de la pfineipautd de Kiow, off 
le prince de Lithuanie dtablit y pour gou- 
verner en fon nom , c eft-i-dire y en qua- 
lit^ de n^mefthik , Mindon 3 prince d'Ol- * 
vthansk. La principaut^ de Kiow refta 
dans cet 6tzt jufqu'en 1 340, que mourutle 
prince Simeon Olekovitfch , qui avoifc &abli 
les dglifes & les fetfches d&ruites par 
1340. Batti. A cctte ^poque, Cqfimir I* roide 
Pologne, drigea la principaut& de Kiow 
<% :^?Mvernempnt ^ : & paixagfca tout & la 
Petite - Ruf&^eri/pbftions de tertea^ qu il 
diftrilsdaM^sSLiflFes teconnus pbiif hon- . 

ri6te^«^cj|w4P vo i ent avoir k m£ro~e 

irang que" 16% IgtotUshoinrnes Polonois , 
& s'engager par ferment a ddfendre les 
terres quUs tenoient de hii , cbntre les 
efforts des ehriemis qui auroient pu vou- 
loir les enlever a la Pologne. II leu'r 
donna pour chefs des vojevodes y des 
caftellans, des ancieris , des juges > &c. 

Les rois , fucceflfeurs de Cafiwxr r Be 
entrautres Jagelb j Wladijkv > ffls de 
Jagtllo * & Alexandre i fUs de Cajimif % 
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des Cofaquesl \ * 

<$ff t egnerent jufqn'au quinzieme fiecle ' 
confirmerent k hat couronnement leal 
Miturions de Cq/imir 1. 

Sigifmond I, roi de Pologne, dont lea 
defcendans fuivirent fexemple en ce 
point, affermit & augmenta les privileges 
des Cofaques. De toutes les graces quil 
leur accorda, la plus effentieliefansdoute 
fat le droit de fe choifr un hettman. 

Eh t$o6 , Prepay Land^honski ; Xfo6ni 
it la famille des fenateurs. poionoi$ 
de ce nom, fit hettman des Cofaques- 
Saporogues & de ceux de fUkraine. 
K honora ce nom auffi Hen que le 
fien en enlevant aux Turcs pendant les 
guerres qu ils firent contre la Pologne , 
ce quils avoient jufqu'alors conquis de 
terres dans la Petfce-Ruffie. 

En re'compenfe de ce fervice , Sigtf. r - 0# 
mottd abandonna en i $40 aux Cofaques les 
terres voifines des catara&es du Dnieper 
foit en deck foit en de-la , pour en jouir 
a perpeYuite 4 , a condition de s'oppofer 
aux invafions desTurcs & des Tartares. 

A ij 



4 ffiftoirc des Hcttmans 

Demetri y prince fPifchnevetfd y fuju 
unanimement 6hi par les Cofaqnes pour 
fuccdder a Predjlav Land^ibronski 9 & a 
fa mort il fut remplacd lui-m6me par 
jLuJlathius y prince RufchinskoL 

Ce fut lui qui fit tous fes efforts, 
pour endurcir les Cofaques , y les accou- 
turner a la fatigue & a la peine , & les, 
£guerrir. Ceux qui ne voulurent pas lb 
prater a cette difcipline , fe retir&rent 
en-deca des catara&es dans des ddferta 

quils ddfrichereiit j ouils fe nourrirent de. 

* » » 

betes fauvages 6c de poiffons y . 6c con- 
vinrent de prendre le nom de Cofaques* 
lis fe diftinguerent dans la fuite par le 
mal qu'ils firent aux Turcs dans leurs . 
expeditions fur le Danube. 

Tandis que ,les Cofaques avoient pour 
chef le prince Rufchinskoi , Melinderci ^ 
chan des Tartares , entra dans les dtats 
du grand-prince de Mofcoxr , portant 
par- tout le fer 6c le feu. A cette nou- 
velle y Sigifmond raffembla un grand 
jiombre de Polonois , habitans des envi- 
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lies Cofaques; 3* 

tons du Jaik (a) & de Cofaques de 
FUkraine 9 a la t&te defquels il marcha 



(a) La riviere de Jaik a (a (burce dans cette parti* 
du mom Caucafe, que les Tartares* appellent Arall-tag, 
a 53 degres de latitude, & 85 degres de longitude 5 fon 
cours eft du nord-nord-eft aufud-fud-oueft . & elle (ede- 
charge , apres un cours d'environ 80 lieues d'AUemagne $ 
dans la mer Cafpienne , a 4; lieues a l'eft de l'embouchure 
de la riviere de Wolga. La riviere de Jaik fait la fron- 
tiere de ce c6te* , entre 1'empire de Ruffie & les etats du 
chan des Kalmuks ; (es bords font abondans en paturages y 
niais ils font fort dlpourvus de bois , fur-tout vers la 
mer Cafpienne. Cette riviere eft d'une abondance in- 
croyabie en toutes fortes d'excellens poiffbns , qui vien- 
Jient au commencement du printems en fi grande quan- 
tity de la mer Cafpienne , dont les eaux font extreme- 
jnent ialees , chercher Teau douce de cette riviere , qu'ils 
barrent quafi le courant de Peau , & qu'on peut en prendre 
de la main tant qu'on veut. Ceft de ce poiflbn appeUc* 
cetrina , peche* dans la riviere de Jaik » 8c dans celle 
de Wolga , qu'on tranfporte les oeufs (ales par toute 
FEurope (bus le nom de caviar. Depuis la fameufe re- 
voke de Pugatfcheflf > qui a tant ravage* oes contrees, 
rimpetatrice aujourd J hui regnante a voulu anlantir juC- 
qu'au nom & i la m£moire de ces Cofaques du Jaik* 
en ordonnant qu'on ne donneroit plus a l'avenir le nom 
de Jaif iUcette riviere , mats qu'elle porteroit celui d'U- 
ralskaja - Rena , ou la riviere d'Ural 9 & le nom do 
leur Vilje Jaiczkoi-gorod celui d'Uralskoi-gorod. 

A iil 
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6 Hifioire des Beumatts 

contre Bielgorod qu il prit, d£fit Tarm^e 
des Turcs & des Tartares qui fe hltoient 
de venir fecourir cette ville , & s'en re- 
tourna xouvert de gloire & charge de 
butin. 

4 • 

Ceil a cette £poque que les Polonois , 
habitans des rives du Jaik , convinrent de 

C prendre le nom de Cofaques y & que ceux 
des Cofaques qui s'&ablirent aux cata- 
ra&es du Dnieper , rdfolurent d'y vivre 
ddformais en communaut^ dans une habi- 
tation qui s'appelleroit fetfche ou cofch. 
Bien loin d*y refter tranquilles & dans le 
repos , ils montfcrent dans les barques 
quils avoient conftruites avec la plus 
grande ardeur & une extreme prompti- 
tude, pour aller inquidter les Turcs jufque 
dans leurs villes & leurs forts. Tant de 
bravoure couvroitles Cofaques de gloire, 
& c'&ok pour la partager, que les plus 
illuftres Polonois ambitionnoient Hion- 
neur d'etre leur hettman. 
A la mort du pririce Rufchinskoi , arri- 

i;^3. v£e en 1543 , Wcnjchik Chmdniifcoi ± 



2es Cofaques. 7 

par les fuflrages unanimes des Cofa- 
ques , devint leur hettman 5 & remporta 
avec eux une vi&oire entifcre fur les Tar- 
tares de la Grande-Horde , pr£s de Saflaf 
en Volhinie. 

Jean BaJUovic[ 11 ravageant la Livo- x^i 
nie & FEftonie, fit mine d'en vouloir auffi 
aux duch^s de Courlande & de Semi- 
galle y & pat-la obligea le due de Cour- 
lande a demander Incorporation de foa 
duch6 & la rdpublique de Pologne; ce 
qui s'ex&mta a LubKn en iftfp. 

Chmelniiki dtant mort en 1J74, fous *j74i 
le regne de Henri y roi de Pologne , qui 
eft corinu fous le nom de Henri HI y roi 
de France , les Cofaques fe r^unirent 
pour Clever Swergovskoi a la dignitd de 
hettman. Appelld au fecours de Jean, 
hofpodard de Valachie^ contreles Turcs ^ 
il fe mit en campagne. avec fes Cofaques. 
Apr&s des prodiges de valeur & avoir 
battu les Turcs dans qu^torze rencon-r 
tres , il eut le malheur d'etre maffacr^ 
avec fa troupe, 

* 

A iv 
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$ "Hifiolre de Hetttnans 

i$l§^ Le cnbix des Cbfaques tomba crifmte 
■fur ' Bogdanko , qui ayant rariiaflte les dd- 
bris de l'armde de Sirergovskoi 9 les me- 
na en Crim^e. do tit il les mit en pbflef- 
fion. Sa bravoure lui attira d'honorables 
* t^moignages d'eftime de Batori , qui rd- 
gnoit alors en Pologne. Geprince lui donna 
nn boulava ou baton de commandement 
& large pomme, un dtendart, un bunt- 
fchuk ou queue de cheval , & un cachet 
fur lequel &ok grav£ un cavalier por- 
tant un fabre nud 6ltv6 au-deffus de fa 
t§te 3 laquelle &bit a demi-couverte d'un 
grand bonnet y avec une corne fur le 
cot£ en place d'aigfette. II lui donna 
auffi des affiftans pour le foulager dans fes 
fon£tions. 

Etiennc Batori cr^a parmi les Cofaques 
des juges , des fecrdtaires , des aides-de- 
camp , des colonels > des centurions & 
des attamans. Enfuite il leur fit pr£fent 
de Tancienne ville de Tfchigiriri & de 
celle de Trecbtemirof y avec un couvent 
pour y &abJir leurs quartiers d'hiver, 



des Cofaques. y 

#l il donna a chacun d'eux un ducat fie 
une pellffe par an d'appointemens. Ce 
fut encore fous fon rfegne que les Cofa- 
ques firerit une expedition en Afie, £ 
plus de ihille lieues de leur pays., s^em- 
parferent.de Trapefunt & Trebizonde, 
ddtruifirent Sinope -> fie vinrent prefqu aux 
portes de Conftantinople , dont ils rava- 
gerent les environs ' 6c ou ils firent un 
rkhe butin* . 

Ces exploits firent naitre la defiance 
dans Tame de Batori , qui d&s-lors prit la 
rtffolution d'expofer les Cofaques a des 
perils certains pour tacher de les perdre. 
Ces difpofitions du roi dtant connues 
des Cofaques , ils envoyferent quelques- 
uns des plus anciens d'entr'eux pour faire 
une confederation avec Ifes Cofaques* du 
Don. Cette demarche augmenta la craihte 
du roi de Pologne ;: & les envoy & ay^ant 
rapporte utie reponfe favorable 9 les Co- 
faques sfifs des fecours de leurs confreres , 
revinrent & leurs habitations pr&s du Dnie- 
per x fie continuerent de harceler les Tar- 



jo Hijloirc des Hettmans 

tares. Gependant Bogdanko vint & moit- 
rir , & Podkova , Tun des plus fameux 
Cofaques, lui fut donnd pour fuccef- 
feur , mais il ne refta pas long-tems en 

i|77. place. Les Cofaques, en 1J77 x conf&- 
rfcrent de fan aveu la dignkd de hettman 
a Schachy qui promit a Podkova de i'dlever 
avec Taide des Cofaques au rang <Tho£- 
podar de la Valachie & la place de rhof- 
podar Pierre , que les Valaques venoieat 
xle d^pofe*. 

Podkova remporta far eux deux vi6- 
toires > mais refiifa de les gouverner > crai* 
gnant de fe mettre entre leurs mains. II 
y tomba cependant & fut livr^ au roi r 
de Pologne , qui lui fit trancher la t&te k 
Lvof ou il &oit alors. Les Cofaques 
prirent fon corps & finhum&rent dans le 
couyent cje Kannef. .. ■ ■ 

1578. Pen^apt que Schaeh fut chef des Co- 
faques , ils ne s'ocpup£rent qu'& venger 
fur les Valaques la mort de Podkova * 

par des incurfions continuelles dans leur 
pajrs , qui occafionn&rent des plaices du 



des Cofaques. u 

fultan des Tx^rcs au roi de Pologne ( a ). 

Schach mourut en \$$z , & Skalafupp X yp 2# 
fut choifi par tous les Cofaques pour 
hettman. II eut le malheur d'&tre pris fur 
mer par les Turcs qui le firent mourir. 

Pendant quil gouvernoit les Cofaques \^7 % 
eri *593* plufieurs archirei de Tdglife 
grecque , le m&ropolitain deKiow, Mir 
chel Rahoji, & plufieurs autres dv£ques 
saffemblerent a Bereft en kithuanie, ou 
ils fe r£unirent a f^glife uomaine ; £c re- 
connurent la puiffance du pape ^ & le 
noble Kofenskii fut imanimement 6lu par 
les Cofaques apres la raort de Skalofupp. 
Celui-ci dtoit jaloux de rdtablir la reli- 
gion grecque ; mais fon z&le fut irtutile 
a la caufe qu il d&endoit ^ dar les Polo- 
nois auxquels il -faifoit la guerre pouj: 
foutenir le parti quil avoit ,e,mbraff<S , le 
firent mourir a Piatka la m£me annde de 
fon dle&ipn. * . * 



^im+m—mpi* 



(a) On irouyera ces glaintes $ntre les Pifeces juflifir 
cadyes , lcttre J # 



12 Hiftoire des Hettmani 

JJP4. L'an 1^4'vit done un npuvel hett- 
man. Ce fut Nalijraiko > qui &ant dans 
les m&mes fentfonens que fon prdd^ceffeur, 
fe conduifit audi de m&me. II cdntinua la 
guerre qontre les Polonois : il leur livra 
de frdquens combats dont il fortoit tou- 
* jours vainqueur. II leur br&la les villes . 
de Sluzk (a) & de Mohilof > & leur 
caufa les plus grands maux , mais la for* 
tune paffa bientot du cot6 de fes ennemis. 

*S97* Les Polonois le prirent en ijp7 avecle 
colonel Loboda & un nommd Ma\eppa 9 
non loin de Dubno & pres du petit boiirg . 
de Soloniza. lis furent tous trpis con- 
duits a Warfovie > ou on les brula dans * 
un boeuf de cuivre. 

Les Cofaques ^lurerit Pkrre Konaf- 
chevitfeh Sagaidatfchni. II s'empara fur les 
Turcs de la ville de Cafa ( b ) , d^livra les 



( ) Cette-ville de Sluzk, fituee en Lithuanie , appar- 
tient en propriete aux princes de Radimk 

( b ) La ville de Cafa eft fituee dans la Criraee fur 
un golfe de la met Noire a 4? degrcs \o minutes de 
latitude. Cette ville tomba de bonne heure entre les main* 




<tes x Cofaques. iy 

efclaves chr^tiens qui s'y tfOuvoient en 
grand nombre 3 & revint dans la fetfche 
apr&s avoir pilld toutes les maifons de la 
ville ; & enlcv^ toutes les richeffes qui 
$y trouvoient. 

Pendant que Sigifaumd r^gnoit en Po- 
l°gne , Zoikievski , hettman de la cou- 
ronne^ conduifit les Gofaques de FUkraine 
contre les Turcs y auxquels il livrii ba- 
taille fur la Zozora. , Michel Chmelnitfch. 
s'y trouva en qualitd de centurion oi* 
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des Tartares ; mais lis ne la garderent pas long -tenjs, 
car vers Taa \i6&, les Genois yinrent la leur oter , 9c 
y £tabhrent.le fiege de leur commerce dans i'Orjent •» 
♦ ce qui rendit sette ville pendant quelque terns une des 
plus floriflantes de l'Afie $ mais depuis. .que les Turcs 
s'en font empares en Tan 1474 v apr& que la yflle de 
Constantinople fut tumble entre leurs mains i la ville dt 
Cafa a beaucoup perdu de fon luftre .: jcependanc elie 
ne laifle pas d'etre; encore & pre&nt h meilleure Ville 
de la Crimee ; mais elle n'a quad point de commerce , 
a l'exception de celui des efclaves > que les Tartares de U 
Crim£e{ les Tartares Koubans , les Mingrelins , iesGlor- 
giens & auties peuples Nomades des environs y viennent 
amener en foule , & qui font tran(port& de-tt par tout 
les etats de l'empire ottoman , 8c mime julqu'en Afrique. 
feue ville peut avoir a prlftnt cinq a fix mille feux* 
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fetnifc* Ce Chmelniiki avoit d$a [&t£ eft 
qualit^ de fecr&aire , ou pktot de rece- 
veur , chez un flarofte , c eft-i-^dire, ancien 
de Tfchigirln 5 qui sappelloit Jean Dani- 
lovitfch. U avoit un fils nomm^ Sinovei s 
qu on appella audi dans la fuitcBogdan , 
qu it fit Clever avec foin , & k qui il fit 
appreadre plufieurs langues. 

Ceft vers ce m£me terns que les Polo- 
jibis r&iffirent par leurs intrigues a faire 
4£re hettnian des Cofaques-Saporogues 
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& foot ccf qoe Ton y Toit de beau en bittmens a itc 
conftftrit du terns des Gtaois. Elle eft habitee par des 
Jufifs , des MtflgrfiieitS' , des Chr&iens ,* Armlniens & 
Gvecs > & Catholiques Romains , & pat des Turcs ; 
&p*nd£ftt les Chretiens y font les plus nombreux , & 
jouiflefif d'une entldre libera* dans Texercice de leur reli- 
gion* Les Catholiques romains qu'oti y trouve , font 
pour fa pltipart de la pofterit£ des families genoifes , qui 
&oient Stabiles t* cette viile dtt terns que les Turcs en 
firent la ctfiqu&e. 

On trouve frnftription (uivante au-deflus de la pone 
de la t iUe de Cafa : 

• Ttntpm magnifici Juftini 
Baptifta dotifulis MDDDDLXXIII. 

If paroit qftt cette porte a itt bine du terns d'un 
tonfil g&KM d* cfc ftonu 
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Cufchka , qui peu apr&s firt pris par le* 
Turcs. Les Polonois lui firent Conner 
pour fucceffeur Borodoirkri. 

Ofman , empereur des Turcs , lrifttuk 
de la ~m&tntelKgence \ qui r^gnoit eiitfe 
les. Polonois & les <36faques , fie de la 
jaloufie qui engageoit les premiers k en~ 
levef aux aiitfes les occafions de fe figna- 
ler, en proftta poiir'attaqiier les Polo- 
nois iju'ii vairiqiiit; Michel Chthclni^d 
refta : fur le champ de bataille , & fort Ms 
fut pris ; mais deiii ans apr&s uri tar- 
tdte nbtttfn^ jtam , : l f acyta fie le ttitm 
en Tartarie* 

Enifoi , lei mSme Sagaidhtfihii que *&»• 
les 'Cofoques avoir diuhettriian en if>7^ 
fie quelesinrrigues des Polonois avoient 
r6duit a c£der le pouvoir a leurs crea- 
tures y trouva mo-yen 'de tuer le hettman 
Borodovka qui s'entendoit avec les Polo- 
nois y auxquels il devoit fa dignitd ; fie 
ayant 6t6 6lu de nouveau par le cpnfente- 
ment unanitne des Cofaques , il raflem- 
fcla j fans perdre de terns r fix mille Cofa* 
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ques de troupes r^guli&res 5 nombre- C6t\* 
venu avec les Polonois , les Cofaques qur 
accompagnoient ceux-ci , ^tant cenfHs 
fimples payfans ,&il accompagna avec 
cux les Polonois qui marchoient eontre 
Chotim pdiir combattre les Turcs qui 
furent vaincus. 

« ft • * 

Ge Sugaidatfchii &oit en m£me-tems 
pr^fet du couvent ^ nommd Kievo-Brad- 
skoi , c eft-a-dire , la fraternitd qui eft a 
Kiow * & il T^toit en m^me- terns de 
racad&pie (a ) fondle dans, la .m&me ville# 
1622, JX inourut eh 1.622/ & fut enterr^ daps 
fon couvent. 

Cette m£rrie ann^e, Sinovei ChmeU 
ni^Ai revint de chez les Tartares oil il 



(a) U faut entendre ici par academie ce que nous 
nommons ordinairement univerfite. Celle de Kibvr fut 
jiifqu'au terns de Pierre I , la feule qui exiflat , (bit 
dans la Grande., (bit: dans la Petite-Ruflie. Son origine 
remonte d un terns tresretiule , & (es claffes ont 6t6 
toujours fort frequentees. Le nombre des Itudkms mon- 
toit continuellement A cjuatrt mflle , & meme plus , qui 
s'y rendoient de tous les c6t<Js. On y enfeignoit la phi- 
Ufophie & la theologle. 

avolt 
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fcvbit &6 efclave* II dut fa liberty au 
roi de Pologne qui le fit officier de fa 
garde* 

Cette ann^e eft encore remarquable 
par les plaintes am&res que Conftantin 
Jvanovitfch } prince OJlrofckkii ( a ) porta 
dans le f&iat m&me centre les odieux 
traitemens auxquels dtoient expofds les 
habitans de la Petite-Ruflie. II fut forte- 
inent appuy^ par ceux que le roi de 
Su&de avoit choifis pour faire les m&nes 
remontrances au fdnat. II le fut audi par 
Wladijlav y fils du roi de Pologne. Des 
plaintes fi bien fonddes port^es par des 
gens fi refpe&ables furent inutiles* Les 
feigneurs polonois fans y avoir aucun 
^gard doublerent les impots que payoient 
les diffdrentes marchandifes parmi les 
Cofaiques. Ceux-ci fe d&ermin£rent en- 
fin, en 1624 y a ^lire pour hettnian un 1624* 
nomm£ lavas , (bus la conduite duquel 



(a) Le meme dont on voit la ftatue en marbre au 
louvent Petfchersk* a Kiow« 

Tome 11% £> 
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ils commenc£rent la guerre contre les 
Polonois , dont ils maffacrerent un grand 
nombre. La rdpublique qui 6to\t en guerre 
avec la Su&de , ne» voulut pas s'expofer 
en m6me - terns aux attaques de deux 
ennemis ; elle fe relacha avec les Co- 
faques , retira les ordonhances donndes 
a leur fujet , & par cette fatisfa&ion , 
r^uflit a faire la paix avec eux. 

Sinovei Michailovxitfch Chmelni^ki, que 
nous avons ddja vu jouer un fi grand 
role dans l'hiftoire des Cofaques , &oic 
alors aupres du roi de Pologne , 'dont il 
avoit gagn^ la faveur en lui amenant vi- 
vans les deux Cantemirs allies du Czar 
ruffe. Cependant il n avoit pu rduffir a 
faire foulager fes compatriotes dans la 
di&te qui fe tint a Warfovie , & a la- 
quelle il affifta eh qualite de ddputd des 
Cofaques. 

La guerre continua entre la Pologne 
& la Ruffie. Celle-ci perdit une bataille 
pr£s de Smolensk , dans laquelle p&irent 
jentr'autres fes g^ndraux Schein & Liflofl 
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Cette vi&oire ouvrit la Ruffie aux Polo- 
nois qui affi^gerent Belof. Enfin ils con- 
clurent la paix avec les Ruffes. 

Pendant le cours de cette guerre, 'en'i^jt 
1^33 y le hettman Jaras mourut, 6c les 
Cofaques lui choifirent unanimement pour 
fucceffeur Simon Perevi&ska; mais comme 
ils s'apperqurent qu il penchoit pour les . 
Polonois y & que ceux-ci reprenoient leur 
ancien plan d'oppreffion , ils le ddpo-> 
skr-ent & dhirent Pavluk. Celui - ci les 
conduifit a Kamenka contre Kohiepol^fd y 
hettman de la Couronne. On en vlnt aux 
mains , les Cofaques furent battus & re* 
pouffds jufqu'a Bofoviza. 

Koniepol^fd leur accorda la paix , 1? \6yj % 
6 d^cembre 1 637 , a condition qu ils lui 
livferoient leur hettman, en leur pro- 
mettant quil ne lui feroit fait aucun mal $ 
mais les Polonois ne tinreht pas mieux 
cette promeffe , que tant d'autres quils 
avoient faites aux Cofaques. Pdvluk fut 
conduit- a Vvfovie , & y eut la t&tz 
tranche. Les Cofaques lui dbnn£rent 

B i) 
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pour fucceffeur OJirani^a y & a celui-ci 
pour adjoint un Cofaque nommd Gunia 3 
dont la fageffe leur dtoit connue. 

Le traitcment fait a Pavluk & la con- 
duite des Polonois , &oit pour les Cofa- 
ques une preuve affez claire que le def* 
fein de leurs ennemis itoit de les d£- 
truire entierement. Animds par la vue 
des dangers qu ils avoietit a craindre y ils 
attaquent les Polonois & les ddfont dans 
les ddferts voifins de la riviere de Stariqa. 
Ceux qui &happ&rent a la mort dans 
cette journde meurtri^re demanderent la 
paix , & Tobtinrent des Cofaques ea 
jurant folemnellement qu ils ne feroient 
r plus inqui&ds dans la jouiffance de leurs 
privileges. 

La paix ne dura pas long -terns ; die 
fat bientot vioide par les Polonois > qui 
eurent la Mchet^ d'enlever OJiranhp 6c 
Gunia , & la barbarie tfe leur oter la vie 9 
apr&s leur avoir fait fouffrir les plus hor- 
ribles tourmens, Cqfim Sotnisk 9 ceft-a- 
jlire y chef de cent Cofaques de la villq 
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8e Kiow 5 p&it die la m£me manure avec 

ion fils. Beaucoup d'autres Cofaques furent 

la vitlime de la cruautd des Polonois; 

les uns p&irent fur la roue, les autre* 

par un genre de fupplice qui ne tombe^ 

roit pas dans fefprit du plus cruel fau- 

vage , & qui eft tout-a-fait digne de la 

cruautd raffinde des nations polities* On 

les fufpendoit a de longs clous avec lef- 

quels on leur ddchiroit les flancs > & d'au- 

tres &oient ^cartelds , rien n 6toit plus 

capable de toucher ni de fl^chir la cruaut<£ 

des Polonois. lis firent m6me rotir des 

enfans fur des grilsj ils en empalfcrent 

cTautres , puis les expos&rent a 1'ardeu^ 

des brafiers ardens ; on rdduifit a 1'efcla- 

vage ceux qui ne furent pas maffacrds * 

on ne refpe&a pas m6me les ^glifefr, 

elles furent profan&s, & les vafes facr^s 

vendus aux Juifs* 

Pakora Kofckuch fut 6\n en itfj8 hett- ifyg 4 
man des malheuseux reftes des Cofaques 
II lea ramaffa dans le deffeia d'aller ven? 
ger avec eux la mort de leurs compa* 
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triotes ; mais arrives a la riviere de Merla f 
Us revinrent (ur Ieurs pas , parce que le 
bruit fe repanditque le princ Jffifchno- 
V£%ki s'avancoit contr'eux ; mais cette 
crainte etoit- mal fondle , car la repu- 
blique avoit alors peu de troupes , 6c le 
foldat ne pOuvoit pas meme rdfifter a la 
rigueur .du froid. 

Koniepol^ki , hettman de la Couronne , 
craignanc que Ies Cofaques de 1'Ukraine 
lie fluent alliance avec Ies Saporogues , 
& voulant prevenir Ies fuites facheufes qui 
auroient pu en reTulter pour lui , fit batir 
la ville de Kodak pres des catara&es du 
Dnieper , & en donna l'entreprife a des 
Francois, Pendant qu'il s'occupoit de ces 
travaux , Sinovei Chmdmrfd vint vifiter 
ayec plufieurs Cofaques ce qu'on fai- 
foit. Koniepoltfd leur demanda s'ils n'ap- 
prouvoient pas qu'on conftruisit cette for- 

, tereffe ? Chmelni\ki repondit , en latin: Je 
n'ai encore vu auam ouvrage de main 
d'horome qui ne put £tre d&ruit par Ies 
hommes. 
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: Bulnk ? en 164.2 / fuccdda a Poltora 1642. 
Kofchuch. Sa raort &ant arrivde deux 1644. 
ans apr&s , Ies Polonois ne, permirent pas 
que les Cofaques ^luffent un nouvel hett- 
man. lis leur envoyerertt des Commif- 
faires tir& des families pplonoifes les 
plus acharndes contre les Cofaques, parce 
que toutes les terres de leurs maifons 
avoient 6t6 enlev^s a ces derniers. 

Sinovei Chmelni^ki jouiflbit alors d une 
terre appellee Subotof 9 que fon pere 
Michel avoit re<;ue de Danilovitfch , ftarofte 
de Tfchigirin , pour fes fervices , & dont 
le roi lui avoit confirm^ la ppffeflion en 
reconnoiffance de fon zele , & fur - tout 
de fes fucces contre les Turcs. X.e fils 
avoit &abli plufieurs payfans fur cette 
terre ; mais comme le podftarofte , c eft- 
a -dire , Taide de Tancien 3 C^aplinskl 
foup^onnoit fa fiddlitd > il la lui enleva , 
ibus le pr&exte qu'il ne convenoit point 
qu'un fimple Cofaque poffddat des terres y 
& il fe Tappropria. Chmelni^ki furieux % 
dit a Tufurpateur : La mere des Cofaques 

B i y 
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eft encore en vie y vous ne nous avez pas 
encore tout oxi ; auffilong-tems que nous 
aurons le fabre a la main , noiis ne ferons 
pas fans efpdrance* C^aplinski fur ces pro- 
pos le fit mettre en prifon , & donna 
plufieurs coups de baton a fon fils qui vou- 
loit d^fendre fon p&re : il y refta en- 
fermd pendant deux ans , au bout de£- 
quels il'fut ^largi aux prteres & aux ins- 
tances de la femme de C^aplinskt: 
*%7« L'an i £47 , Vladiflav , roi de PoJogne, 
rdpondit a Barabafch y aide-de-camp de 
la troupe des Cofaques y fur fes tr&s- 
liumbles remontrances au fujet des cruau* 
t6$ inouies que commettoient les Polo- 
nois fous fa propre fignature & fous fon 
fceau :_Si vous 6tes de braves Cofaques, 
vous avez encore le fabre & de la force y 
d£fen-dez - vous. 

Bogian Chmelni\ki forti de fa prifon , 
furprit cette fignature & la lettre du roi 
dcrite a Barabafch y & fe fauva avec ces 
lettres dans la fetfche des Cofaques-Sapo- 
rogue? , k 7 d&emfcre, Apres avoir 
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&meut£ fes camarades , ils fe jettfcrent 
fur tous les Polonois qui fe trouvoient 
alors dans la fetfche & les mafTacf fcrent. 

Cette m6me annde mourut Pierre 
Mohila 3 m&jropolitain de Kiow. Au prin^ 
terns de cette m6me annde 5 Paul Pototski* 
hettman de la Couronne & caftellan , 
envoya fon fils Etienne avec fix mille 
Polonois dans la Petite-Ruffle. Ce jeune 
prince y apr£s avoir re$u le ferment de 
Barahafchyhxi con&ra la place de hettman 
de la Petite -'Ruffle.} ii leva tout de fuite 
les fix mille Cofaques enregiftr^s, & lesen^ 
voya vers les catara&es du Dnieper pour 
faire la guerre au parti de Chmelnitfd y qui 
s'&ait foulev^ contre la Pologne. ChmcU 
nitfd de fon cot^ envoya des d6put6$ aux 
Cofaques duDon (a) , & les pria de lui 
«nvoyer des Cofaques enregiftrds. 
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(a) Les Cofaques du Don demeurent dans les gou- 
vernemens de Woronesch & d'Azof , & occuperit beau- 
coup de villes & de bourgs aux environs des rivieres du 
Don & du Donez. Leur origine eft *-peu-pres la raSme 
que celle des Cofaques de la Peute-Ruflie. L'etendue de 
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II engagea en m6rae - terns le ohah de 
|a Crimde 9 m^content de ce que les Po* 



leur terrein etqit tres-coiuulerable ; mats depuis Tan 1707 , 
qu'ils (e (buleverent , il a ete reduit a-peu-pres a la moi- 
lie 5 car Tan 1708 , lor(qu'ils rentrerent (bus l'obeiflance , 
ton fit de nouvelles demarcations dans leurs pays, (iiivarit 
le(quelles on leur ota vers l'orient toute la- riviere de 
Xuma ayec le terrein & les Cofaques du Jatk & de 
Greben , qui avoient ete jufqu'alors (bus lear de- 
pendance ; & vers Poccident on leur enleva la pro- 
vince entiefe de Bachmut , de faqon que leurs fron- 
tieres a&uelles commencent vers ^Occident a la petite 
▼Ale de Lugan . aupres de la riviere du Donez ^ vis-a- 
vis de Pembouchure de la riviere de Lugan ; de-la leurs 
Ijabitations s'erendent vers l'orient de c6te & d'autre 
aupres des rivieres de Choper, Bufiiluk & de Medve- 
diza , & finiflent au-dela du Don du cote du Cuban , 
a la riviere de Jagaia qui en ell a 20 ou 30 werftes. 
* Leur ville capitate s'appelle Czerkaskoi , elle eft (ituee 
-pres du Don a 60 werftes d'Azof. Cette vilJe renferme 
a-peu-pres cinq mille maifons baties fur de grands po- 
teaux , pour les garantir des debordemens du Don dont 
les eaux montent vers le printems a une telle hauteur , . 

qu'elles debordent de 10 werftes ou environ. Gette ville 

1 

fait la refideoce ordinaire de leur attaman Woiska ou 
de leur general , du woiskavo pifar ou du fecretaire % du 
jeflaoul , ou de l'aide-de-camp , des trente ftarfchines ou 
anciens , fans le confentement defquels 1'attaman Woiska 
n'ofe abfolument rien faire. 
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lonois lui avoient de nouveau refute de 
payer le tribut auquel ils s'&oient fou- 
mis (a) > a venir a fon fecours. 

L/an 1648 , le 2 mai il fe donna une 1648. 
bataille aupr&s de Schelda-woda y entre 
le fils de Pototfii & Barabafch d un cotd , 
& Chifielni^ki , chef des Gofaques > de 
Tautre. Les Polonois y furent ddfaits ; 
Potot^ki & Barabafch y ainfi qu'un tres- 
grand nombre de Cofaques qui dtoient 
fous le commandement de celui - ci , 
furent tuds y les autres faits prifonniers. 
. Les Polonois inftruits de cette d^faite , 
envoy&rent le hettman de la Couronne 
Potottfd ave.c Callnovski & une grande 
armde de Polonois contre les Cofaques. 
Ils prif ent Ieur chemin par les d^ferts vers 
Korfun , & s'avanc&rent contre Tarm^e 
des Cofaques , forte de huit mille hom- 
ines & de fix mille Tartares > fous les or- 
dres de Chmelnitfd leur chef. Auffi-tot que 
les Tartares virent les Polonois , ils com- 

— -. ■ 

(a) On trouvera les ventables circotiftances de ce 
tribut entre les Pieces jufiificatives fous la letcre J. 
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mencfcrent a crier : Ajila ! alia ! a Nafikiy 
Nafiki tiir , tur ! allons combattreles infi- 
d&lesj Ies voici arrives. Chmeini^ki avec fes 
Cofaques attaqua Tarrade des Polonois , 6c 
la d^fit entikrement aprfcs un combat des 
plus furieux ; il fit Potot^ki prifonnier avec 
plufieurs autres nobles Pojonois , dont 
il fit prdfent aux Tartares qui les emme- 
fierent dans leiirs hordes. 

Apres cette vi&oire Farmde de Chtnet- 
ni^ki s'augmenta confiddrablement ; il la 
divifa en rdgimens y il donna a chacun un 
ancien pour le commander , & de leur 
confentement il adreffa au roi & a la rdpu- 
blique de Pologne un placet con^u dans 
ces termes : « Les Cofaques nay ant pu* 
» exciter la compaffion des Polonois ku 
» fujet des torts confiddrables & fans 
» nombre qu iis en ont re^us , quoiqu ils 
a> en aient fouvent portd leurs plaintes , 
» foit par des ddput^s , foit par leurs 
>r tres - humbles remontrances y fe font 
» trouvds dans la ndceflitd abfolue da 

» chercher du fecours pour fe nxettre % 
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fc couvert de leurs injuftices. L/ayant 
» trouv^ chez les Tar tares , Us ont aban- 
» dontid ieufs femmes , leurs enfans & 
» leurs biens 9 & fe font rdunis aux Co- 
» faques - Saporogues leurs prote&eurs. 
» lis ont battu deux fois Tarmde de la 
» rdpublique qui les pourfuivoit ; cepen- 
» dajit malgrd ces avantages 5 ils font 
» pr£ts a rentrer fous la domination du 
» roi & de la rdpublique de Pologne , 
» pourvu qu it plaife a fa majeftd de faire 
2> ceffer entierement les cruautds inouies 
» commifes eflvers $ux ; de punir publi- 
» quement peux qui les ont exercdes 3 
» de garantir leur libertd a favenir ainfi 
» que leurs privileges. Cell tout ce qu ils 
i> demandent dans l'&at deplorable ou 
p les ont r^duits ceux qui auroient du 
» les foutenir. S'il plait a fa majeftd de 
» leut' accorder cette grace > ils font 
» pr£ts a demander pardon de faffront 
» qu ils ont fait a fort arm^e. Donn£ 
» dans le chateau de Bielaczerkof ,. ce 
>> 2 juiliet 1648 »• 
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Dans lam§me aande > Vneftejef, Ra~ 
danof & Oftap, colonels de Chmelnizki , 
qu on regardoit comme des anges tutd- 
laires envoyds de Dieu , ne pouvant plus 
fupporter les injuftices que les Juifs & 
les nobles Polonois commettoient dans 
la Petite - Ruffie , maffacrerent tous les 
Juifs qu'ils trouverent & fe firent payer 
une ran^on par les nobles. Le prince 
Wifchnovezki fut obligd de fe retirer de 
Lubna , & de retourner avec toute fa 
famille en Pologne ; les autres Polonois 
en firent de m£me. 

Dans cette m6me annee , Maxime Kri-* 
vonofs y fecrdtaire de Bogdan Chmel- 
nizki , prit Id ville de Bar y y tua tous les 
Polonois y a Texception du feul PototzRI 
qu il fit prifonnier : plus de quinze mille 
Juifs pdrirent dans ce maffacre. 

Au mois de feptembre de la m£me 
anndje, Bogdan Chmelnizki, accompagnd 
des Tartares , for^a le camp des Polonois 
& s'empara de toutes les richeffes qui fe 
ti;ouv£rent dans le bourg Peliafka ; & 
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comme on y devoit cdl^brer les noces 
cTun polonois de diftin£tion , tous les 
chariots charges de vaiffelle d'or & d'ar* 
gerit qu on y avoit conduits , tomb&rent 
entre les mains des Cofaques & des Tar^ 
tares. 

Le 31 oftobre de la m6me ann^e f 
Wladiflav , roi de Pologne dtant mort 
de chagrin dans fon palais de Lithuanie , 
fon frere Cafimir fut couronnd roi a War- 
fovie. 

Dans cette m6me annde , Bogdan 
Chmelnizki fe faifit de cinquante canons 
que les Polonois avoient places dans la 
fortereffe de Barafa ; il s'empara des viiles 
de Lvof & de Samoftie > exigea des 
fommes confid^rables des nobles pour 
les exempter d'etre prifonniers de guerre ^ 
& retourna avec ces richeffes en Ukraine* 
D&s qu il fut a Kiov il fe rendit a l^glife 
pour y remercier Dieu de tant d'heureur 
fuccfcs. 

Ce fut dans cette occafion que les Co- 
Ca<£ues de tous les rangs & de toutes les 
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conditions accoururent pour lui faire letff 9 
remercimens , & lui dohner le titre d& 
lib&ateur de la Petite - Ruflie. Chmel- 
nizki pour fe montrer reconnoiffant , alia 
a Perejaflavl r & demanda en manage fa 
comm&re , veuve du potftarofte Cza- 
plinski 9 la m£me qui parfes prieres au- 
pres de fon mari Tavoit d&ivr£ de la pri- 
fon y & ii l'dpoufa. 

Sur ces entrefaites les Polojiois en- 
voy erent a Chmelnizki y en qualitd d'am- 
bafladeurs y Kifieli , vojevode de Kio v y 
& le prince Tfchetwertinski avec leurs 
aides-de-camp pour lui apporter plu- 
fieurs prdfens ; favoir y une peliffe de 
petit -gris, un baton de commandement , 
une queue de cheval , la confirmation de 
la dignite d'hettman des Cofaques-Sapo* 
rogues , & lui Rttnt beaucoup de com- 
plimeris fur fon nouveau mariage. Chmel- 
nizki les re<;ut ainfi que les prdfens; 
& apr£s s*6tre entretenu quelque terns 
avec les d£put&, ceux-ci s'en retour- 
nkenu 

Quelques 
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Quelijues jours apr&s 9 KifielJ y wop- 
vode de Kiovfj lui'fenvoya un pFitre avec 
Ides lettres 1 par {lefquelles 'il- Te^lidkoit 
de rentrer fous la p'rote&ibn <k la Po- 

lOgtK. . .-.., 

Dans la m&me annde les foofpodars cfe 
IMdldavie & de Wafec&ie /ainfi que plu- 
fieurs princes des hordes tartares i Mi 
eftvdyetent: des*' ambafladeurs- poifl: lili 
-feire des complimens fulr fes viftdlres^ 
& k pri&reat de venir a leurc fecours 
contre leufs extremis.- ] • • J / c r ' ' 

Lempereurtifrc? liii envoya L eti ri*$m&- 
terns une amfcaffacfe en lui faifant pr£- 
fent duo caftan > £'efi>4-di*e d-uftepa- 
lifle , dun f&rfc\&4W Mton de corii- 
v mandemerit / &' donna ordre au pafcha 
de Sififtrie , & au chan de Crim^e de 
lui ehvoyer des troupes auxiliaif es ,\ car 
il n'y avbit point encode de trait£ enfcre 
le toi de Pologne &le fultan turc, 

€e fut auffi daris :: cette m£iine anri^e 
~qtteChmelnisfci eriyoyapour la premiere 
• fois des ambaflfedews au grand-prroee ;4e 
Tome II. C 
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Ruffle le czar Alexis Mkhailovitfch > le 
priant de veair a fon fegours, & de fe 
tenir fpr^t; avec fes troupe du cok6 do la 
Lithiianie , ppur recouvrer les terresqu'il 
avoit perdues dans la guerre deSmo^ 

164$. L'an '1649 *.kr chaij .de Cringe vint 

• en performs avec des troupes aufecbuitf 
de Chinejnizki, Les, 'Qofaques r^vtfus 

^firentcpnfointement av$c. liji lejfiege de 

v JBar^fa > ,6£ prefserent fi fort les £o1q- 

nois y qu'ils furent obliges de manger 1# 

chair des- <:hevaux; rj d$s< chien? y _ des 

.chats , des fouris , &c. Le roi de Pq- 

-JogBeJje hata luwnfrpe de les fecpurir 

• av$£ y®> corgs de ; vingt . mille hommes:; 
: mais les Cofaques ^tant all^s au-dev^int 
*delui .. le forc6rent.de s'en retourner. 
■j $t lmquidterpnt telleijienj? pendant to$tc 
.fa marche , que peu sea fallut qu'ils lie 

s'emparaffent ; cfe^t^t.fon . .bagage : ; ils 
-tu&rent- pendant cette ff retraite le premier 
. g^ndral Ofolinski , plyfi^urs auffes^fei- 
v . glomes de diftin&ipiii , <8t jpres de cinq mj^q 
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hommes~i.de forte que tom: le chemin 
6toit convert de mort$ 9 & Barafa fut- 
prife. Leroi fey oy tat. crop foible centre, 
ces deux armdes combines-, dcrivit une 

» 

lettre ta chan (a ) 5 p^r laqwelle il l'enga- 
geoit~ a abandonner les ; Cofaques. Sur 
cette pcopofition le, chan da: au porteur, 
que le roi eut a ltu payer, les cent .miUe 
ducats qu'on lui devoid ± q$& accordat} 
a tous les Cofaquea-Sapprqgues le gfw>< 
don & la libera* , &.qudi ; vepofc SH^fft 
ce qu 'il auroit a faire. Clypelnizkji den : 
inanda fur-tout qu il ,y cut a( i'avenir qjtja-s 
rante mille Cofaques enre^ftrds ij%u& 
toutes les places & emploip fuflfen; rejn- 
pli$ pardes Cofaques $ qye les Polo- 
noi$ ne fiffent a favenir aucune entre* 
prife fur leurs dglifes 3 leurs ufages. 6c t 
leurs prfetres , & que le mdtropolitain de> 
Kiow eut fa place dans le fHnat apres le : 
primat. 



. (a} jCttf lettre fc ttouYe j^rmljks Pieces juffific^ 
tires (bus h lettre B. 

. c ij 
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avec feize mille Cofaques , qiu chemkf 
faifant trouvfcrent au - dela du ^Dnieftre 
vitigt mille Tartares. Ces deux armies 
r&mies s'emparfcrent de Soroka, & di£mo- 
iirent Satfchava er* Moldavie. L'hofpo- 
v dar f ut obligd d'abandonner JalH & de fe 
fauver a Chotim, Les Cofaques Sc' les 
Tartares Tayant pourfuivi , enitourerent la 
for£t ou il s'dtoit retird?-, le prirent & le 
for cerent de : confentir au mariage de (a 
fille avec le filsde Chmelniski , & de 
payer en outre une fomme corifiddraMc 
aux Tartares pour racheter fa liberty. , 
Erlfin le roi Cafimir envoya aiix ins- 
tances rdit&ges de Chmelnizki & des 
Cofaques , la ratification du trakd de 
Zbbrov , pir lequel il les reconnut pour 
1 un peupie libre , avec la permiffion d'en- 
tretenir toujours quarante mille hommes 
fur pied* Chmelnizki fit- enregiftrer le 8 
mars cette ratification foijs la fignaiture de 
iNetfchaja , colonel de Braflaf / daDe- 
miati Mnogb-<xi^chnor, aide-de-camp* 
-g^n^raly & -d'QIHpe Wtgov$ki. •- 
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L'an itfyo , Kifieli ' 3 wojevode efe'itfp. 
Kiow, arriva en Ukraine avec un grand 7 
nombre de nobles Polonois , pour faire 
tie nouveau la demarcation de teifrs ter-" 
res ; mais les Cofaques s'y opposfcrent 
commc a une entreprife cojitraire au! 
trait£ de ?borov. ' ' l - 

Lorfquil fut queftion d'enregiftrer les; 
quarante mille Cofaques en vertu dui 
traitd fait avec le roi de Pologne , ces! 
peuples fe foulevfcrent contre leur bett- 
man. Celui-ci pout arreter cestroiibles; 
accorda a chaque Gofaqye la liberty d*6tre 
ou Cofaque ou payfan. 

Ce fut aufli cette ann^e que Chmel-. 
nizki commen^a d'entretenir des corref- 
pondances fecretes avec le czar de Jluf- 
fie^ qui fut bien aife de voir les Cbfa- : 
ques difpofts a fe mettre fous fa pro- 4 
te&ion. - 

Dans le m6me terns Chmelnifcki di- 
vifa tous les Cofaques en quinze regi- 
mens , ayant chacun leur colonel. II 
fit dreffer un dtart des hommes enre- 

C iv 
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gifceis* clan* chaqtfe regiment , & en ell* 
voya qapie au roi de Polognew 
. Voici les quinze rdginien$ / &; le$ nanus 
de lews colonels* 
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— des Gofaquesl J^r 

Outre ces Cofaques enregiftr^s , ily. 
cut un nombre infini de volontaires* . 

Dans le cours decette m6me annde, 
Of man Aga ■, ambafladeur du grand- 
fultan , fe rendit aupr&ff de Chmelnizki y 
& lui prdfefita de la part de fon maitre 
un fabre , un caftan & le baton de com- 
mandement ; il lui propofe en m£me^ 
terns de renoncer avec toute la nation 
cofaque a la prote&ion de la Pologne, 
pour fe mettre fous celle.des Turcs* 
ChmelniskLbien iqftrnit de f&roite union 
qui fubfiftoit entre le chan de Crimde & 
le roi de Pologne , craignant de fe trou- 
ver entre deux feux « & de devenir avec 

\ _ 

toute la Petite-Ruflie efclave des Polo- 
nois , ne donna point a rambaffad^eur 
turc de . rdponfe pofitive , & ne chercha 
par tQutes les raifons quil put lui alle; 
guer , qua gagner du terns pour prendre 
plus siirement fon parti fuivant les cir- 
conftances. 

Peij de tems apr&s Neredin Aga, en- 
voy^ 4e Ja part du chan de Crimqe , 
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vint ' trouver Ghmelnizki pour 1'enga- 
ger k y declarer la guerre atr czar de 
Ruflle , conjointement avec lui & avec 
les Polonois. Mais Pototzki / hettman de 
la CouronneV qui campoit aux environs 
de Kaminiek - Podolski , ayant fait faire 
a Chmelnizki les menaces les plus outra- 
geantes >• eri lui reprochant la conduite 
quil avoit tenue envers Thofpodar de 
Moldavie > indifpofa fi fort Thettman des 
Cofaques 9 qu il mit tout en ufage pour 
attirer le chan de Crimde dans fon 
parti. . '* ' 

t6?j. L'an 1657 , le roi de Pologne Cafi- 
nrir fit favoir atoute la r^publique quelle 
eut a fe preparer inceffamment a la guerre. 

Les Polonois tomberent a rimprovifte> 
fiir Braflavskoi & fur le corps de Cofa- 
ques quil commandoit dans le bourg 
Krafnoje > & le* maffaer&rent avec toua 
les fiens. . . . . . 

Mais Bogun ayant traverf<S avec une 
autre tfoupe de Cofaques la riviere de 
Bog y . attaqua les Polonois aiiptes da 
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«euvetit Wenezkoi , les ddfit , & s'em- 
para de toutes leurs richeffes. 

Dans la m6me * annde >les Polonois 
s'&ant raffembl^s de nouveau aupr&s dti 
couvent \7enezkoi > & y ayant dreflte 
leur camp , le colonel Gluch fe Mta 
dialler avec les Cofaques au fecours de 
fes confreres. Son : afriv^e jettrtellemerit + 

Y&pouvante parmi les Polonois , qufls 
qukt&rent leur camp & le iui abandon- 
ment. Dans leur fuite lis perdirent le 
colonel de Karmef dans^fe bourg Kupt- 
fchinzi. • 

Dans ces circonftances le roi de Po- 
logne -cnvoya demander du fecours au 
due de Courlande , ce prince n'&ant 
point obiig^ den fournir aux Polonois 
hors du pays. Poiir Ty engager r le roi 
& la^publique lui promirent de tecort- 
( noitre par- un a£te authentique , que ce 
n'&oit point une obligation , mais un 
pur effet de fa bonne yolont£ & de fon 
afle&ion envers la Pologne & fans tirer 
& confluence pour Tavenir. Le roi 



] 



£4 Hiftoire der Hcttmans 

Fernanda aufli au marggrave de Brands 
bourg le corps de troupes quil &oit 
tenu de fournir comme feudataire de la 
r^publique. Ce^ecours iui ayant 4x£ 
accord^ 9 les troupes de Brandehourg 
pafs&rent en Pologne fous le cornman- 
dement du gdndral Donshoff. Toutes ces 
troupes auxiliaires rdmiies aux Polo- 
nois , formoient une arm^e de pres 
de trois cens mille hommes. Le roi Cafi- 
mir s'&ant mis a la t6te dune fi belle 
armde > marcha vers Bereftez for la ri- 
viere de Stira , dans la r^folution d'atta- 
quer les Cofaques.- II leurlivra bataille. 
le 31 juin itfj7. Au premier choc Les 
Cofaques fe porterent avec furie fur les 
Polonois & en firent un affez grand car- 
nage. Les Polonois- fe foutinrent cepen- 
darit, & comptant fur le grand nombre 
. de leurs troupes , : ils tent&rent d'eave-* 
lopper Tarmde des Cofaques & des Tar- 
tares. Leur pro>et r&iffit : Hmprudence, 
du chan qui ne fut pas profiter de* hau- 
teurs dont il &oit maftrQ x faxopifa VtDr* 
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t£eptfife'& le fucces des Polonois ; 1* 

• * _ 

d&outfe d^ Cofaque^ & des Tartares £u.t 
complete 1 , & : le carnage qu on en fit fut 
fi grand , -que le chta-& Chmelnizki ayant 
pris ta fuite , eureht peine a fe lauver avec 
le peu de troupes qui leur reftoit , tout 
tear camp refta au : pdiivoir des vain- 
queurs. - ^ 4 - 1 ' ~ A 

- -Chmelriizki auqtod V apres cette d<P 
fake, il ne ceftoit tout £u plus~e[irune 
centaine <£ hdmmes ecfeappds au carnage, 
craigriafrt' de tomber eritre les mains; des 1 
Falonois , mit tout en ufage pour enga- 
ger le chan & venir a fon fecoursl II y 
cvtt at ce fujet de lorigues iidgociatidris; y ~ 

- Chmdhizki ay&rit-teconhu que le chan 
cherchoit & fe ^oncilier avec la Po- 
legne, •&. den tirer le plus d'argent quil 
ltti ieroit poflibie y ifiH offrit g^n&aleniet 
tout ce quil avoit y fit faire de nouvelles 
lev&tf dans fon jf>ays , &t parvint a for- 
mers uhe i nofcvelle : armde de Cofaques* au 
nonSbre? de cinquante' mille hommes , & 
obtlnt enfin un &cb 5 urs;de quarante mille 
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nombre ayant regagnd la Pologne pom? 
fe fouftraire k ces calamit&. Chmelniski 
faifit cette circdnftande ; & dansTefp^- 
ranee d'obtenir pour les Cofkques des 
conditions plus avantageufes , il renou- 
vella les Conferences avec les hettmans 
de la Pologne. Dfes lew ouverture on 
convint que le traitd de Zborcfv fervi- 
roit de bafe a celui qu on fe propofoit de 
faite. Le irkli6 ayant 6t6 dreiffd & approu- 
v6 des deux parties , il (at qiieftion de le 
ratifier. Sobieski & Pototzkf fe tendirent 
|>ouf cet efifetr afr'Vamp de Chmelnizki y 
&celui-ri fcrendit de m6me £u camp 
des Polonois ; airffi la tranquillitd fut 
r&ablie (a). • 

- Auffi-t6t que la paix fut conclue, les 
Polonois prirent leurs qdartiefs d'hiver 
dans rUkraine ; mais ayant caufd pliifieurs 
dbmmages confiddrables aui Cofaqties, 
iblt ouvertement , foit en fecrer, ceux- 
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("a ) Le traitc fe trouve parmi les Plepes fuftifica- 
fives fous la lettre E m 
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fcVfe plaignirent hautement de Chmel* 
nizki fie de fa paix* 

Chmelhkki f pour fair e ceffer ces plain* 
tes 6c ces mutmures, 6c pour d^domma- 
ger en quelque forte les Gofaques , leur 
permit d'aller s'&ablir aux environs de 
Poltava & dans la Grande-Ruflie* Ceft 
a cette ^poque quils commenefcrent a 
former des colonies 6c a fe batif plufieura 
villes y telles que Sumi , Lebedin ^ Har- 
kof , Achtieka > 6cc* avec plufieurs au-» 
tres bourgs 6c habitations* 

Au printems de cette ann^e > Chmel* tfon 
snizki envoy a de nouveau vers Bafile^ 
hofpodiar de Moldavie , lui demander fa 
fllle Ir&ne qu il avoit promife en mariage 
pour fon fils Timoth^e 5 le menagant de 
Vy contraindre par la force* 

Les Moldaves foliiciterent vivement 
leur hofpodar a y confentir > pour ne pas 
voir une feconde fois leur pays expofi 
au pillage des Gofaques , 6c firent e& 
m6me -terns les plus grands dloges du 
jeune Cofaque* L'hofpodar qui ne poi*-* 
Tome 1L D 
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voit fe r£foudre n£anmoin$ h, donndr (k 
fille a celui- ci y ddpGcha en Pologne une 
pcrfonne de confiance pour prier le roi 
de s'oppofer a ce mar&ge, & de d^fendre 
z, Ghmelnizki de continuer fes pourfukes 
a ce fujet. En confequence le roi donna 
ordre 4 Calinovski , colonel de la Cou- 
ronne , de partir avec fix mille hommee 
de cavalerie , & trois mille d'infanterie 9 
pour s'oppofer a ce que Ghmelnizki en- 
trat en Moldavie. Celui-ci dcrivit au co-? 
lonel pdur favoir quelles dtoient les rai- 
fons qu on pouvoit avoir d'empScher fori 
fils d'aller chercher fa future Epoufe ; 
quil crayoit le roifon maitre trop Equi- 
table pour lui avoir donn6 des ordres 
pareils & pour fe m61er d'affaires qui ne 
rint^refToient nullement ; quil le priqit 
<le ne point s'oppofer a fa marche 3 fans 
quoi il ne pouvoit pas rdpondre des 6v4- 
hemens. Calinovszki , qui fe propofok 
de faire Epoufer lui - m6me fon iils a la 
princeffe Ir&ne > demeura ferme. Alorslfc 
Cofaque envoya au fils de Calinovski , %A 



r 



des CoftqutS* yr 

quarder a Nefchen , tin irheval auquel il 
avoit fait coiipef la cfini£re & la queue , 
& dont la briiie, £tok faite du criri 
de cette criniere j & il s'avan^a avec fon 
arm^e du cot6 de Batora ou les Polonois 
s'&oientpoftds. On en vint aux mains , 
les Polonois p&irent prefque tous dans 
ce combat. On apporta a Chmelnizki 
la t£te du g&i&al Calinovski ; & quel- 
que terns apres * le fils de ce gdndral fe 
noya, pr&g de Bubnovka «n tombant dun 
pont* 

Apres cetce viSoire les Cofaques tnafc 
iacr&rent tous les fiaroftes & feigneurs 
polonois qui tomboient entre leurs mains* 
Chmelnizki fuivi * des Tartar es s avan^a 
jufqu a Kaminiek * pour couvrir la fron* 
ti£re de ce cotd , fie pour donner le terns 
3 fon fils d'aller en Moldavie , tandis quo 
les Tartares fe rdpandoient dans la Po- 
logne > 6c y commettoicnt toutes fortes 

* 

Le fils de Chmelnizki s'e*tant femJur 
avec douzs railie Cofaques dans.la Mol- 

Di; 
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davie, fhofpodar lui donna aufli-tdt la 
princeffe fa fille en manage ; les noces 
fe firent dans Jaffi f viile capitate , en 
preTence des bojares & aux acclamations 
de tout le peuple. 

. Apres ce mariage , Chmelnizki envoya 
un expres au roi de Pologne , pour fe 
plaindre vivement du hettman Cali- 
novski , qui avec fon corps de troupes 
s'&oit oppofe* au voyage de fon His en 
Moldavie. Dieu , difoit-il au roi , ne 
defend a fes creatures ni l'eau , ni la nour- 
riture convenable , mais Calinovski a 
voulu fe reTerver les meilleures fources , 
& ne laiffer a mori fils que les mauvaifes : 
cette conduite a irritd celui - ci & tous 
eeux qui e*toient a fa fuite II finiffoit fa 
lettre en demandant tres-humblement par- 
don au roi de tout ce qui s'&oit pafle* , 
declarant qui! n'en e*toit point l'auteur. Le 
roi fans avoir dgard a fes excufes , ren- 
voya le depute* fens lui donner de r6~ 
ponfe. 

. .Ccs marques de mepris irriterent Chmel- 
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tuzkl; il envoya une feconde deputation 
au roi pour le m6me fujet. Ce monarque 
le fit ajTurer qui! ne pouxrolt obtenir la 
grace quen renvoyantles Tartares* & en 
dormant aux Polonois fon fils en otage* 
Ces propofitions indignerent fi fortChmet 
nizki \ que mettant la main fur fon fabre y 
il leur dit : Ceci me ddfendra fi.vous 
entreprenez de troubler mon repos > je 
fais & je vois aujourd'hui que touces vos 
manoeuvres ne tendent qu a me perdre ; 
fachez que je prdf&erai tou jours f amiti£ 
des Tartares a la votre , & que jamais 
vous n aurez mon fils en otage chez vous ; 
a peine eft - il marte que vous cherche* 
a le perdre par vos rufes & vos d&ours ; 
non y vous a en viendrez point a bout ; 
dites au roi qu il abfejrve fidelement le 
traitd de Zborov quil a confirm^ par 
fon ferment y & que nous ayons fign^ de 
notre fang, 

Apres le depart de cep d^putds, Chmel<* 
wz& crut que le moyen le plus propre 
pour fauver foa p^ys y dtofc de fe mettrej 

Diii 
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lui & les ftens ibu*' fe;proteflabn 3es 
Tares f 6c com me Gladfci y colonel do 
Mir gat od y & HuJiirttekto foi repr ochoteot 
cette d-marche * dtfarrt qu'il ne conve-* 
, noit point a des c&t&tetxs de ferntetftQ 
4bu& la prote&iori deb ihfideles, il fit fur 
fe champ couper h, ttte au colonel Gladki, 
& Hulianizkoi u'dvita le ra^me fort quea 
ft fauvant dans tm . couvent, 
frtf;^. :: L'an- 1 6 J 3 , le roi de Cologne lnfb*m4 
de ce qui ft paffoh *n UkraiiM} , cavoya 
Tfchernezki avec une arm^e poor y poi> 
ter lal gfcerre, Ce g&idtfal commen^a pa? 
yavager , bruler & tuer tout ce qui ft 
trouva fur fon paffage, Bogun eut ordr$ 
de Chmelniski daller a fa rencontre; 
Celuf-ei attaqua les Polcfnois , les difijt % 
Jes mit §n fuit$ & $ a Qmpara <fe leu? 
camp, 

Ce fut cette ; sftinde que mourut ft 
vojevocft de Kiow y Adam Kifieli , d$ 
I'iiluftre familft d$s Svaetolds • connus* 

Tqu8 te Wre de princes ou hitman's 4$ 
la Rtiflte, $s fan *U8* 
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Dans ce m6me terns le vojevode 
Metianskoi &Ragozij prince de Hongrie, 
ayant ddpofif fhofpodar de Moldavie, 
Timothde Chmelnizki vint promptement 
avec fes troupes a fon fecours 9 & rdta- 
blit fon beau-pere d«ns fon ancienne 
dignitd. Mais Metianskoi & Ragozi fay ant 
depof<£ une feconde fois , Chmelnizki foa 
gendre n eiit d'autre reffource que de fe 
renfermer avec fa belle-rn&re dans la ville 
de Sotfchava 5 ou il fut tu^ d'un coup d$ 
canon , & fon corps , accompagn^ de f? 
belle-m&re , fut renvoy^ a fon p£re. 

Le roi de Pologne s'&ant ddtermin^ a 
porter la guerre dans TUkraine , il raffem- 
bla une armde de quinze miile hommes f 
tant cavalerie qu infanterie , & s'&ant mis 
& la t&te. de cette armde y il s avan<ja du 
cot6 de Sehvanez. Chmelnizki alia aur 
devant^de lui avec fes propres troupes 
& celles du chan des Tartafes. II tnwor 
loppa les quinze mille Polonois , qui prir 
veVde tout fecours , & dtfol& par la 
fain* & par la rigueur du froid , furent 
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r^duits a quatre mille hommes. Dan* 
cette extr^mitd le roi de Pologne fit faire 
des propofitions de paix au chan des Tar- 
tares \ & lui envoy* de magnifiques prd- 
fens > s'engageant de nouveau par fer- 
ment d'obferver en tous points le trait^ 
de Zborov, & donnant en otage pour 
affuranee de fes promeffes les ftfnateur$ 
Laridzipronski & Ofelinzki, 

Le roi > aprfcs avoir pay^ un tfibut auffi 
confiddrable au chan des Tartares > fe crut 
ddlivr^ de fextrfime danger ou il fe t rou 
voit avec le refte de fon armde ; mais le 
chan fans dgard pour les pr^fens & les pro* 
*pieffes du roi, d&acha une troupe confi* 
durable de fes Tartares , les envoya dans 
Ja Lithuania ou ils firent un butin confix 
durable \ & ou ils enlevement plus de cinq 
mille perfonnes , avec d'autclht plus de 
fagilitd y qu on c^ldbroit d&is ces cir- 
Tonftances le manage du cofovskoi, un 
des nobles les plus confiddrables du pays, 
Les Tartares fe faifireht de tpus ceux 
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tn&es y parens , allies > amis 5 & m6m6 
des mufictens , 6c les emmen&rent captifs 
dans leurs pays. 

Chmelnizki apprit alors que par fes en-* 
voyds & par fes prdfens j le roi de Pp- 
logne avoit r&iffi a detacher le chan de 
1'alliance des Cofaques ; quils avoient 
form£ le projet de fe r^unir contre la 
Ruffie ; que le roi avoit promis de ne 
point pofer les armes qu il n eut rdtabli 
le chan dans la poffeffion du royaurpe 
d' Aftracan , que les Ruffes avoient ufurp£ 
fur les Tartares ; & qu'en confluence 
le chan avoit ordonn^ a fes troupes qu en 
traverfant TUkraine pour retourner dans 
leur pays > elles enlevaffent tous les Co- 
faques qu elles pourroient rencontrer y & 
qu elles ruinaffent tout le pays par oil 
elles pafferoient. 

.Pour conjurer am auffi violent orage, 
pr6t a fondre fur lui > f hettman Chmel- 
nizki raffefnbla promptefment totis fes Co- 
faques , leur fit envifager* Textr^me p^ril 
qui les men^oit de toutes parts, & leur 
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dit que 5 pour fauver leur patrie, leura 
femmes, leurs enfans , & m6roe leur 
propre vie y ils n avoient d'autre moyen 
que de fe mettre fous la prote&ion du 
czar de la Grande-Ruflie. 

L<es Cof^ques accept£fent unanime- 
merit cette propolition s & Ton convint 
cf envoyer iftceflamment Gr^goirS Hulia- 
nizkoi avec plufieurs autres en qualit^ dc 
commiffaires de la nation au czar de 
Ruffie , pour lui propofer de prendre 
fous fa prote£Uon les Cofaques & g^n£- 
ralement toute ¥ Ukraine, aux conditions 
_ d'ane liberty pleine & enti&re , & de la 
confervation de leurs privileges. 

Le czar ayant accept^ ces ofFres , ii les 
aflura de fa protection , leur fit de grands 
prdfens^ & les fit accompagner a leur 
retbur par Bafile Bafilevitfch Buturlin > 
bojarin > c eft-a-dire confeiller-privd , & 
par plufieurs; autre? bojares & nobles de 
la Grande -Ruflie > pour traiter d^finiti- 
vernent avec Chmelnizki & la jiatior* 
cofaquq fur tous tea point? qui lui avoieofr 
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55t£propcf<&* Ces envoyds £tant convenug 
avec Chmelnizki & les Cofaques de tons 
les articles prdiminaires du traitd v leur 
promirent , au nam de Ieur fouverain 5 
de les prendre fairs la prote&ion de k 
Grande-Ruffie , & de les faire . jouir . de 
terns leuts droits , privileges :&C libera 
t£s fans exception, Ces:pr$iminaires fir- 
rent fignds le jour des rois 1 6$ 4 , a Pere* i6$%> 
jaflavl 9 ok Chmelnizki & fes afliftans 
$*&oient rendus a cer effete » 

Les envoy^s du czar n exig&rent de 
Chmelnizki & des Cofaques , qtfe leur x 
parole & leur ferment de demeiirer pour 
ton jours fous la protection de la Ruffie ; 
de renoneer a jamais a celle de la Po* 
Jogne, & de fe detacher enti&rement de 
toute alliance avec le chan de Crim^e; 
qu a ces conditions le czar leur tiendroit 
parole fuf tout ce qu on venoit de leur 
promettre en fon nom* Le hettman , fes 
sffiftane & les Cofaques , ayant accept^ 
ces donditiohs avec tine entlere fatif. 

faSion, Us 4Q*mer$nt i W r parole , & 
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prStfcrent fur le champ le ferment quo* 
exigeoit d'eux; 6c en conf&juence Chmel- 
nizki envoya dans ioutes ies villes 6c tous 
les bourgs de TUkraine , pour faire prater 
le m6me ferment a toute la nation. 

Les envoyds de la Grande - Ruffie 9 
munis du traitd qu on venoit de conclure , 
reprirent auffi-tot la route de leur pays 3 
apr^s avoir diftribud aux Cofaques de la 
part du czar plufieurs martres , zibelines 
6c autres pr&ens confid&ablek Chmel- 
nizki 6c les Cofaques de leur cot6 les 
combl&rent de carefles. 

Des le mois de fdvrier 3 Chmelnizki 
envoya au czar une lifte des noms de 
tous les Cofaques , avec un m^moire tou- 
'diant les privileges , immunit^s 6c liber- 
ty de fa nation , afin' d'en obtenir la 
confirmation 6c la ratification y.tant pour 
lui que pour fes fucceffeurs* Ce m&noire 
fut . dreflte par Samuel Bogdanov ,- juge 
g&i^ral, Paul-Pierres > colonel de Pere- 
jaflavl } 6c autres perfonnes qu on leur 
avoit affoci&s* . Le czar les re^ut trfc«?i 
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gracleufement , accepta & confirma tout 
ce quils demandoient , declarant qu'ils 
jouiroient des m6mes droits que les fu- 
jets de la Grande-Ruflie, & leur fit expd^ 
dier en confluence fes lettres-patentes 
dans la forme fuivante : 

i. Les. Cofaques jouiront de lews 
anciennes libertds , privileges , immu^ 
nit^s & cours de juftice , ceft-a-dire , 
quils feront jug^s a Tavenir comme aupa- 
ravant par les antiens d'entr eux & par 
leurs affiftans; fans que les bojares, les 
vojevodes, & aucun feigneur de la Grande- 
Ruflie puifTent s'en m£ler. 

a. Si un Cofaque jneurt & laifTe des 
biens 9 fes foeurs, fa femme , fes enfans , 
bu fes plus proches parens , doivent £tre 
les h&itiers • fans leur ddduire la moindre 
chofe, ni mettre obftacle aux conventions 
& droits qu'ils ont re^us de leurs princes 
& des rois de Pologne. 

3. Le patriarche de Mofcow n'exercera 
aucun a&e de jurifdi£tion \ ni fur le m£- 
• jtropolitain de Kiow x ni fur fon clerg& 
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4. Dans les viiles de la Petite- Ruffle j 
il y aura des fermiers & des receveurs^ 
qui ramafleront Targent & le bled qui 
doivent former les revenus dw czar. 

5 . De ces revenus il fera payd a foixatite 
mille Cofaques enregiftrds trois roubles 
a chacun par an , le hettman recevra mille 
ducats y & jouira de Tfchigirin & de fes 
appartenances ; ils donneront aux afliftans; 
aux anciens > aux colonels & aux fotniks , 
ou pr^po&s fur cent Cofaques , a chacun 
h. proportion de fori grade. 

6. Le hettman ne recevra plus d'am- 
bafladeurs des autres puiflfances limitro- 
phes y ni de Korfun (a); & fi par hafard 
il lui en arrive , le hettman les enverra 
au czar. 

7. Le hettman de fon cot6 n enverra 
point cfambafladeurs a d'autres puiffan- 
ces , fans en avoir demand^ ragr&nent 
du czar. 



(a) Nom que les Ruffes donnerent anciennement £ la 
tilfe de Cherfon en Crimes.- 
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8. Le hettman n aura plus aucune Hal- 
fon avec le chan de Crimde ; il confer- 
vera feulement une amitte g£n£rale avec 
lui , pour empGcher que les Tartares ne 
viennent faire du d^g&t dans la' Petite- 
Ruffie- 

p. A la mort dun hettman , les Cofa- 
ques auront la libert^ d'en choifir urt 
autre a fa place ; & apr&s Tavoir choifi,* 
ils en feront le rapport au czar, qui le 
d^corera d'un Mtori de commandement i 
d'un drapeau & des lettres de crdance. ; 

10. Le hettman jouira des revenus du 
regiment de Tfchigirin , & le pof&dera 
avec routes fes d^pendances. ' 

ii. Les Cofaques jouiront dune en- 
tiere liberty , de tousr leurs privileges , 
immunity & prerogatives > fans que le 
czar , ou fes fuccefTeurs y puiffent jamais 
leur en 6tfer la moiridre chofe. Ils fe gou- 
verneront eux-m£mes felon leurs cou- 
tumes & leurs loix ; ils mettront ordre a 
tout dans leur pays , fens qu aucune per- 
fonne de laGrande-Ruflte puiffe s'en m£leri 
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Lorfque le roi de Pologne & le chatf 
de la Crimde eurent re$u 1? nouvelle de 
la foumiffion de Chmelnizki a la Grande- 
Ruffie y ils rdfolurent de leur declarer la 
guerre a tous deux. Chmelnizki inftruit 
de leur r&blution y en donna audi - tot 
avis au czar, quiiit raffembler fes troupes 
en d^ux corps d'arm& ; Tun fous les 
ordres de Choyanski fe porta dans IsrLi- 
thuanie ; Tautre fous le commandement de 
Biiturlin , alia joindre Chmelnizki. Celui- 
ci envoya les rdgimens de Nefchin \ de 
Zernigof avec huit autres , & quantise de 
Cofaques volontaires aupr&s de Smolensky 
pour joindre les troupes du czar 3 fous les 
ordres de Jean Solotarenko > en qualitd 
de vice-hettman y & il lui donna un b&- 
ton de commandement & une queue de 
cheval. 

Dans cette m£me ann^e les troupes du 
czar rduffirent a s'emparer de la ville de 
Smolensk; 

Le czar Alexis Michailowitfch , pen- 
dant ces heureux fucc^s • quittaMofcow* 

OUL 
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«h h peftefe manifefta > pour fe fetiref k 
tVrkfma. ■ . . . ^ 

Chmelnizki campd avec fed Gofaques 
aupfes de Jaftof > re^ut les appointemens^ 
tint pout lui que pour fon armtfe ; ilk 
■confiftoient en copeks d'of y d'argent , de 
teuivre & ducats , & fur tous les facs on 
avoit appof<£ le fceau avec l'effigie du 
czar* 

- Dads, la m^me tampagne r le vice*- 
hettman Solotarenko s'empara des vitleb 

-de G'omle & de Novoi * Buikof. Le 

» * 

.czar en ayant re^u la nouvelle > lui en- 
yoya de riches pr^fens% 

Le prince Radzivil > hettman de L& 
thuanie^ entra avec les troupes de la>Po- 
logne en Lithuanie , pour arrGter ids pro* 
gres de Ywcmfe vi&ofieufe du czar 6c des 
Cofaques* . Le cjsar Tayant appris* y en* 
•voya- ordre a fon amide* conjointemenc 
avecJ . celle de Solotarenko > d'aller au* 
devant de luL Les deux armdes fe ren* 
contr&rent aupres de la riviere de Bere* 
Tina* Radzivil qui ne fe crut pas en &at 

Tome IL " E 
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jfle jtenir ferme avec fon arm^e , fut chaflte 
& pourfuivi jufqu au fond de la Lithua- 
<nie > ou l'armde du czar & des Cofaques 
^empara de plus de deux cens villes 6c 
bpurgs , mit Wilepsk a contribution & 
brula Wilria. Apres ces exploits > le czar 
retQurna dans fa capitale ; 6c s'&ant plac6 
fur fon trone , prit en prHfence de fe 
cour les titres de Czar & d'Autocrateur de 
ia Grande & Petite-Ruffle & delaRuffie- 
Blanche;. 

:. jJLes Cofacjuea, qui fous les ordres^de 
^olotafrenko avoient ravag£ la Lithuania 
d'un bout afautre, revinrent aupr&s de 
lfi Viile de Starii-Buikof ^ ou ilsperdirent 
SfVloiacdnko j, qiai fut tu^ d'un £oup de 
fgfiK On envoy a fon corps 2t Koffim p<?ur 
£tre inhum^ dans Tdglife qu ? il y^v&itfait 
batir ; mais le feu ayant pVis- a l^glife 
pendant la cdr&nbnie y le cGrp$4e SqIo^ 
tarenko 3 la plus grattde partie &&cl&g6 
dc beaucoup de Monde p&ir&tt-d&ns lea 

flammes, - - 

Cette m&ne ann^e le roi de Pelcfgne 
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envoya cent mille florins d'or a Slam- 
derei , chan de Cfim^e , pour Fengager a 
Faire irruptio^ dans f Ukraine ; mais les 
envoy^s du roi n*ayant plus trouv£ ce 
chan en vie > s'adfefsefent a Melenderei 
fon fucceffeur > qui ayant touchd cet ar- 
gent y entra avec les Tartares dans TU- 
kraine > ou ayaht f encontrd dans . leurs 
courfes Tomilenka 5 fait depuis peu vice- 
hettman a la place de Solotarenko y ils le 
maflacr&rent^ " * * ' 

Cette anndie itfj.y >les Tartares joint? 16$ ft 
aux Polonois #> vinrent au, plus fort do, 
Y hiver attaquer les colonels de Chmel- 
njzki * Braflavskoi V Selehskcu * Venez- 
koi, Bogun & Podrppfaanskof , qur fe 
trouvoient pour lors a XJlman ; ttiais ceux- 
el s'itant fait jour a trayers des ennenris 9 
trouv&rent par, cette a&iqn courageufe le 
moyen de leur £qhappeiv : Les Polonoifc 
'joints aux Tartares aflerent enfuite attar 

qu6r avec toutes leurs forces Chmelnizki 

... '■ • • •■ * . » 

qui avoit rafferabte ies Cofaques dans 
les plaines > qui dans la Fuite en prirent 

Eij 
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le nom de Drifchipole , '& l'ayant en* 
tour^ de tous cotds pour lui 6ter toute 
communication & tout moyeri de re- 
traite y ils Fattatquerent fi vivement, qu its 
parvinrent jufquaux retranchemens que 
les Cofaques avoient faits avec leurs trai- 
neaux,& qui pour rdfifter a leurs attaques, 
mirent bas leurs fabres , & s'armant des 
timbns de leurs trairieaux , aflbmmoient 
les Polonois & les Tartares , & fe firent 
par ce moyen un rempart de corps morts 
en les entaflant les uns fur les autres* 
Cependant Cfimelnizki qui voyoit qu'il 
ne pourroit leur r&Ifter long-tems faute 
de provifions , ies troupes & lui dtant 
r^duits k fe fervir" de neige pour fe d£- 
faltdrer, que d'ailleurs il <£toit prefte de 
tous cotis y & que les ennemis cher- 
Nqhoient fur -tout a le prendre vivant y 
propofa a fe^ troupes . de fe faire jour au 
traVers des aflaillans y & cf^chapper ainli 
\ leur fureur. Les 'Cofaques ayant pris 
ce gdn&eux partly fe formerent en ba* 
taillon quarrd^ ceiix"qui.fe trouverent les 
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plus expoKs aux ennemis , fe ddfen- 
doient & les affommoient avec les ti- 
mons de leurs traineaux , pendant que les 
autres fe fervoient de leurs fabres le 
mieux qu'il leur itoxt pbffible. lis pat- 
vinrent ainfi a fe faire un paffage au mi- 
lieu de leurs ennemis > & fe retirfcrent en 
bon ordre & Biela-Czerkof ou Pufch- 
karenko , ou ils furent joints par un 
corps de pouvell^s troupes. 
r Apres une fi grande d£faite 5 les Polo- 
nois permirent aux Tairtares de fe retirer 
chez eux \ de mettre , autant qu ils 1c 
pourroient , tout a feu & a fang dans la 
Petite - Ruffle j & d'emmener prifonniers 
toiis les Cofaques qui tomberoient entre 

leurs mains, v ■ * 

Chmelnizki fur ces entrefaites , convint 
avec le bojar/Bafile Bafilevitfch Buturlin 
de rdunir leurs troupes & duller au- 
devant des Polonbis, afin de prdvenir 
le ddgSt qu'ils fe propofoieht de 4aire 
dans la Petit^-Ruflie. Its' fe portfcrent en 
eflfet fucceffivement avec leurs troupes a 
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Kaminiek Podolftii , a Lvof , a Samoftie, 
& de-la jufqu'a Lublin ; & s # &ant em- 
par£s de cette deroiere viile > iis la li- 
vr&rent au pillage & en emport&rent des 
richeffes immenfes. Ayant en m£me-tems 
9ppris que les Polonois y fous la conduite 
de deux hettmans, £b difpofoient a gaffer 
Ja Wifla , ils pafscrent eux-m&nes ce 
fleuve , & les deux armies s'&ant ren- 
contr^es , ii y eut entr elles une a&ion 
tr&s-vive , x>u les Polonois furent encore 
battus $c rnis en fuite. Apres ce combat 
ies Gofaques & les Ruffes reprirent le 
cherain.de la Petite-Ruflie. 

Chmelnizki de retour en< Ukraine* trouva 
le chan des Tartares camp£ pr&s le fleuve 
d'Oferna, Celui-ci Tattaqua j mais ddfef- 
p^rant de le vaincre > ii Tinvita a une 
conference > dont 1$ deffein dtoit de le 
detacher des Ruffes 5 enlui faifant les 
offres les plus avantageufes. Chmelnizki 
y.qpnfentit , pourvu que le cban lui en- 
voys douse otages choifis entre le$ prin* 

tCtpaux. ojSciers de/fon arm4<s« A leiyr 
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arriv^e , Chmelnizki fe ren.dit aupr& &i 
chan , en fe faifant accompagner #%tfi 
certain nombre de? principaux Cofaques* 
Le chan lui ayant reproch£ dans c$tte 
conference de s'6tre mis fous la protect 
tioA ; de la Ruflle 9 d-marche dont il fe 
repentiroit lorfqu il ne feroit plus tern**,' 
le chef des Cofaques lui reprocha -b 
< fon tour fon infid£lit£ a tous les enga- 
gemens qu il avoit pris avec les Cofaques ; 
qu'il ny avoit aucune suret^ a compter 
fur fon alliance ; que la mettant toujour* 
a prix , il pr&£roit celui qui donnok le 
plus dargent. Lui faifant enfuite le d£- . 
tail des domraages confid^rables qu it 
avoit caufds aux Cofaques dans le terns: 
m'6me de leur alliance mutuelle , il lui 
reprocha le trait^ fecret quil avoit fait 
avec le roi de Pologne, & done 'le* but 
• ! &oit de d&ruire totaletnent la Petite*- 
Ruflle , pourvu qu on le rdtablif dans le 
royaume d'Aftracah ; enfin il lui fit voir 
clakement Tindigmt^ de la conduite d© 
1 fon pr^ddceflfeur qui avoit abandoned 
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Jes Gofaques; aiipr&s de Bereftezko. Le 
ch$a «utr^ de tons ces reprochtes , me- 
pa<ja de mettre tout en oeuvre pour 
^ ^ perdre lui & fa nation. .Ghmelnizki , 
fens s'^mouvoir de fes promeffes , ni 
dfe ies menaces y le quitta f&remefit , 
retoucna dans fon camp 6c lui renvoya les 
Stages. 

De v Ik Chmelnlzki , accompagn^ du 
fclifchnii bojar Buturlin , fe rendit a Tfchi- 
girin , pour mettre ordre aux affaires les 
plus preffantes de la Petite-Ruffie* 

Apres ces difpofitions ils furent d'avis 
KJftf. de oohvoquer, pour lan-nde itf.jtf , tbua 
les officiers fup&ieurs des troupes & les 
affifians de la Petite-Ruffie. Cette affem- 
%Uc cpnvint d'^crire au czar , pour le 
remercier de ce qu'il avoit bien voulu 
les prendre fous fa puiffante prote&ioh , 
Jes mettre a couvert des entreprifes do 
leurs ennemis & les faire jouir de leurs 
privilege? y lihertds $e immunit^s 5 on 1q 
jTupplioit enfuite de vouloir bien -leur 
COaiiqw^ h m^me prote&jon , &; d§ 
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Hatuer v que leurs privileges ne pourroient 
6tre fiipprim^s par fes fucceffeurs. 

Chmelnizki aprfcs tant d'heureux fuc- 
c&s y & apr&s avoir mis le meilleur ordre 
aux affaires de fa nation 5 fe fentant 
affoibli par les fatigues de la guerre & 
par Jes infirmit^s de Tage , crut qu il 
dtoit terns de fe ddcharger du comman- 
dement des armies pour paffer le refte 
de fes jours dans la tranquillitd. A peine 
commenqoit-il a gouter les douceurs de 
la retraite , que le roi de Suede lui de- 
inanda des troupes auxiliaires. Chmel- 
nizki lui envoya un corps de Cofaques 
fous la conduits d'Antoine Adatnovitfch , 
colonel de Kiow. Le roi avec ce renfort 
s'empara des villes de Cracovie & de 
Warfovie 5 ou il trouva les trdfors du 
roi de Cologne & les richefles de la plus 
grande partie des nobles Polonois. Chmel- 
nizki envoya alors > au nom des Cofaques 
& du confentement du czar , des deputes 
au roi 6c a la rdpublique de Pologne , 
pour te? engager a envoyer de leur cot£ 
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des commiffaires fur les front&res dc 
leurs &ats , afin de r^gler & de fixer 
leurs fronti^resi pour favantage de leur 
commerce refpe&if. Le roi & la r^pu- 
blique ayant accept^ cette propofition , 
commirent a cet effet les tenateurs Liaf- 
kovski & Kifiel, On convint de part & 
d'autre que les limites de FUkraine s'&en- 
droient , du coti du fud , depuis Liman 
jufqu'a Qczakof > & du cot6 du nord , 
depuis fembouchure du Dnieper jufqua 
la foucre du Dnieftre 3 depuis la fource 
du Dniefter jufqu a celle du Gorena y 
depuis celle -ci jufqu'a la fource de 
Pripiatok, & de-la jufqu a Buikof y & en 
paffant le Dnieper aupr£s de Naflbfch^ 
jufqu'au diftrid de Smolensk, 

Quelque terns apres , & dans la m6me 
ann^e , fempereur d'Allemagne adrefTa 
a Chmelnizki des lettres fort preffantes 
en faveur du roi & de la rdpublique de 
Pologne. Le primat de Pologne lui dcri-r 
vit auffi <le fon cot6 > pour lui fair© entre- 
voir que tot ou tard il trouveroit uri puif- 
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fant ennemi dans la perfonne du roi de 
Suede s'il favorifoit plus long -terns les 
entreprifes de ce monarque , & s'il lui 
laiflbit prendre une trop grande. fupdrio- 
rit6 fur la Pologne ; que le roi de Suede 
apres 1a. conquete de ce royaume ne s'y 
bcrneroit pas y & qu il ne manqueroit pas 
de tourner ks armes vi&orieufes contre la 
Petite-Ruffie , afin de la rdduire fpus fon 
ob^Lffatice ; que par ces coiifiddrations , 
fa majeftd impdriale & le primat le prioient 
de prendre le parti de la neutrality ; 6c 
que s'il ne jugeoit pas a propos de fe 
declarer contre le roi de Suede , il 
cefsat du moins de lui fournir des fc- 
cours. Les lettres de Temper^ur & celles 
du primat eurent leur effet ; Ghmelnizki 
ceffa d'envbyer du fecours aux Suddois, 
& en m£me-tems il envoya fon fils George 
Ghmelnizki camper pres le fleuve de Taf- 
chlik pour couvrir lafronti&re de 1'Ukraine. 
Mors les Polonois ayant raflembld le 
plus de troupes qu il leur fut poffible , 
firent le plus grand effort pour chaffer les 
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Su6dois des &ats de la rdpublique y & ccux- 
ci demanderent inutiiement da fecours au 
chef des Cofaques. 
*6j7» Van 1^57 , les Suddois , fur Favis que 
le roi de Danemarck avoit fait une def- 
cente en Sufcde 5 fe virent dans la nd- 
ceflitd d'dvacuer la Pologne, & d'aban- 
donner toutes les conqu6tes quils y 
avojent fakes. Ces diff^rens entre la 
Su£de & le Danemarck ne furent terminus 
que trois ans aprks par le fameux trait£ 
d'Oliva. 

Gefutaufli dans cette anndeque Fern- 
- pereur des Remains & celui des Turcs 
iirerit favoir & Chmelnizki que le roi Cafi- 
mir avoit confeilld a la rdpublique de 
Pologne de lui donner pour fdeceffeur , 
apres fa mort , le czar de Ruffie , afin 
z d'dviter par la reunion des deux <£tats fous 
un m6me monarque , les diff£rens & les 
guerres facheufes auxquelles la Pologne 
&oit continuellement expofee. lis repr£- 
fent^rent a Chmelnizki la faute confide 
fable qu'il avoit faite en commeneanrla 
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premier ces guerres facheufes qui avoietit 
d6chir6 & d^chiroient encore le royaume 
de Pologne, & dont les fuites funeftes 
s'dtendroient tot ou tard aux puiffajices 
qui en font voifines ; qu*enfin la Pologne 
une fois rdunie a la Ruffie , deviendroit 
un coloffe formidable , dont il feroit lui- 
m£me derate par le defpotifme que le 
czar exerceroit fur lui & fur toute fa na- 
tion ; qu il &ojt encore terns de pr^ve- 
nir un fi facheux dv^nement • en fe d&- 
fiftant de toute alliance avec la Ruffie , 
& que de leur cot£ ils n ^pargneroient 
rien pour *emp6chef Vex&utian d'un pro- 
jet audi dangereux ; que c &oit a lui a 
faire les plus f&ieufes reflexions a ce 
fujet; qu ils ne voydient point d'autre 
parti a prendre pour lui , que de s'unir 
aux Polonois &'de faire conjqintement 
la guerte a la Ruffie. 

Ces triftes nouvelles firent la plus fprte 
impreflioti fur Tefprit de Chmeinizki . j il 
s^toit imaging que par le trait^ conclu 
avec lui 9 il avoit procuri afa nation une 
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tranquillitd conftante & une entire li- 
berty ; il voyoit fon erreur & prevoyoit 
en m6me-tems les ter ribles confluences 
qui pouvoient en rdfulter. D'un autre 
cbt£ rdfldchiffant au ferment de fiddiitd 
que lui & les fiens avoient pr&td au czar , 
& ddfefpdrant de pouvoir engager les 
Cofaques a une rupture entiere > il en 
Gonqut tant de chagrin , qu il eii tomba 
tres-dangereufement malade- 

L*empereur turc jugeant par le iilence 
de Chmelnizki , dont il connoiflQit la 
diflimulation , qu il n y avoit rien a efjp&rer 
de fa part , con<^ut le cruel deffein de le 
faire fcmpoifonner. Pour y rdjuflir , il lui 
eftvbya un polonois y qui fous prdtexte de 
demander fa fille en mariage > trouva le [ 
moyen de le faire p^rir. Chmelnizki fen* 
taut les cruelles atteintes } du poifon , 
& voyant qu'il lui* reftoit peu de terns 
& Vivre , fit affembler a Tfchigirih tous 
les , colonels , les affiftans & lesprinci- 
p£ux d'entfe les Cofaques. Auffi-tot quils 
le fureat iendus auprfcs de - lui f $ il leur 
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repr^fenta tons les dangers auxquels il 
sitok expote & tou$ les travaux qu il 
avoit fouflferts en fon particulier , pour 
.garantir eu ddiivrer fa patrie des infultes 
& des entreprifes des Polonois ; il leur 
adreffa entr autres ces paroles affez tou- 
chantes : C'6ft maintenant & moi a vous 
repiercier de votre - oWiffance & des 
fecours que j'ai conftamftient requs do 
votre part, & fur-teut dan* nos diverfes 
guerres 5 je remets entre vos mains U 
dignitd ddht vous m'iavez honor£ & le 
pouvoir que vous m'avez confi& Les fen* 
thaeftg-ck la nature & Faffedion que j'al 
pour ^ndftifils > ne : me porteront poihS 
k vous le^prbpofer pour fctre mon fu<> 
ceffeut $ fa trep_ grande jeuneflfe , Tort 
peu cfe^drience ne lui petmettent pas 
d'afpirer a une fi haute dignitd ; vous ayea 
patrhi <vx&« des che& dune experience 
confoftifiWe 5 ii qui dans toutes Its 00 
cafiorttf te'wnt diftttguteV par leur bra* 
vouie > entr'autre*' le colonel de Ftire- 
jaflavl ' Piert e , Pufchkav;, colonel de 
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Pultava , & Jean Vigovski y ffccriaite* 
gdn&al ; ceft fur Tun d'eiix que vou* 
devez jetter les yeux > pour le mettre a 
la t6te de la brave nation des Cofaques , ] 

fur-tout dans les circonftances £pineufe& 
ou elle fe trouve aujourd'hui* II yous \ 

faut tout-a-la-fois un homme fage 9 cou-* 
rageux , vigilant , & qui, a la . fcignce de 
la guerre joigne encore les plus grandes 
connoifl^nGe? daus les affaires politiques* 
.Donnez-pioi la £atisfa&ion de jiptmner 
mon, fuccefleur de -mon vivant * afifc de 
remettre entre fes mains les marques dc 
la dignit^ de hettman, & de lui dojiner 
ay ant que de mourir toutes les inftruo 
tions & les renfeignemens di&eflakes 
pour remplir avee dignit^ & a lavan- 
tage de la nation les diverfes foja&ons de 
fa charge. ' - : ; r ;_ 

< Les Cofaques lui r^pondigent , f$i\\$ 
&oient trop viyeftient ^6t\6tt6sd& re- 
connoiflance des grands feryicee ,quil 
leur avoit rendus dans tous les tem$, po.rir 
ne pas lui ^>nner un fuccefleur de fort 

propre 
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propre Tang > & qui ne manquerolt pas 
d'etre l'hdritier de fes talens & de touted 
fes vertus ; qu'ils fe feroietit ufc crimq 
de nomiAer tout autre que fon fils ; que 
fi & grande jeuneflfe & fon peu d'ex-* 
p&ience dans les affaires ne permet* 
toieat pas qu il agit par lui - m£me , il 
n avoit qu a lui choifir un homme tel qu'il 
ltd conviendroit y pour &tre fon confeil 
.& fon miniftre > jufqu a ce que. le terns $ 
I'age & Inexperience retiffent mis en &at 
de gouverner par lui-mfime. 
' Chmelnizki touchy de ce difcoufs & 
des favorables difpofitions des Cofaques k 
Tdgard de fon fils > le fit venir > & luj 
remit tous les ornemens de la dignitd de 
hettman, avec les papiers, titres & docu* 
mens dont il dtoit d^pofitaire , lui donna 
Jes confeils quil crut lui 6tre n&effaires; 
& apr&s avoir entretenu quelque terns eft 
particulier VJgovski , fon premier fecrd- 
tdire > il rendit ie dernier foupir \ le i j 
aout apres midi. ; . 

v* Aufli- tot quelle; bruit de fa mort fe 
Tome II. F, 



L 



v V 



$2 Hiftoire des Hettmans 

fut r^pandu , une multitude infinie de 
Cofaques saffembla autour de foa palais 
pour d6pk>rer en commun la perte qu ils 
renoient de faire; On tranfporta fon corps 
de Tfcshigirin k Subbtof , ou il fut inhumd 
avec tous les honneurs de la guerre dans * 
F^glife qu'il avoit fait conftruire luii 
ttiGme. : On peut dire de lui qu il avoit 
6t6 le plus 'jufte & le plus digne hettman 
que la Petite - Ruffie eut jamais eu 4 il 
&oit fage , prudent , prdvoyant & accou^ 
tum6 aux plus p&ubles fatigues , foufFrant 
dgalement le froid & le chaud , la faim 
6c ia.foif. L'amour qull avoit pour fa 
patrie rftoit tel ,quil fe privoit m6me 
tiurepos le plus n&xffaire lorfque ks^ 
affaires Je demandoient y toujours le pre*- 
mier au combat & le dernier a fe reti- 
rer* c&oit enfin un homme accompli i, 
fi& ad que f exjgeoient les ficheufes citv 
<:onftamces de la nations ♦ ? 

, Apr£s quon eut t endtt les derniers de- 
voirs au pere > le fils aflbmbla les afliC- 
tans ■ > les colonels 6c left principaux des 
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Gafaqiies , 6c leur expofa Its raUbris qu'il 
avbit de fe demettre vblontairemerit de- 
ls digtiit^de hettman : « Ma jeunefle fie 

* man peu d'expdrience dans les afiaires> ? 
» leur dh>il , m oBligerifc a remettre entrd 
» vos mains la charge que vrius m'aviei 

* impofe'e , en vous priant de faire choix 

* d un homme pltis en &at que mdi de 

* conduire la nation & den regler iouics 
» les affaires ; pour mbi tbute mon appli- 
» cation fera de me former feus lui par 
» moii iele & mon bbelffahce ». 

Un difedurs pareil dans la bouche duti 
j«ime homme ftirprit l*aflembj&5 ', mais ne 
la fit point changer de teToiuttdn ; Sh 
refufa fa ddmiffion , & on le forca tTac-* 
cepter & de garder ie oimmahdem^iit ^ui 
lui avoit 6t6 dg&re* unariimem&ft tk 
tivant de fon pfrfc ; tout ee qu oh M 
accordi , fiit de liii doriner en qualite' de* 
eoftfeiller le fecre'tiife^&ie'rai VigdvsMi 
avee *:6t*e coftdttiba que celui des detefc 
fjui trolt It ia guerre j porterbk les mar^ 
\m ft' ia <Iigtti$e* ie hettman; -Oepeir- 
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dant le fils de Chmelniski & le fecre*taire- 
g^ndral quon lui avoit donn£ pour adjoint 
n'&oient pas a beaucoup pr&s. dans les 
m6mes difpofitions & avoient m6me des 
vues tths - diffdrentes. ~ Le jeune hett- 
man , foit quil fut inftriiit par les lettres 
qu il avoit trouvdes parmi les papiers de 
fon p&re , foit qu'avant de mourir il lui 
eut fait envifagfer les troubles qui 6toient 
pr£ts a divifer la nation , aflembla un corps 
confiddrable de Cofaques - Saporogues * 
prit un million d'argent que fon p&re avoit 
laif& en caiffe , re^ut les envoyds de la 
Pologne ; & s'&ant concert^ avec eux y il 
commen^a k tramer quelque chofe contre 
le czar. 

"• Pendant ce terns , Fr&teric-Guillaume ^ 
<Jle%ur de Brandebourg, profitant des 
guefres malheureufes qui afFoibliffoient fie 
ftechiroient la r 6publique de Pologne , 
obtint par le trait^ de Velaf la fouverai- 
het£ de la PrufTe y 6c par celui de Brom- 
berg les-diftri&s de Liuenbburg & de 
Bytof en fiefs , & j[a yille dming 
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fcypotheque d'une fomme confiddrable 
<ju il avoit avancde a la Pologne. 
. L'ann<£e fuivante 165 8* , le colonel Puf- 16 ;9. 
chkar commandant a Pultava ., inftruit des 
intelligences du jeune Chmelnizki avec la . 
r^pubBque de Pologne > en informa auffr- 
totle czar de Ruffle, qui fur cet avis en- 
yoya le bojar Bogdan Matvejevitfch Chi- 
trof dans la Petite-Ruffle , pour s'affurer 
<leU v&itd du fait. Celui-ci s'adreffa an 
fecr&aire Vigovski , pour avoir les Eclair- 
cifleroens rdatifs a fa commiffion ; mats 
ce fecr&aire fut fi adroitement ddguifer / 
T&at des chofes a f envoy£ du czar , & 
tellement fe difculper des intrigues qupa 
imputoit au jeuoe Chmelnizki y ique l 5 en- 
voy6 lui conf^ra la dignitd d'hettman. 
Pufchkar ayaht fu ce qui s'&oit paffd entre 
lefecrdtaire & Tenvoy^ du czar , raffembla 
vingt mille Cofeques , ,ayec lefqtiels il 
„alla de Taroflav a I^ubna. Chitrov fur 
les inftances de Vigovski le pourfuivit ; &: 
Vayant joint \ lui ordonna de la part du \ 
„cz?tr de retoiyner a Pukavai cequil fit % 
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VigQVski y pour cackc* Jes: dpffems a& 

czar deRuflie, lui fit favoir que les Pc^ 

lonois , apr&s lui avoir donni parole de 

ie choifir pour fucceffeur de leu* roi 

a&uel , faifcient naitre a ce fujet plufieure 

difficult^ ; que toutses kurs prdm^Tee 

ne tendoient qua gagner du terns & fc 

ie mettre en dtac de lever une rtouvd^tc 

armde , afin de repretidte & 'dfexdcu^ 

*er leurs ancieas p*ojet& > & quilsavaient ' 

mdme dans cette vue r^ufli a attirer £hd£ 

eux Ragozij prince de Tranfylvame. Stir 

^etavia le czar envoya aufli-tdt des am* 

bafladeurs au roi & ^ la r^publique pour 

les preffer de rempitr leurs promeffes 8c 

-de proc^der inceflamment k fon £le&fcii ; 

& qu en cas de refus de leur part % il fe 

verroit dans }a facheufe ndceCfti de lea 

y contraindre les armes- a la main. Les 

Polonoig re$urenf les ambafiadeurs du 

czar avec les plus grands hormeurs $ &; 

apr&s pluiky rs <?Qn$?eno§« au &#s$ de 

Me&ian 9 qh lui repr^fenta que ostw 

&e£Uon ferok toujours trav$rf4e «**« 
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quil n y auroit point de paix conclue 
cntre lea Polonois & les Su^doia 4 & 
qu'auflfl*tdt que les chofes feroient arran- 
ges entre les deux puiffances par un trait£ 
ftable & folide , ils ne manqueroient pas 
xle , s occuper f&ieufemeht de ce qu ils 
avoient promis^ & de ce que le czar 
leur avoir fait propofer par fefc ambaffa- 



• Pendant ce terns ks Polonais envoy&rent 
-fcufli des ambafiadeurs a VigovsH pour ie 
confirmer dans la dignitd de hettman , 
le priant en -mfanc- terns de contiauer 
toujours 6c avec toute la prudence dont 
41 tftok capable , xlamufer le czar % en lui 
faifant entendre & lui promettigie m£me 
que toutes les conventions arr^tde^ entre 
lui & Chmelnizki a Hadiatfch par Veref- 
chtfchaka & Sulima 9 feroient un jour 
fid^lement ex^cut^es. 
- * \ Vigovski y *te fan c6t£ * qui regardoit 
Pufchkac , colonel de Pultawa , comme 
un obftacle continue! a fes projets , r^foliit 
;de fe feifir de £a perfonne. II ddpGcha 
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darts cette vue les deux regimens d« 
Nefchin 6c deux de Starodub ; maid le 
colonel qui 6toit toujours fur fes garden 
fe ddfendit ft bien , quil d66t eijt&rement 
ces quatre regimens , fe faifit de ceux qui 
les commandoient & les ehvoya prifori- 
niers au czar de Ruffie. 

Cette annde les Polonais tlnrent une 
diete a Warfovie, relativement aux affaires 
de TUkraihe* Vbici les articles quon y 
confirma, & dont on donna aufli-tot cotflr 
jnunication aux Cafaques. 

t. Qu ils feroient pour toujours exempts 
de toute union avec l'dglife de Pologne. 

2. Que le m^tropolitain de Kiow av6c 
fonclofg&auroij; fiance dans le f^nat & 
place . aprka Farchev^que de Gnefne. 

J. Qu$ ks troupes qu ils mettroient fur 
pied confifteroient dans la fuite en fdi- 
jcante mille Cofaques enregiftrds, 

4, Qu ils choifiroi«nt toujours leur liett- 
man patmi ceux de lair, nation exclufl- 
vcment a tout autre* ; . : : . 

j. Que le wojevode de Kiev feroa auffi 
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-pris a kur choix parmi leurs concitoyens , 
& qu il ' fer bit en m&rie-tems rev&u de Ja 
Sgmt6 de ftnateur. . :. 

.- tf. Que la Pblogne n entreprendroit Ja- 
mais rien an prejudice de leiirs dglifes , ju 
de lews tnonafteres , & qu its feroient li- 
tres de fe choifir des pr^tres comme Us 
jugeroient a propos. ' . - r 
. 7* J^ikaiicoieat leurs academies pour- 
vues des metres tels quils voudroient les 
ctoifir & lefc< y adiriettre._ 

,8 • Quils pourroient dtablir. leur chan* 
treiterie&leur impriroerie dans tel en* 
droit que bon leur fembleroit. . 

9* Qu:en terns de guerre il leur feroit 
libre de fe; joindre aux Poionois ou.de 
^ar^er la neutrality, 

10. Quil y auroit une amniftie ♦ g&x&- 
rale en attendant la conclufton de la 

paix par jm trait^ d^fiijitif. 

1 1 , Que; toute rUkraine ne reconnpt- 
trait pout tfjhef que le hettmao qu elle 
auroit choifi >.& <Ju ? elle n!ob#jQit qua 
hi fetfl, . . 



ft Hijioirt *<Us Heitmans ' 

} **. Que* pour plus grande affurance 
<fe$ bonnes depositions de la Pologne & 
leuf £gard , le roi & la rdpublique s'en- 
g^geroient d*envoyet dans la Petke-Ruffie 
ce?it nobles Poionois des premieres fa- 
milies , qui ne recevroient lesordres qua 
du feul hettman 4e& Cofaques. 

15* Que le hettman auroic droit d§ 
Jabe battre monnoit dans toute IMcendue 
tie foa pays. - 

14. Que dans toutes les afiaires impor- 
tances , les Poionois appellor oient les 
-Gofaques pour en cott&rer & d6tib6t!®t 
avec eux, r J • :,■■/; 

* 1 j. Enfin , que la Pologne feroit fon 
poffible pour leu* faire faire uri canal on 
riviere qui commuiiiquefok jufquSt la 
liter Noire* • 

-' Tels font le* dif^rens artidfes fur let 
quels Vigovski ,', dont les vues &oienc 
^ffte ko#n&fe , &oit d'accotfd avec la 
Pologne ; mais les plus fenf^s & l<?s ph& 
clairvoyans <fe la nation y voyoient plus, 
de fubtilit^s & de rufe du cot6 dfett'FoLor 
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X*ok <$ue de bonne for & de £ractfrit£; 
Us dtoieac gerfuad& que, par la ratifi* 
cation di* trait<£ pa tendoit: i leur $ter 
m£«je les efp&ances far lefquelles i£s 
pouvorent fe fonder.. Vigovski y aprfcp 
la confirmation & la ratification de 
ces conventions , fe e&qlara ouverte* 
meat contre le czar ; it roar <;Jia cFabord 
avec un corps de trouper potonoifes & 
tar tares contre le colonel Fufcfrkar qui 
&oit refite attach^ an czar, Vigovski 
fattaqua d'abord avec les Cofaques feufc; 
mala ii fut tellement battu, que dans 
Vextr^me defordre qui s'&oit mis parmi 
fa troupe , ii perdit julqu'a ion b&ton de 
commandemenc ; mais les tiroupes pofo- 
iu»ifes §e tartares ayanf attaqu^ ce colo- 
nel y U fut battu & fori tour , tu6 dans 
faction, & Pultawa tamba au pouvoir 
des vakiqueurs qui la pil&rsnt* 

Apr& cet avantage y Vigovski march?* 
Conors la viile de Sinkof , lfafltegea , s*eti 
rendic maitr« , y fit pr ifondter te vie©- 
hettman Silka fon rival , & s'empara tout 
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de fuite des villea & bourgs de Liutenka j 
Sorotfchinza , Baranovka , -ObuchoF , 
Bogatfchka, Uftiviza, Jaresk , Weprik g 
& de plufieurs autres qu'il abandonna au 
pillage & au ravage de fes Tartares. 
• . Le czar a la nouvelle de ces hoftilit^s 
<ie Vigovaski > fit marcher contre \m Grd- 
goire Gregorovitsfch Romodanovski avec 
une arm<fe de vingt milie hdmmes y reofor- 
jc& de plufieurs regimens de Cofaques qui 
habitoient la fronti^re , & qui avec leur 
hettman Jean Befpaloi 6c Barabafch &pient 
demeurds fidHes au czar. Ce hettman 
avoit fous fes ordres les Cofaques-Sapo- 
.rogues , dont Worpnik , aide-de-camp , v lui 
avoit confid le commandement. Ces trou- 
pes fe mirent a la pourfuite de Vigovshtf 9 
&l chemin faifant elles mirent le feu aux 
.villes de Lubna y Piratin y Tfchormichin # 
Gorofchin , & les d&rui(irent ainfi que 
plufieurs autres. Us mirent 1q fi^ge de- 
yant Warva 5 ville ou sdtoit renf^rmd le 
colonel de Nefchin > partifon de Vigovski ; 
mais le frbid ^wnt devenu exceflif > Us 
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-furent contraints d'abandonner le fidget 
Romodanovski prit Ton quartier d'hiver a 
Lochviza/& le hettmari le fien a Romni. 

* 

L annde fuivante 1 6 jp , le czar cnvoya i6$$i 
Iskra en qualitd de hettrnan a Tarm^e du 
prince Romodanovski**- Mais il fut tu6 
pres de Lochviza avant qu il eut pu join-* 
dre le prince. Auffi-tot que Thiver fut paflif; 
les Ruffes fous les ordres du prince Tru- 
bezkoi , affidg&rent Konotop ou Hulia- 
nizkoi s'dtoit renfermd. Vigovski Tayane 
appris , accourut promptement a fon fe- 
cours avec les troupes polonoifes & tar- 
tares y tomba fubitement fur les Ruffes 
aupr&s de Putimle > en tua un grand nom- 
bre & diflipa le refte. 

Sur ces entrefaites , George Chmelnizkf 
ayant repris le deffein de fe m£ler de nou* 
veau des affaires de fa patrie > envoy* 
Jean Bruchbvezki a la fetfche des Cofai* 
ques-Saporogues , leur reprdfentant que 
Vigovski contre Tintention des Cofequcp 
s'empafoit de l'autoritd de hettm?n r qutU 
lui aypient accord& a lui feul, n!ayant 
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donndi Vigovski que le titre do confeilief, 
dont il abufoit a leur infu* 

Les Cofaques des environs du Dnieper, 
du Bog 6c des autres endroits de rUkraine* 
voyant que Vigovski avbit trakd de la 
paix avec les Polonois en fe ddtachane 
du" czar ; qu il ravageoit lui • m6me la 
Petite-Ruflie , & avoit de plus permis I 
la horde des Tartares de la ravager ; 6c 
ne pouvant plus long-temps fouffrir quod 
fit efclaves taint de Cofaques lews com* 
patriotes , iis s'affembl&rent de rechfcf 
a Braflavl pour Me&ioti d'uii hettffian ; 
leur choix totnba de nouveau fur George 
Ghmelnizki. 

Dans ces circonftances les Cofaques 
Jtyant rericontrd Werefchaka & Sulimk 
qui portoient les conventions aus: d^pu- 
C^s des Polonois dflemblds &Hadlatfch> 
iis lei maflacr fcrent. Vigovski > iaftip£ 
de faftitre cot6 du Dnieper , voyarit 
que les Golaques , cotyoitttemeflt ttvec 
iS&melni^ki tear 1 hettmaft , aVOiiflt dft 
nouveau embofl^ le parti du «sftr , il 
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renonqa a fa dignit^ & fe fauva en Po~ 
logne. 

Le roi & la rdpublique ne d&efp£raat 
pas enticement de ramener les Cafaques , 
envoy erent a Chmelnizki le caftellaa de 
Volhinie > muni du diplome qui le con- 
firmeroit dans fa dignit£ de hettman $ 
mais Chmelnizki confident Y6ul dc 
foibleffe ou la Pologne 6toit r^duite , pre* 
£6t2l la prote&ion du czar a la leur , donna 
meme des ordres pofitifs de chaffer de la 
Petite-Ruflie tous Iqs Polonois que Vi- 
govski y avoit introduits ^ & de fake 
main-baffe fur tous ceux qui refuferoient 
denfortin Lc colonel de Perejaflavl Ze* 
zera charg£ de cette commiifion 3 sax 
acquitta fi bien ^ qu il expulfa tous les Po- 
lonois de fa patrie > leur prit cinq &en- 
darts qu'il envoy a aNefchja^en maflacra 
un grand oomb re & Tzernigof £c dans plw- 
fieurs autres villes. 

* * 

Le hettman Chmeiaizki % de concert 
ayec le cofchevoi des Cofaques -Sapo - 
roquesj %. rendic a Tfchigiria j y ajant 
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trouv^ la femme de Vigovski , il la renvoyi 
a fon mari qui s'&oit retif 6 en Pologne £ 
& le cofchevoi avec tousi feS Cofeques 
iixzsxt foumis au czar , celui-ci le con-*- 
firma dans fa dignity par le bdjar & prince 
Trubezkoi, quil avoit envoy 6 pour cet 
efFet a Tfchigiriit. 

Chmelnizki ne fot pas plutot recontiit 
hettman de la Fetite-Ruflie > qu une infi* 
nit£ de gens > tant de ceux qui habitoient 
des deux cot^s du Dnieper ^ que de diffd- 
tens autres endroits , accoururent & fe 
rendirent en foule aupr&s de lui. Le pays 
ne s'&ant pas trouv^ affez fpacieux pour 
les contenir > on leuir abandonna les terres 
incukes de la Pfetite - Ruflie , & n$me 
"quelques contrdes de la Grande, afin de 
Tiy dtablir. Le czar les fit diftribuer dans 
les cinq regimens , Sumi , A'chcirka * Char- 
kof 5 Ufium & Ribnoje> en ieur accor- 
dant d'etre ]ug6s felon leurs prbpires loix p 
& de jouir des m&mes ayantages que les 
autres CofaqueS. v 

*66q* L'an i66tk } le czar ayant r'econnu que 

les 
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les Pdloiiojis tfavoient cherehe qua l'amu* 
fer par toiites leurs ofFres & leurs pro- 
roeffes j envoya vers Chmelnizki le bojar 
Bafile BafUevitfch Scheremetoff > afin d& 
concerter avec lui les m^fures a pren- 
dre pour continner la guerre contre la 
Pologne* On rifolut d'entrer en Pologne 
par Kudak ; on y mit plufiews villes a 
contribution , & il y en eut plufieurs 
autres de d^vaft^es. Cette fubite ihyafion 
mit Talarme parmi les Polonois ; & ce 
qui Taugmenta encore > fut la facheufe 
. nouvelle que le hettman de la .Gouronqe 
avoit 6t6 enticement ddfait a Dubnoje^ 
& fon camp p\U6 par les ,Cofaques» 

Le roi de Su&de dtant mort depuis peu > 
& les f^nateurg ayant conclu le fameux 
trait^ d'Oliva avec le roi & la rdpublique 
de Pologne > les Polonois mirent tout en 
ufage pour gagner Chmelnizki ^ & rdu£ 
firentenfin a le detacher de Talliance & 

de la prote&ion de la,Ru(Iie (a). 

i. i . ■ 

(d ) La convention ftite entre lui & le roi de Pologne 
St trpuve parmi les Pieces juftificatives , lettre K. 

Tome 11. . G 
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Peu de terns apr&s , le roi de Pologne 
avec les Tartares f & Chmelnizki avec 
fes Cofaques , tomberent conjointement, 
aupres de Dubnovo & de Slobodifchtfcha, 
fur Tarm^e des Ruffes & fur le corps de 
Cofaques que commandoifc Scheremetoff, 
les envelopp£rent , & les ferrerent de fi 
pres , qu'ils fe virent au moment de man- 
quer de tout 9 & rdduits ou a mou- 
rir de faim 9 ou a fe rendre a difcrdtiom 
Scheremetoff voyant que le prince Bars**, 
tinskoi > qui &oit a l£iow avec un corps 
de troupes , fe mettoit peu en peine de le 
fecourir $ confentit a capituler avec les 
Polonois ; mais les conditions qui lui 
furent ijnpof^es lui ayant paru trop dures , 
il refufa de les figner. Sur fop refus Tar- 
mie polonoife le reflerra encore plus ^troi- 
tement ; ce qui Tobligea enfin a les accep- 
ter, Cette capitulation devint elle*m&iie 
tin fujet db diffgrend entre les Tartares & 
les Polonois. Les premiers prdcendirent 
que tout le butin leur appartenoit ' : en 
confluence ils femirent a piller les g6n£* 
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raux & les officiers Tuffes , fit firent tout 
le> ddgit ppffible ; de forte que le roi de 
Pologne pour les appaifer leur livra Sche- 
remetoff prifonnier de guerre , qui . refta 
quelques ann^es dans cet <f tat : quant aux 
autres officiers ruffes > le k roi de Pologne 
fe ldk rdferva , fbit pour les dchanger^ 
foit pour en rirer des tan^oris (a ). 

Le Polonois encourages par cettevic- 
toire > s'emparerent d'une partie de TU^- 
kraine. Cependant le vice-hettman Jakim 
Samko avec les regimens, de Perejaflavl , 
de Nefchin fie de Zernigof 9 fe d^fendit ft 
vaiilamment y que Fannie fuivante 1 66 1 f 1661 i 
il vint a bout de chaffer tous les Polo- 
nois de TUkraine , fie la remit de nou? 
veau au pouvoir du cxar. • 

Chmelnizki cette m&ne ann^e revint 
accompagnd du chan dahs rUkraine avec 
fes Cofaques fie les Poloqois. II camp? 
fous Perejaflavl , pendant que-ie chan^ 



\a) La capitulation ft troutepatmi les Pieces juffr 
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a la t&tt de fes Tartares , allaravager la 
ville de Starodub Mhlin , & plufieurs 
autres de la Petite-Ruffie. 
1662. Au commencement de cette ann£e 1 662 f 
ie prince Grdgoire Gregorevitfch Romo- 
danovski , s'dtant joint au hettman Samko * 
marcha coiitre Chmelhizki ', qui avec les 
Tartares & les Polonois s'&oit camp£ 
dupres de Kirilef , Fattaqua , le mit en 
fuite, & fit mettre le feu a la ville. 

Les CofaqueV s'affembl&rent cette au- 
n£e a Kofeb pour l'&e&ioh dun hett- 
man ; plufieurs des principaux de la na- 
- tion briguoient cette ^ grande : dignit£ " 9 
entr'autres le colonel de Nefchiri Wa- 
futka & Jean Bruchovezki , ariciehne- 
ment attach^ ^'Chtnelnizki. Samko y fUtt 
&u , & condition de prater ferment de 
fiddlitd au czar \ & de : lui demeurer coii£» 
tamment & fid&lemetit 1 att?ch& Geofge 
CKmelnizki a la t£te d'une armde de vlngt 
-imille hommes y vint fe prdfenter devantla 
ville de Perejafla vl , oiile nouvel hettmftn 
Samko js'&oit renfermd avec plufieurs bra- 
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ye$ Cofaques* Celui-ci fe d&endfc ayec 
,jioute la bravoure poflible* raais a la fin 
il auroit* &^ forc^ de fe rendre (i le prince 
Ramodanovski n 6toit venu promptement 
a fon fecours. 

Chmelnizki inftruit que ce prince 6tok 
en marche > n'attendit pas fon arrivde y 
& fe retira promptement du Qot6 de Kan- 
ne;f. Le prince & le hettman fe mirent a 
fa pourfuite,; & fayant joints fattaquerent 
&. le battirent enti^rement^ le 6 juillet : 
une grande par tie de fon armde & plus 
de mille Cofaques du Don pdrirent dans 
le Dnieper vis - a - vis de Kannef j Chmel- 
nizki lui-m£me eut bien de la peine a ga.7 
gnqr Tfch.erkask avec un petit nqmbre. dea 
fiens. 

Le, hettman Samko > apr&s cette vie- 
toire y ayant laifT^ a Kannef le colonel 
Lifogub , paffa le Dnieper avec fes Co- 
faques y pendant que le prince Rojrnoda; 
npyski envoya Priklonski avec un. corps 
de troupes a Tfcherkask dont il s'em- 
pita ^ en canfia la garde au colonel Q& 

nj 
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maleel , & defcendit tout de fuite Id 
Dnieper jufque vers BufcKin, & en donna 
aiifli-tot avis au prince. Ce dernier arriva 
fur la rive oppose du Dnieper , & dtablit 
Ton camp vis-a-vis de Priklonski. Chmel- 
nizki en ayant 6t6 averti y vint fondre 
fubitement avec fes Cofaques fur Farmde 
de Priklonski , qui auroit 6t6 entierement 
ddfaite s'il ne fe fut pas Tapprochd du 
Dnieper , pour fe m?ttre a couvert par 
Tarmde du prince Romodanovski , qui 
dtant campd de Tautre cot^ de la riviere , 
fit faire un feu fi vif & fi continue! fur 
Farm^e ennemie , qu il fauva Priklonski , 
& obligea Chmel nizki de fe retirer a 
Lubna. Chmelnizki entierement d^cou- 
ragd par toutes ces pertes y & fe voyant 
hors d'dtat de rien entreprendre 9 prit la 
rdfolution d'abdiquer la dignit^ de hett- 
jnan & de fe faire moine ; ce qu'il exd- 
cuta peu de terns apr&s, 

Dans cette annde 1 66 j , les Cofaques- 
Saporogues, mdcontens de leur hettman 
Samko, le d^poserent & £lurent una* 
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jiimement & librement Bruchovezki a fa 
place y flc en inform&rent auffi-tot le czar. 
^Wafutka qui defiroit ardemment de rern- 
plir cette dignitd , employa le credit de 
Tarchev^que M&hode pour lui procurer 
la prote&ion du czar. Le czar fit r^ponfe 
que r&e&ion d'un hettman de la Petite- 
Ruflie dependant uniquement de Ja na- 
tion des Cofaques , il ne s'en m&leroit en 
aucune fa$on , & que Bruchovezki ayant 
6t6 6i\i y il ne reftoit a Wafutka que de 
marker Teftime des Cofaques pour fuc- 
cdder a Bruchovezki apres fa mort. 

Wafutka peu fatidfait de cette rdponfe , 
renouvella fes inftances aupres du czar. 
Le nouvel hettman l'ayant fu 9 accufa 
Samko & Wafutka d'avoir commis les 
plus grandes malverfations. Le czar &a- 
blit une commiffion poyr en prendre con- 
noiffance > & ordonna aux deux accuf^s 
de comparoitre devant fes commiffaires 
pour r^pondre aux accufations formdes 
contr*eux. Ces commiffaires nomm^s 
par le czar &oient le prince Tfcna-. 

G iv 
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gin & Grille Ofippovicfch Ghloppof, 
qui apr&s avoir entendu les parties 6c 
obferv^ toutes les formalitds requifes en 
telles circonftances , donn&rent leur juge- 
ment ddfinitif y par lequel Samko . fut 
ddpouilld de tous les ornemens de la 
digriit^ de hettman , & les deux accufHs 
remis entre les mains de Bruchovezki > 
pour en faire ce qu ii jugeroit a propos. 
Samko outrd d'un tel jugement, cria de 
toutes fes forces a Tinjuftice 5 & menaca 
les commiffaires de porter contr'eux fes 
plaintes au czar m£me, ce qui engages, 
les commiffaires a le faire emprifonner* 
Bruchovezki peu content de cet empri- 
fonnement y & connolffant d'ailletirs 1'ef- 
prit remuant de Samko , fon courage & 
" fa fermetd , envoya fans ddlai quelques 
Cofaques qui leur couperent la t£te. Ce 
traitement cruel fbuleva plulieurs colo- 
nels des Cofaques. Pour prdvenir les fultes 
de ce m^contentertient , le nouvel hqtt^ 
jnan eongddia tous les colonels de la 
Petite - Rwflte | & les remplaca par des 
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Gbfaques-Saporogues , qui caus&rent des 
domnteges infinis aux Cofaques de la 
Petite > Ruflie.. 

Le czar voulut renouveller dans cette* 
annde les anciennes conventions fakes 
avec les Cofaques. II nomma pour cet 
eflfet le fecrdtaire Bafchmakoff, qui ayant 
appris a fon arrivde que le roi de Po- 
logne dtoit en marche a la t£te d'une 
armee confid£raBle poiir attaquer la Pe- 
tite -Ruffie , retourna, promptement fur 
fes pas fens avoir rempli le but de fa 
miffion. 

Le hettman JBruchovezki de fon cot6 
ayant furpris la ville de Perejaflavl > fe 
faifit des richeffes immenfes que Samko 
y avoit ddpo&es ; & fans perdre de terns 
fe porta a Kreniqntfchuk pour s'en em- 
parer ; cette ville forte par elle-m£me, 
fut fi bien d^fendue par une partie des 
Cofaques oppofds au parti de ce nouvel 
hettAiap , qu il fut obligd d'abandonner 
fon entreprife & de fe retirer a Hadiatfch. 

P$u de tems ftpres ? Tet^ria ; hettman 
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de Zigirin y Hulanizkoi 6c Bogun > dtablts 
vice - hettmans par les Polonois , les 
colpnels Podneftranskoi & Tfchernezkoi > 
tous fous la prote&ion de la Poiogne , 
entrerent dans la Petite-Ruffie , dans le 
deffein de fe porter avec leurs troupes a 
Gluchof. Pendant leur marche ils pil-' 
l&rent & ravag&rent tous les lieux qui fe 
trouv&rent fur leur paffage , entr'autres. 
les terres de Soltikoff , en emmen&rent 
prifonniers tous les habitans & les livr&rent 
aux Tartares, Leur but &oit de s'empa- 
rer des villes de Nefchin & de Baturin y 
mais ils ne purent s'en rendre maitres. 
1 66 ^ En 1 6 6 '4 y Cafimir 9 roi de Poiogne , fe 
mjt lui-m6me a la t£te d'une armde dans r 
la vue de faire le fidge de Gluchof , ou 
Schivotovski , auditeur-g&idral des Co- 
faques, s'&oitenfermd. Le roi la ferra de 
fortpr£s y & y fit jetter une quantity pro- 
digieufe de bombes & de grenades ; mais 
les Cofaques par leur vigoureufe r^fiftance 
& par leurs fr^quentes forties , lui tukrent 
beaucoup de monde. II y avoit ddja pre* 
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de cinq femaines que lee Polonois'&oient 
devant cettQ place ^lorfquils apprirentpar 
des d^ferteurs que Tarm^e du czar &oit en 
marche fous trols divifions pour fecourir 
les aflidgds. Le premier de ces corps de 
troupes > fous les ordres du prince Jacques 
Chudovitfch Tfcherkaski, &oit d^ja cam- 
p€ k Bronsk \ le fecond fous ceux du prince 
Kurakin , 6toit a Putivle ; & le troifieme , 
conduit par le prince Romodanovski 3 
s'&oit avanc^ jufqua Baturin. Le hett- 
man des Cofaques , Bruchovezki s'dtoit 
joint a Tarm^e du czar , & fe pfopofoit 
chemin faifant de tomber fur les bagages 
du roi de Pologne*. Ce monarque fur 
ces avis ne jugea pas a propos de les 
attendre , leva le fidge & fp retira , mais 
avec ime perte confutable. Les Cofa- 
ques fe mirent a fa pourfuite 5 fe faifirent 
d'une grande partie des bagages de Tar- 
mde y & ne cfefserent de hafceler fon 
arriere - garde jufqua Pirogoga en de^a 
du Defna , ou le roi fe retira avec fes 
troupes. Lq hettman de la Couronne eut 
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fur-tout beaiicoup a fouffrir de la divi- 
fion que commandoit le prince Romo- 
danovski y fans cependant qu il en r^fui- 
tat rien de ddcifif. Le hettman de la Cou-? 
ronne ravagea le pays 9 il eft vrai , mai* 
le hettman Bruchovezki fit ^prouver le 
m6me traitement aux viiles 9 bourgs 6c 
habitans de la ddpendance de la Pot 
logne. 

Pendant ce terns-la , Serkoi y cofchevoi 
des Cofoques-Saporogues , ayant afli^g€ 
Tfchigirin , vint a bout de s'en rendre. 
maitre le premier jour de Paques : de-la 
il march? contre les Polonois y auxquels 
il caufa plufieurs dommages confid&a- 
bles ; & apres ces diff<£rentes expeditions j 
fe retira dans les ddferts de TUkraine., 
Tfchernezki , vojevode de la Grander 
Ruffie 5 ravagea de fon cot6 les ville.s de 
Bufchin & de Suborof , y mit tout a feu 
& a fang , & fe retira apres avoir eu 1$ 
barbare plaifir de faire exhumer le corps 
du fameux hettman Chmelnizki & celui 
de Timothde fon fils. 
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<. '. Tet§ria , nommd hettman par 146 Polo 
liois 9 ayant appris que Geprge Chmel- 
"iiizki y ci-devant hettman de la Petite- 
Ruflie, Jofeph Tukal , m&ropolitain de 
Kiow , & Hulianizkoi y fe propofoient 
cFun Gommuh accord d'ehgager le roi 
de Pologne a le priver de fa dignitd , 
»€ut les pr^venir y en perfuadant au 4-oi , 
quils entretenoient au grand prejudice 
de la Pologne des correfpondances fe* 
cretes avec le czar de Ruffie. Le roi le 
<;nit ;peitt>6tre trop facilement & les 
exlia tous trois. 

Le Hettman Bruchovezki s'dtant -em- 
«par£de la ville de Tfcherkask Tabandonna 
au ; pillage. Teterk inform^ de cet ^vene- 
merit , & ne fe 'croyaiit pas en siiret^ ' & 
Zigirin , ramaffa promptemerit tout ce 
<ju il avoit -de plus prdcieux , & fe retira 
avec • fes Gofaques a Braflavl ; mais fur 
1'avis que Serko le fuivoit de pr&s , qurl 
&oit m€nie eritrd dans Zigirin 6u il &'d- 
toit faifi du refte des effets qu il navoit pu 
emporter 7 il abandonnaBraflavl flefe fau\*a 
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, avec toutes fes richefTes dans la Pologne f 
ou il ne fut pas plutot arrivd , que leg 
Polonois m£me le d^pouillerent , & qu il 
fut r&iuit a s'enfuir k Lofchtfchina dans 
la plus grande pauvretd. Bruchovezki ayant 
appris fa fuite 9 marcha droit k Zigiria 
poiir s'en rendre maitre ; mais Tfcher- 
nizki le prdvint y y jetta quelques trou- 
pes , & par fa ferme r^fiftance , donna 
le terns a Teteria d'arriver aux environs 
de Zigirin avec un corps de Tartares <de 
la grande - horde , qui mit en fuite Bru- 
chovezki & Serko. 

Tfchernezki marcha enfuite avec fes 
troupes a Karnef, 8tde4a a Biela-Czterkofc 
Les habitant de cette derni£re yiile ayant 
refute de fe rendre , il en forma le blocus; 
mais dans cette circonftance il re^tft un 
coup de feu dont il mourut. Sepkd -de 
fon cot6 voyant que les Tartares avoieot 
quitt^ la horde > marcha tout de fuite i 
Biel , & s'en rendit maitre ainfi que dp 
plufieurs autres bourgs qui appartenoient 
ftu chan, Son but 6iok de forcer ks Tar* 
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tares a fe retirer pour d^fendre leur pays : . 
ces fucces ne furent pas de longue du- 
r6c ; Machovskoi &ant furvenu avec un 
. corps de Polonois 6c la horde des Kal- 
maks y f aftaqua > lui tua beaucoup de 
monde y & for^a Serko a fe retirer en 
Ukraine. 

L'annde fuivante 166$ , un autre corps 1665. 
de Polonois , renforc^ de mille Kalmaks 
lous les ordres de Tablonovski , qui avoit 
iucc&te a Tfchernezki , marcha contre 
Bruchovezki , camp^ proche de Biela- 
Czerkof. Celui-ci tint ferme, & fe d&- 
fendit avec tant de courage > qu ayant 
tu6 un affez grand nombre des ennemis 9 
.& fur -tout beaucoup de nobles PoW 
lois , il obligea le gdn&al avec ce qui 
lui reftoit de monde a regagner la Po- 
logne. 

Les Cofaques attaches k la Polognf 
s'aiTembl&rent cette annde de f autre cot4 
du Dnieper pour l'&eftion dun hettman. 
Le choix tomba fur Opora j mais lorfqu il 
fut queftion d obtenir de la horde* la conr 
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firmation de cette de&ion , la hoftte lui 
'pr&fra Pierre Dorofchenko , aide-de* 
camp de Teceria , & fit reniettre Opora 
avec fjs anciens au foi de Pologneyqiii 
le fit condamner a mort< 

Le hettman Bruchovezki , aCcorfipagn£ 
de fon ancien g&i^ral & de plufieurs colo* 
nels , alia cette ann^e a Mofcow. Le czar 
le recut avec la plus grande diftin&ion f 
lui confifra letitre & la dignkd de bojar, 
& lui fit dpoufer une femme de la famflte 
czarienne. II dontia audi pour ferames au£ 
"colonels des perfonnes de U premiere 
nobleffe de la Grande - Ruffie , & leut 
,fit ktous de tres-riches pr&ens, fi Ton en 
excepte le fecr&aire - g&i&al Schiftfce- 
vitfch , qui en punitian de (on peu d'u* 
nion avec fon hettman fut exild en Sibdrie* 

On vit paroitre dans ce terns Ak im 
fcventurief , nomm6 Deiik 3 a la t£te d'un 
corps confid&able de Cofaques , dont il 
prit le titre de hettman ; apres avoir pen* 
dant quelque terns pilld & ravage plufieurs 
contr&s de la Pologne^ il fut enfin arr&£ 

& 
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& renfermd dans la tour : de Nefchin ou 
il finit fes jours* 

Pierre Dorofchenko fe donnna tous les 
mouvemens poflibles pour faire rentrer 
fous Tobdiflance de la Pologne tous les 
rdgimens cofaques qui &oient de Tautre 
cot6 du Dnieper : il paroit cependant que 
routes fes peines n aboutirent qu'«t la fou- 
million du regiment de Braflavl , & eri.^ 
core fut-il oblige d'y employer la force. 
Cette ville foutint un fidge aflez long par 
la belle ddfenfe & la .vigoureufe r&iftance 
. de Drofdf ; mais la garnifon fe trouvant 
rdduite & peu de monde , & manquant 
.d'ailleurs des chofes les plus ndcefTaires , 
il fut contraint de fe rendre a Dorof- 
chenko , qui lui fit couper la *§te a Zigi- 
-zin, & fe mit en poffeflion de Bratt&vU 
-Cependant la plus grande partie des Co- 
faques paffa le Dnieper > & fut fe rendre 
fous les ordres de Bruchovezki : on vh 
alor^. fur les rives oppofdes du Dnieper 
deux hettmans 3 Tun attach^ au czar, 
& l'autre a la Pologne. . 

Tome IL H 
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1666. Dorofehenko envoya dh le commen- 
cement de cette annde 1 666 , Podlifenko 
& un ancien vers le roi de Pologne , pour 
demander a ce monarcijue de vouloir bien 
confirmer par fes lettres-patentes les an- 
iens privileges & les immunitds des Co- 
faques. 

Sur la fin de cette annde , le czar en- 
voya a Bruchovezki plufieurs vojevodes , 
qu il fit partir de Mqfcow , avec ordre de 
les diftribuer dans les principales villes 
de la Petite-Ruffie en qualitd de gouver? 
neurs* On remarque entre ces villes celles 
deHadiatfchj de Poltava, de Mirgorod, 
de Lubna , de Priluk , de Starodub , de 
Novgorodek, de Gluchof y de Batuijin, &c» 
on excepta les villes de Kiow , de Zerni- 
gof, de Berejaflavl & de Nefchin, qui nom-» 
mfcrent elles - m6mes des commiffaires , 
• & les &ablirent dans les autres petites 
villes pour y percevoir les droits d'en- 
trde ou de fortie fur toutes les marchan- 
difes. On fixa en m^me-tems les di£F6- 
rens endroits que feroient tenus de payer 
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les bourgeois & les payfans. Ces der- 
niers furent tax^s pour leurs charrues & 
leurs chevaux. 

II vint quelque terns apr&s des.com* 
miffaires de la part du czar , pour dreffer 
un dtat exa& de ce que chacun poffddoit 
dans la Petite - Ruflie , depuis le plus 
riche jufqu au plus pauvre , foit en biens 
fbnds y mobiliers 9 marchandifes & autres 
effets y avec ordre de r^partir avec la 
plus grande £galitd les impots fur led 
payfans > afin qu aucun n'eut lieu de fe 
plaindre. Ges precautions n emp6ch&rent 
pas la revoke des villes centre les woje- 
vodes y que le czar avoit ordonnd k 
Bruchovezki d'y &ablir pour y faire la 
perception des droits, Cette revoke 
commenqa par la yiile de Perejaflavl * 
dont les habitans maffacrerent le colonel 
Dazko, qui s'&oit &abli dans la partie 
de la ville nommde Bogufchevoi y 1>rA* 
lerent m£me ce lieu > & allerent enfuite 
fe joindre & Dorofchenko, Ceiuici avec 
leur fecours alia tout de fuite a Solo-* 

H i; 
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tonofcha , que le prince Tfcherbatof & 
la t£te d'une arm^e de Cofaques & de 
Ruffes tenoit bloqude depuis long-tems* 
Dorofchenko Tattaqua avec tant d'avan- 
' tage qu ii le fonja de lever le blo- 
cus & de fe retirer ; & profitant de fa 
vi&oire, il prit les villesde Nefchin & 
de Priluk , & brula tous les bourgs des 
environs. Apres ces expeditions il marcha 
contre le colonel Machovskoi , le fit pri- 
fonnier lui & le ddtachement qu'il com- 
xnandoit ; & pour le punir du ddgat qu'i! 
avoit fait dans tous les endroits ou il avoit 
€%€ en quaftier d'hiver , il les livra tons 
aux Tartares. Ce mauvais traitement fait 
a Machovskoi, ddtermina Dorofchenko a 
jrenoncer de nouveau avec fes Cofaques 
a la prote&ion du roi & cle la rdpublique 
de Pologne, 
jl66j. En *66j 9 le czar inform^ que les Tai> 
tares faifoient de terns en terns des irrup- 
tions dans la Petite-Ruflie, crut faire plai- 
fir a la nation des Cofaques - Saporogues 
• en envoyant dans leur pays un corps de 
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troupes ruffes fous la conduite du ge*ne*ral 
Kofotfchef , tant pour couvrir leurs fron- 
tieres , que pour les mettre en e*tat de 
repouffer leurs ennemis. Cette conduite 
du czareut un effet tout contraire a fes 
intentions. Les Cofaques - Saporogues 
prirent ombrage de cette armde ruffe ; 
jls fe plaignirent au czar de. cette d-- 
marche comme e*tant contraire a leurs 
liberies , ajoutant qu'Hs e*toient d'ailleurs 
en e*tat de fe deTendre eux-m&mes. Sur 
ces plaintes le czar donna ordre a Ko- 
fotfchef de fe retirer dans la Petite- 
Ruffle. Les Cofaques de ce pays , a la 
follicitation des Saporogues , ne tar- , 
derent pas a t^moigner leur meconten- 
tement de. la preTence de ces troupes , 
& firent tant , qua la fin Kofotfchef fut 
oblige' de fortir du pays. 

Dorofchenko , a la t6te des Cofa- 
ques de fon- parti qui l'avoient elu pour 
leur hettman , attaqua proche de la ville 
de Haiza Jean Sobieski , hettman ou 
g&neral de la Couronne, Pendant que 
. H iij " 
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ces deux g&idraux fe faifoient ainfi la 
guefire ^ Serko > hettman des Cofaques- 
Saporogues , cherchoit a profiter de leur 
difcorde. II entra dans la Grim£e , & y 
r^paiidit tellement l^pouvante , que le 
chan & fes Tartares fe retir^rent dans les 
tnontagnes. II fit favoir alors a Doro£- 
chenko Finvafion de Serko dans la Cri- 
mie y & les dommages qu'il caufoit au 
pays 5 le priant de s'accommoder avec 
Sobieski > afin de venir a fon fecours^. 
& de forcer conjointement Serko a 6v&~ 
cuer la Crimes* Mais celui-ci apr&s avoir 
pendant plus de huit jours pilld , faccagd 
& brute tous les lieux ou ii avoit pdta&- 
tr£ ' y fe retira de lui-m&ne. 

Ce fut audi cette annde que le roi de 
Pologae rappella de leur exil George 
Chmelnizki , Its mdtropolitain de Kioxr 
Jofeph <le Tukal & Hulianizkoi ; mais 
nyant 6t6 avertis qu on avoit intention do 
fe faifir de nouveau de leurs perfonnes 
pour les fkire pdrir y ils s'enfuirent f^crete- 

iwnn & fe rctirtant dans la Petite-Rwffte, 
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Enfin les rtiiniftres pldnipotentiaires de la 
Pologne & ceuxdu czar termin&retit leurs 
n^gociations y & convinrent d'une trhvo 
de treize ans entre les deyx puiflances. Ce 
trait^ ayant 6t6 public a Mofcow , fit fur 
l'efprit des Cofaques une impreffion peu 
favorable. Les miniftres polonois avoient 
eu Tadreffe de faire rdpandre dans le pu- 
blic que TUkraine feroit remife fous YobiiC* 
iance de la Pologne. 

Les Cofaques inquiets 6c alarmds de 
ctt article , envoy£rent & Mafco w les deux 
chancelliftes Moktevitfch & Ubanovitfch, 
qui fous pr&exte de porter au czar des 
plaintes contre les prdpofds a la per- 
ception des droits dans F Ukraine, &oient 
charges d'examiner ce qui fe paffoit a 
Mofcosr , & particulierement de s'afiiirer 
delav£rit£ ou de la fauffet^ du bruit qui 
couroit touchant leur rentrde fous l'ob&fi- 
fance des Polonois. Mais ces cteput&.ne 
purent rapporter a leur hettman pour tout 
fruit de leur voyage & de leur commit- 
fion, finon qu on rendoit aMofcow les plus 

Hi* 



1 



lao Hiftoire des Hettmans 

grands honneurs aux ambaffadeurs de la. 
Pologne qui etoient arrives depuis peu 
dans cette capitale.; d'ou lis concluoienc 
quil ne reftoit plus de reffoure a ieur 
nation. 

Sur ces eritrefaites le czar fit (avoir 
au hettman que mille foldats ruffes iroient 
prendre leur quartier d'hiver dans TU^ 
kraine. Cette nouvelle les confirma dans 
la crainte ou ils dtoient de (e voir foumis 
»ux Polonois j & leur fit foupconner qu'on 
vouloit les y contraindre par la force. 
Dorofchenko en prit occafion de repro- 
cher, fortement a Bruchovezki d'avoir 
foufFert que ces rn£mes Cofaques , qui 
au prix de leur fang avoient fi coura-. 
geufement deTendu leur libertd , fuffenc 
affujettis a payer annuellement un impot 
■enereux pour les biens qu'ils poffddoient ; 
que pour la perception de ces imp6ts , 
on eiit etabli des wojevodes de la Grande- 
Ruffie qui retireroient tout le fruit des 
travaux des habitans de 1'Ukraine j ehfin 
que toutes fours immunite's , franchifes 
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& Kbert^s ne fuffent plus qu'une chi- 
mere. 

JL'an 1668 y Bruchbyezki voyant que i662* 

les Saporogues avoient foulev^ la plus; 

grande partie des autres Cofaques , & 

que tout tendoit a la revoke > confentit 

de s'unir a eux , pour chaffer & m£me 

exterminer les wojevodes ^tablis dans les 

viiles par Tautorit^ du.czar , & de ne 

pas m6me dpargner Jes Cofaques qui fe- 

roient d'un fentiment contraire au leur; 

Ce projet fut exdcut^ dans toutes les 

viiles y except^ dans celles de Nefchin , 

de Tfchernigof & de Perejaflavl 9 dont 

les fortereffes fervoient d'afyle aux woje- 

vodes* Bruchoveski , non content d'a- 

voir d^livr^ les viiles de la Petite-Ruflle 

deToppreflion deswojevodes^ & pour fe 

garantir des mauvaifes fuites des bruits 

qui fe r^pandoient de tqus cotds contre 

lui y ddp^cha Etienne Gretfchennoi au 

chan de Crim^epour le difpofer a faire 

la guerre au czar ; & Grdgqire Galmaleei 

& k chai^^llifte Cafporovitfch en Tur- 
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quie y pour annoncer au fultan qu il 6toit 
r^folu lui & toute fUkraine de fe mcttrc 
fous la prote&ion de fa hauteffe. Cette 
r^folution & ces d-marches de Brucho- 
vezki fouleverent une grande partie des 
Cofaques. 

Dans ces circonftances le prince Romo- 
danovski voyant qu'il n 6tolt pas poffible 
d'arr£ter tous ces d^fordres par les voies 
de la douceur , prit le parti de faire le 
fi^ge de Kotelva. Les Cofaques d'un 
autre cot6 indignds de la conduite de Bru- 
chovezki , qui avoit fait pdrir un (i grand 
nombre de leurs compagnons y & qui 
de plus 6toit fur le point de fe foumettre 
a l'ennemi d^clard des Chretiens , prirent 
la r^folution d'envoyer fecrfctement & 
Dorofchenko , pour le folliciter de ve- 
nir a leur fecours , & d'accepter la dignitd 
de hettman qu il avoit tdmoignd defirer 
quelque terns auparavant. Dorofchenko 
ayant accept^ les propofitians qui lui 
furent faites > partit fans diffdrer. Les 
Cofaques ayant appris qu il dtoit arriye a 
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Opofchna 5 accburUrent en foule au- 
devant de lui , le reconnurent pour leur 
hettman & lui rendir ent leurs hommages. 
Bruchovezki y tdmoih de cette revolution 
inopin^e y tenta de s'enfuir & de gagner 
la ville de Kotelva pour fe foumettre 
au prince Romodanovski ; mais Dorof- 
chenko lui coupa le chemin , & les Co- 
faques qui le pourfuivoient fayant arr£td , 
pill&rent tous fes bagages & Famen&rent \ 
Dorofchenko. Le peuple furieux fe jetta 
aufii-tot fur lui & le maffacra. Sa femme 

qu on avoit auffi arr£t^e fut renvoyde a 

Z0 • • 
lginn. 

Dorofchenko reconnu hettman par les 
Cofaques qui habitoient les deux' cot6s 
du Dnieper y fe mit auffi-tot en cam^ 
pagne avec urie ttrm£e compofde dc 
fes propres troupes & de Tartares. Son 
premier fbin fut de fecourir Kotelva ; 
le prince Romodanovski qui la tenoit 
affidgde depuis quelque terns , fut obli- 
ge de lever le fi^ge & de fe retircr % 
Putivte, 



/ 






1 



1 



1 

% 
■4 



[24 Riftoiie des Hettmans 

Dorofchenko apprenant alors par fon 
Spoufe qu'il fe paffoit certains deTordres 
de 1'autre cot6 du Dnieper, crut que fa 
preTence y e'toic ne*ceffaire. II confia le 
:ommandement des troupes a Miogo- 
Grefchnoi,lui ordonnant de chaffer tous 
les wojevodes e*tablis dans la Petite- 
Ruffie ; -. ces ordres donne*s , il alia a 
Zigirin , & les Tartares fe retirerent dans 
la Crime*e. 

Le prince Romodanovski ayant fu les 
ordres que Dorofchenko avoit donne's 
a fort lieutenant Mnogo - Grefchnoi de 
chaffer les wojevodes de la Petite-Ruflie , 
partit de Putivle avec fon arme*e pour 
aller au fecours de celui qui re"fidoit a 
Nefchin. Les habitans , foit qu'Us fuffent 
d'intelligerice avec Dorofchenko , foit 
qu'ils fuffent eux-me'mes dans la reTolu- 
tion de fe de*faire de leur vojevode , 
fermerent :les portes deleur ville a Ro- 
modanovski. Ce prince , fans perdre de 
terns } alfie'gea la ville en forme ; & l'ayant 
prife apres quelques jours de fie"ge t U 
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Fabandonna enti&rement au pillage > & 
d&ivra le wojevode. 

Dorofchenko de fon cotd , apres avoir 
r&abli fordre & la tranquillity parmi les 
Cofaques qui habitoient Tautre c6t6 du 
Dnieper , fit demander des fecours aux 
Cofaques - Saporogues; Ceux - ci gagn^s 
par le chan de Crirn^e , auquel ils avoient 
r^folu de fe foumettre, n avoient aucun, 
^gard a la demande de Dor-ofchenko ; 
& ceffant d&s lors de le reconnoitre pour 
leur hettman > ils confident cette dignit£ 
a Suchovei , ci-devant fecrdtaire-g^ndral 
des Cofaques-Saporogues , & fe mirent 
en ni6me-tems fous la prote&ion du chan 
des Tartares. 

Dorofchenko envoya fon fr&re Gr&- 
goire & quelques ancient y pour f&iciter 
Suchovei de fon Ovation a la dignit^ 
de hettman , & pour Fengager en m£me- 
terns a porter avec lui la guerre au-dela 
du Dnieper. Demiari Mnogo-Grefchnoi 
quiy commandoit, ne fe fentant pas en 
&at de leur r^fifter feul , fe racconxmoda 
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avec le prince RomodanovskL Ce prince 
envoya aufli*tot fon fils k la t6te dun 
corps aflez confiddrable pour s'oppofer 
aux Tartares. Ce jeune prince fut battu 
& fait prifonnier a Haiwora. Son p^re 
m£me qui $6toit avanddi pour le foute- 
nir , auroit fubi le m6me fort > s'il ne 
fe fut prompterfient retir^ a Putivle. 
166$. En 1669 y Demian Mnogo-Grefchnoi 
qui jufqu ici n avoit 6t£ que vice-hett- 
man fut iitvi par les Cofaques a la 
dignitd de hettman en chef. Auffi-tot 
apr&s fon -&e£tion il en fit part au 
czar de la Grande - Ruffie. Le czar requt 
les envoy^s de Demiah avec les plus 
grands tdmoignages de bontd , & fit 
exp&lier fes ordres a Romodanovski fon 
g£n&alj pour confirmer en fon nom le 
nouvel hettman dans fa dignitd 

Le premier ufage que Demian Mnogo- 
Grefchnoi fit de fon autoritd', fot de con- 
voquer une di£te g^n^rale a Gluchof. On 
y convint entr autres qu il feroit fait une 
deputation au czar pour renouveller les 
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anciennes conventions faites entre lui 8c 
Bogdan Chmelnizki > & pour le prier 
de donner les ordres les plus precis a 
ce que leur pays ne fut plus dans la 
fuite expofd aux vexations & auxinjuf- 
tices des vojevodes. Le czar accorda aux 
d6put6s tout ce quils &oient charges de 
lui demander , & ordonna en conf£- 
quence au prince Romodanovski de $6- 
clarer a la nation , quil avoit oubli^ & 
pardonn^ tout le pafK , & fpdcialement 
toutes les dmeutes , Editions & revokes f 
fufcitdes en diff&ens endroits par Vi- 
govski , Chmelnizki & Bruchovezki y 
qu il prenoit pus les Cofaques fous fa pro- 
tection y & leur promettoit fiir fa pa* 
role xfobferver tQutes les conventions 
faites avec Chmelnizki , & de les con- 
ferver & maintenir 'dans tous les pri- 
vileges 9 immunit^s & libert^s qui leur 
avoient 6t6 accorddes ; quil n y auroit plus 
a l^venir de wojevodes que dans les villes 
dgjjjjftow , de Tfchernigof , de Perejaflavl 
& de Nefchin ., avec ddfenfe a eux de fe 
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tti61er en aucune manure des affaires de 
la Petite-Ruffie > nioins encore de punir 
aucun Cofaque ; que toute autorit^ feroit , 
d^volue & appartiendroit au hettman y 
qui ne feroit oblig^ d'en rendre compte 
qu au czar feuL Les affaires de la Petite- 
Ruffie ainfi r^gtees & termin&s , les 
Cofaques commencement des-Iors a gou- 
ter les doudftirs de la tranquillity fous 
la protection de la Gj-ande-Ruffie. 

Des que Dorofchenko vit que fon lieu- 
tenant Demian Mnogo-Grefchnoi s'&oit 
enti&rement d&achd de lui , & qu N une 
partie des Cofaques l'avbit &u pour 
hettman , il envoya Portianka avec queL- 
ques affiftans & Bielogrud fon juge- 
g&i&al au fultan des Turcs ^ pour i'in- 
former que l& hettman & toute f Ukraine 
dtoient rdfolus de fe mettre fous fa puifc 
fante prote&ion , & pour' le fupplier de 
vouloir bien confirmer leitf hettman dans 
fa dignit^ , en lui envoyant un fandfchau 9 
ceM-dire un grand drapeau. Le $itiii 
confentit volontiers a recevoir le hettman 

& 
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6c I'-Ukraine fous fon obfiflahce ; 8c hon 
content d'envpyer le CandTchafc qu'oni Iiit 
iavoit demand^ , H fit parrifc un tfchaus k H 
t£te d'un dorps de fix mille homntes pout 
aller drrienter' lalliahcfc dt& Cofaques 
avec Jar ftiblitrie P6Vt& lies Sapofogtiei 
inftpuits .dti parti" qud tehoit de bfendri 
iDbrofehfenko de fe foumettre irT&mpe- 
iexft t&rc; dbnt il kvoit refill tin fand- 
fchak , que le hittman avoit d£pofd dsink 
un bourg riommdi "Kononga , aupr£s dfe 
\k rlvifcflfc dfe Ithos , vintent av£c un corps 
*de \Tartai-es itiettrfe le fadge devaht cfc 
bourg ; .iha& le tTdiaus : commands aui 
Tartares ;dc fe ittfrer dans leiit pays ^ 
16c leVfi^ge Fur abkndonniv Stichovei , 
•hettmari -d£s Sapdrogiies , 6ti cofi^ut tarn 
de d£)?it"> qiie rehoncant \ fa dignitd^ 
il en -fit revStir Michel Gjanenko:, colo- 
nel d'Uman , &- Choifit cette • vlilerpoifc 
lelieude (a retraite. Dorofchenko iVfitS 
. cdritre les habitarfs- d'Ultnati , de ce qu ifs 
aVoleriit reija Suchovei dans- reneeihte' dfe 
Tetift-Mfrs^ cherdia auffctdt a s'en venger i 



II o Uifioire <ks Sett mans 

fie conjointement ayec le tfchaus Ac fes 
fix mille hommes > il alia fe pr&enter 
devant la ville pour en f^ife le fidge en cas 
^le r&iftance. Les habitans ne fe croyant 
pas en ixzt de lui r^fifter > eurent recours 
a fa ctemence > & vinrenc a bout de fe 
r^concilier avec lui , en lui promettant 
de lui envoyer leurs ddputds & Zigirim 
Les chofes s'&ant ainfi arrang^es > Do- 
rofchenko s'en retourna fans infulter la 
ville. 

, De retour a Zigirin,, il fit quelques 
d&acbemens de fes troupes & hs envoy* 
du cot6 de Lochviza * avec ordre de piller 
& de ravager tous les cantons de TUkraine 
quidtoient rentrds fous la protection du 
czar. Pendant qu il portoit la ddfolatioa 
dans rUkraine , il s'dtoit fo.rmdj contra 
lui une ligue capable de Tdcrafen Les 
principaux chefs dtoient Chaneriko , Su- 
chovei & George Chnpelnizki 3 qui avec 
une armde de Tartares 6c de Cofaques- 
Saporogues , march£rent droit k Biel- 

gorod . ou Dorofchenko fe trouvoit alors 

. ** w «... ^ 
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avee feS tfotfpes 3 dans le deflein de len- 
veloppeh 

Les 6bhf&[&& > taxit par leuf difpofi* 
tion que par la fup&iorit^ de leiirs forces , 
ne pouvoient manquer de r&iffir dans 
leuf deiTein > & la perte de Dorofchenko 
.paroiiToit inevitable* II fe Cfut perdu lui* 
m£rne ,- lorfque , contf e toute efp&ance , 
Serko accourut a fon fecoufs avec ua 
corps eonfid&able de Cofaques : les 
chafes chang&rent aufli-t6t de face ; les 
chefs conf&d&rds cheffch&rent leur fa* 
lut dkns la fuite* Chanenko & Suchovei 
eurent le bonheur de fe fauvef ; les Tar* 
tares fe faifir^ntde Chmelnizki > & le con- 
duififent droit a Bielgofod* De-la Dorof- 
chenko le fit rfienef a Zafagfad & fen- 
feriAer dans le jedikul ou les fept tours. 

Vers la fin de l'automne > Dorofchenko 
penfe a toettre les Tartares en quartier 
d'hivef* Cependant avant de fdparer fes 
troupes > il voulut fajre une tentative 
contre Demian Mnogo-Grefchnoi & en 
venir a une a&ion avec lui. Ce nouveair 
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prtijet . Touleva les Tartares y ik le^quit* 
terent y s'en retournerent chez eux > pit* 

v leient tout le .pays $ *enlbvant &L emme- 
nant hommes & femmes en efclavage* ■ 

, Botofcheriko s'^en plaignit tr£s-fortement 
k la oour ottomane , iiiais tbutes ttt 

. plaintes ftirent itiutlles* /-* %% r : ; 
J670. L'air 1670 y Dorofchenko envoya tin 
' certain .Kijafchkb a la t£te dW stetache- 
meat de Cofhqites 3 pour faite.fe ddjg&e 
dans la partie de TUkraine qui reconiioi£- 
foit Fautbritd du czan Roman Rakufeha \ 
archipr&tfe de- Brafiavl , arrivade Zara- 
grad ' $ avee la commiffion'de publier iar 
ienteacer:4'excommunicsithm'qu6 le pa-* 
trlarche avoit prononcdie contre Demian 
Mnogo- GrefchnoL , pour avoir ufurpe 
au. prejudice :de Dorofchenko la.dignk£ 
&' les'f6nSici ns du hettnian* On pretend 
qaerDorofchenkq d todt .' lui - m£me Tau^ 
teurdexe coup d'autorit£.d$ la partidu 

- patriarche** &t quii avoit fu.par fes irifc 
tanc6sir&t&r£es engage? -le-fultaa I donne* 
«ttwoo#quJfcacfi fes ordref.au patriafeije* , 
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. ; : Chan^nko^ de r tcgiicere avec le f cojO- 
jfhevoi de la Cetfcjie > fit faire. fe.cr&ter 

;ixi^nt cqrtaines. pFopofitkm& au ^m.d^v 

/' -* 

Pologne par Michel WifthneyezkoL Ce 
prince leur fit r^ponfe qu'U nomm£j:o£ 
; de$« cpmmiffair^s ..qui f§ ren4roi^Qt : Jt. 
Oftrqga, & qu;Us ngvoient qu'a< ^en^ 
A&pyei; J&urs d£put£s duemeijt aurorifds 
-gourv.cpnf(^rer- ^yec e^xfur ce,qi#l$j,ltt* 
Awpo/pient DwofcllQiikQ : ajq^ J#iit 

/B* 6 ; .4© • ia P^ppfitwm : du tqi ^ &< ,GJi§- 

.neojca .in| > me; >: .ne;i«g€fent pas, a gr^^s 

. de. i'?cc;ep ter x a mortis qy e fc . le ,• r oj. §c / 1? 

rdpuSlique de Pologne.ae leur <iopnafl$iit 

.pour, suretd autant; dp fenateurs qgft les 

Qofaques^enverrQient^ d$, ddgutds ..at^o 

cpnferenc.es qui fa ddndroient a-Oftr^ga. 

npuYe.au le pafchai <Je. Sjiifijie^,^ |e 
. ipincjre \ lyi x pjoup . attaquejr 4ojijfti|M$- 

ipent Demiaij.Mnogo-GrefctwQU!! lie; 

gafi&a.fe pr£ta, a^.infipnpes.di? Da*<af- 
^henfeo y on §n, vint a,u£ mains j AJfl£^$>- 
. Qrpjfehnpi ^fut. battu ^per-jUfc u.ne -parae,. 
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confid&able de fes troupes, & fes ri- 
chefles tomberent au pouvoir d$s vain* 
queurs % qui firent en outre un grand 
nombre d$ prifanniers; Us ravag&rent en-? 
fuit$ les fronti&res de la Pologne. Les 
frettmans de la Couronne appell^rent k 
leur fecourc Ser-ko & Qianenko avec h 
fetfdie, A la nouvelle qu lis ^oient ett 
marche , Dorofohenko. & le pafcha fe 
rcnrbrmu Lea chefs de la fetfche, furieus 
-<1 avoir fait inutilement tans de chemin 
fans trouver d*ennemis a combattre, toufe 
n&rent leurs amies contre ceux qui le^ 
avoieni fart very*, 

Dans cc terns le roi de Polpgne en* 
yoya k Chanenko % hettman des Cofaque$-> 
Saporogues % le baton de comm^nde^ 
ment & tous les ornemens convenables 
\ cett$ $gnit4 y & lui donna 5 eonform<5- 
ment a la ponyention feite a Hadiatfch, 
le pouvoir de gouverner l%Jlsraine cornmc 
ficelle ifroit fon prqpre domaine, Porof- 
pkenko x de fon cot£ avec foh arxn& f 
entra en plein hiyer dans FUfrainfc Le* 
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habkans ^Umaiir fe rdunirent contre lui , 
& te forcerette & fe retirer apr&s avoir 
perdi* ScWebilfi fon colonel y & Us fe 
fbumifent k Chanenko* 

Pendant ie car&ne* de Tanndfe %6i** %6j2* 
tes plus ahdiens gdn$raux ayant avec 
cux 1$ fecr&aire Carp Alokrievfcfch , fe 
Kndironc de Baturin i Mafcoar y pour 
annoncer an c$$r la more de leur hejtt~ 
man Demiaiv MnogorGrefchnoi ( cell qe 
kettman quji avoit foumis la plus grande 
partiet de IjkPetke - Ruflte foua I'ob&f- 
fence du czar }. C$ prince les re$ut &vo- 
yablement , confirma de nouveai* leura 
privildges, & s'e^gagea a obferverexa&e-* 
ment la capitulation fake avecChmefc 
niaki 5 & de ne jamais envoyer dans la 
fuke fes vojevodes dan& K^raine* 

L/empereuf ~ des Ticcs , aux fnltentca 
prices de Dorofchenkoy; fe nut en qam^ 
pagne , & vine fe prgfemer devant 1* 
viile ds Kaminiek ~ PodolkK Let <?hant 
des Tartares & ©orofcjienko ailment mi- 

&vant de fa hauteflK 

X tv 
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LeS: habitant d$ Kattyniek apr&s $&t£& 
d£fendy$- pe^daat * quince: jours. y apakt 
^ayant pas yaQ g^rpifon fti6&fa^ $km*£ 
faire une plus long^Q ^^npA r &r$ttt: 
cantfaints de fe rgndr^ au fal^m le *& 

^qtrd^.dqns lavjlle,, cjjgdqnA? qu;<?n;gx|iftr 
*p&t tpus lescprp^ api- (^tcjient, enter£&, 

cjans; les rues £out;es^ fe§;. ftapaes & 4ef| 
iipage^ d^s faints qjui 8 y trpw^QCH; , & ^ 
la pl^de l?t CEoix il f# arborer 1< c* oi£^ 
fynu II ^pargna ^uiement , a la pii&r% 
des CJofagu€§ y trpiy 6gHfe§ pp$r eux <§c 
pouj \^s . Arrp&iiens ? II otdpnija. £hfi?JNt 
\ J^Q^qfchenkQ &; au chan de semp4r£iv 
de? 1st yiile dq Lyp£ & des. bqurgs fitu&| 
danf p&tte ^qntr^q , $c d^deve^ tou$ 
let" kajbitanf qu ils y> t^quverpienty 

h$$ jPolonois a%mds de t^ijt d§ ra~ 

V3g?£ , ra(fenb%ent #«ant; 4« troupe* 
q#e 1$ b^foin prefifcat *lft permit , fe : jpjk 
gniren* a Chanenka ^ & al%ent sroppofffc 
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f ux e&tte$«fes des . ennfifofc En tSit , 

d^|blafiQfl}dgn& blttftsuts Qontr&s dec i« 
Pqlqgnci ^ re^ut une' fonime conftd£rakfe 

du ?pv.fip- : $Je\la td^Hique par jfonriQ 
de contfifHtfioft yff. <&$& retp^n^ 4tf»s 

X*fr o&afe aomma p$uc icommiflaites a 
la p%QQl$m§ 4k&iQfk 4^» hfttttiian is 

4^oy?ki $ jjqan; Jvangj^itfch Rfeheffski ^ 
& Af^iffei JafchlikafE LW«^1& 4^» 
Cofaqu^a ;ppyE $e«« '.^te£jtion- fe Onf ^ 
Ka(a^fei<,* Igntre Pudvle^- & r Konotop , -£c 
Jean Samueleyitf^h Pojapvkfqh \ fut :< sdla 

aunq vpi^ ynarums au pxox% de jtuin, G« 
nouy^gu he.ttman 5 firls d'un pr&re , avoi<; 
&£ ci.-dftvant . audk^r r g^4ral i il prSta * 
ainft qu£ l'sffemM& -das (3ofeques, entre 
les; mains d$$ cOmmiiTaiires Je ferment dej 
fid^lit^ au q^ar ^ a\* czareyitfcli Teodoc 
Ale^vitfch 5 a Jean ; AlexieyitCch^ 5C 4 
W.u^ ift > toUte, c^ari^n^ . ' - ' ' {- 
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Db$ que le hettman fut confirm^ daaa 
fa dignity , les anciens g4n&aux Pierre 
Sabela , Jean Samoilavitfch , Jean Po- 
montovitfch , le feer&aire Carp Mo- 
rievitfch , les colonels & le people d^cla- 
r^rent au czar > que les ddfordres com- 
mis par les Cofaques n avoient eu pour 
fondement que lea bruits qui s&oien* 
r^pandus des difpofitions oil il &oit de 
reftituer la Petite - Ruffie a la i^publiqu^ 
de Pologne ; que ces faux bruits que lea 
Polonois avoient int&£t de r^pandre s*ac* 
cr^ditoient de jour en jour; fie de plus, 
que les Cofaques n ayant eu ajttcune c<m* 
noiflance de la tr&ve qui fubfiftoit entre lu| 
& la Petfte-Ruffie , ils le fuppUoient d'en- 
ordonner la publication ; & que d&s-lors , 
malgr^ k continuation des faux bruits , 
les Cofaques s'abfSendroient d« tout a&$ 
d'hoftilit^ fie fe renfermeroient <lans les 
bornes les plus &roites de la foumiffion 
qu ils lui devoient, Le czar pour les tratv* 
quillifer , les fit affurer qu'il ne rendroi* 
jamais la Petite^Ruffie aux Polonois > non 
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jplus que la villa de Kicrr ; qu il ne fouffri* 
roit point qu on touchit en aucune ma- 
nure aux £glifes , & qu'on en enl^vat 
Jes ffctues ou images des (kints , 6c qu U 
prendroit en tout terns la nation cofaque 
lbus fa prOteftiort, & lui conferveroit 
g&i&alement toutes les immuiiitds , privw 
}£ges & libert^s dont elle dtoit en poflef- 
(ion, Le hettman fit notifier cette ddcla* 
ration aux Cofaques , & fa publication 
|it cefler tous les; mouvcmens des Cofaques 
qui habitoient les deux cotds du Dnieper, 
Ac les affermit dans la fid&itd qu'ils de- 
voient an czar. 

Pendant que le czar & le nouvel hettman 
f'occupojent junfi a r&ablir la tranquillity 
dans la Petite-Ruflie , deux particuliers , 
Tun colonel de Starodub , l'autre proto* 
pope ou archipretre de Nefchin , fie tous 
deux en faveur aupr&s du czar , fe r^u- 
nirent contre fa nouvel hettman 6c por- 
t^rent«ontreluilesplaintes les plus graves* 
•Le czar renvoya la cahnoiffance de toute 
*<?ette affaire aux Gofaques. Les apcufa- 
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«e juftifia pleinemen^ J^colonel & Far- 
5*yretre furent <;ondamn#an^t; onais .' 
fe h^man Ufa de cMm^ice^l^^a, 
f changea la pdn* (japitak^rwuie.pri!., 
£>n pefp^l^^a^b^ri^ l^s ^rtifen* 
Dmtfrefchko , colanei dePerejs8fcvl ,; 6c 
L ^;* ^nel,^ Priluk ^..^ijtew: l e 
nieme fort. - 

• • *• * j, ' K 

Serka , cofchevo,; des : Sapo^gu^: le* 
.Cofaques & les Calmakes; t or%ln»re S 

; .i S?? ••' rava S^nt la Qwk&kfcjib 
deBiel-gorpd.. , . ;_ ., ;. r ', 

j. L an i £ 7 j , mourut Michel; &Qrifcuth 
,Wchneve?kj , & Jean Sobie^ki Im fiic- 
*% au *?»«?» d< ? Pplpgne, . „ ,. ., . 
l<57 4 , Mn i<J;4^1e; : prince.Qr^oir€E0iTiQr 
danpyski , , le , hetonaA SampUpMirfpk & 
Pierre. Skurakoff^^raarch^rentA la. t&e - 
.fane ; armde d ?; Ruffes & ^e. G<?%u'ei " 
coatee Dojofcfienk^ lis; affie^rent la 

..jiaitres ^^ m laW4^.vi"fevier, 
. ft. ^rent enAiiqs a Kannejf ; Jacques 

4 ■ ' - 
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Lifogub qui- y cjonimahdoit -leur reiiiit 
cette yilk , domils pfirent-pofleffion. ! 

. Dorofehcnkorfit jnarcKepieptrdgimens 
pour deTendre la ville <ie Korfun cdntrd 
les eqnemis.cn.'.cas dattaque. Les colo- 
nels --de. ces- regimens e*tdient Michel Sa*' 
vel , Torgovre Jefrern d*Umah ,• Gregoird 
Bielo^grud de Braflavl^ Gre*gdfre Doro£» 
chenko , Oftap Gogol Kalhijikt ; Andre* 
Pofopozki y Andr^ Dorofchenko': kui 
commandant en chef .<fcdlt Gre*goire.(ja- 
maleel* Dorofchenko <y apres le depart di 
c'es, regirfceris f envoya demanded des fe-< 
cours.aux ,TaWares : de;Crim^d ,""& e« 
attendant: ee &c6urs it S'^ffffcrtfia dans 
Zigiriiii Unrcotps confid^rabfel de Tar-2 
tares arrival^ Djorofcheflfea tft&fiir a leur 
t&te , & marcba droit ia iRafGhkcifF^ 
affidgea* 8C ta: prefia -viverrtenti -Les ha- 
bitants hn pppos&rent uil0-VigoutiSufe rl£* 
fiftdnce r#ep tfTMg&eriti ^d af^riddnher foi^ 
entreprife.ill'] tourna : &tf < *rtiegl ddnt^c? 
Par m£e <c£mbm6e db'Hule* fiTdes C<?i 
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garnifon Ac les hapitans de cette ville 
battirent le* Tartates 3 fircnt Dorofchenko 
prifonnier 5 & le conduifirent ainfi que 
fes afllftans ^ Sbmoilovitfch. Apr^s cet 
&hec 5 les troupes & les villes au-d&& 
du Dniepet fe foumirent ati czar > 6c f e- 
connurent Sataoilovitfch pout leurhett- 
tnJm , a lexceptiort de fa ville de Zigi- 
rin & da quelques bourgs peu remaf- 
quabies* 

Aprfes la mort du f oi de Pologne i la 
hettman Ghanenko femit a Samoilovitfch 
le Mton de'cdittmandemcnt & les aiitfes 
marques de fa dignit£ quil avoit revues 
de ce monarque. On lui afligna tin revenu 
fuffifant pour vivre dune manure con- 
venable a fon rang, & la ville de Kio^ 
pour le lieu de fa retraite. 
. Le prince Romodanovski 8t Samoiio- 
vifch 5 41tl depuis peu hettman y confierent 
le commandement de leurs troupes k An- 
dt6 & Jean Lifogub , & partirent pour 
fe rendre & PerejaflavL Ulesko & fes 
affiftans qui fe trouverent alors dans cetce 
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Ville , recomuirent Samoilovitfch en qua* 
litd de hetcman des Cofeques qui habi- 
toient ies deux cotds du Dnieper , & en 
prdfencQ de Romodanovski 9 le confir* 
merent folemnellement en cette dignit& 
Dorofchenko de fon cdt4 y envoya Ma- 
zeppa f & promit dy aller lui - to£rmu 
Loin de tenir fa parole , il fe mit a la t6te 
d'un d^tachement considerable , tant de 
fes Cofaquefe que des Tartares & des 
Tfcheremiffes , & alia ravager & bruler 
les villes y bourgs & villages , & en livra 
les femmes & les enfans aux Tartares de 
ion armde. 

Le hetcman Samoilovitfch envoya con» 
ere lui un corps de vingt xnille Cofaques 
fous les ordres de Dmitratfcho , colonel 
de Perejaflavi. II le joignic i Orloves 9 
on en vint aux mains, les, deux partis 
s acharnerent Tun contre f autre ; 6c h 
nombre des morts ftit fi grand des deux 
£qt£s, que dans i'efpace de plus de qua-* 
rantewerftes on ne vie que des homines 
mprts ou mourans. Cette bataille ne d£» 
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tida rieri. Romodanovski & le hettmaii 
Sambilovitfch ali&rent fairc le 'fiegeld* 
Zigitin; ctefendue par Dorofchetiko. Le 
fuitan des Tiircs ntarcha a fon fecours ; 
R<imddanovSki fit le. hettman \ nasfcrerit 
lafctendre /iey&ent 1c fldge & (e red* 
jcerefht: par .le Dnieper; La tfctraice de 
I'annie de la Giiande-Ruflie jetca la con£ 
ternatioa parmi ^ les habitaiis de Tafutre 
fc&dvdu Dniepdr ; £& prirent le parti d'a^ 
•fcandpnner lesAttllef & leurs maifcns pour 
j&riter Jafliretir ;.jdtt Tiires, Le fultan s-em* 
^rafans petee de ce psiys- abarfdohn6 j 
& Dorofchenko > avec le feoours ; defc 
•Ottomans, pri* d'afTstut la fille d^Uiiiaii. 
Tons les Jhab&a^s de cette aialheureuft 
viilc ;fkrent ritaffacris feme left y6ux di 

p©ra£ckenka\, t^\ ftfe^fufent inorid^e* 
tfefapg, & l\)n ji&pargite perfanne; Paf 
nil :lbx$ks. de ^ragfc ^8c de * bafbarie y tls 
j^dt&ofchei^vlFswiii les Ch&tiStts qui 
s^j|rdiiy^rent5 *#&f>1j*eht de-pSMJe cottttf* 
iesr.peaux. 5 > fit 'fes^^rfvoy^ent par xen* 
timca; k ltempfe«»^ee»Mufofei^Sis%j fc<* 

vilies 
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irillefc <jui fe foumirent furerit ibrc^ei de - 
leur dormer pour tribut tous les en fans ^ 
Tjuils eniiiieri£rent & fireiic circoncire* 
Dofofchenko &pr& toutes ces expedi- 
tions y fe trouvant hors d^tat de fatif* 
fairc a fesr ehgagfirriens tivec les Turcs t 
& de leur payer les fommes confide 
•frablfes qu'ii leur avoit pronufes pour en 
* obtenir un fecours de troupes , alia piller 
_tou$ left <&ntoris de la Petite^Ruffie qui 
i recdnnoiffoierit Tautofitdf du cfcaf ± il re- 
irint dia?g£ de* ridieffea des habitant 
xiorit aucun n avoit it6 dpargn£ ; & il fe 
♦troiiva par ce moyisn en itat de faire hon* 
neuf & fes promefles; 

L'an 167$, ce qui refta d^abitins cfe i&^y 
4*autre c6td du Diiiep6r abandonha le 
pays > alia fe r^fugier aupr&s dt Samoi- 
lovitfch y & en obtihfc la perniifliori de 
demduref ave<2 liih 

- Je&n Sobieski s nouvfiaii f ol dt rolognfi , 

ienfca de rftcouvrer tjuelques diftfi£te d'e 

la Petite - Ruffie : pour affur;er ton pro* 

Jet , . il chereha a detacher llnfanterw 

Tome IL K 
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cofa^ue du parti ds PorQfph^n^Q , d; *i 
r£uJ0fir. 

RamotdaiiOYski & |e fa&ttmsm Sa^poi- 
lavitfch erivoy&snt reconaqitce 1% vilfe 
de Zigirkn lis alkrsnt eu3-ip£me$ ?l 
Corfun daos k defied dte prpt#g$r If 
paflag& des ha&taoa de cette vUIq > q^i 
iall^rent s'dtablir dans la Petite- Bmflj& 
Peu de teps apres cecte ttajjfmig#*£iQj>, 
les Palanois arrivireot & d^txuifee^ fe 
fond^n-conj,bk la wite & k& 4g)ifvb 

Doiofehsnka akandoon^ de 1$ r$&J~ 
Leure parae des t Co&que* qui s!&pit : fog- 
mife aux Fokaate .> prit tet patti > k te 

follicitation & par l'wtrjsfflife & fep 

gendrft^ de v fe donger au sz^r. II, enxoya 
& IMtofcow l§s janiflTaires q^Q. I& fiifea$ li|£ 
Syoit laiffds. II efpdrx>i$ $n g^P?n^ ce 
parti , de pacveni? a, la digoitd dp h£&ma|i 
quil ambitionnoit depijift lQqg'-$$$t>; 
jnais tfayant pu r&iffir > ii chercha i fe 
venger d» peu d^gard qi|Q;le c«gr.2}y$jt 
P<w?r, *W > fit dcha de> feufexer ljn£o&- 
<jne*de la Pedter^yflie (awKCLlejir has^ 
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fn&ft > U gchoua encpre> II envoy* de 
houveaU demkrider du fecours aux Turc* 
Les Tutes y qui voyoient fbn parti extr4* 
hiement affoibli , & qui dtoient d'ailleurs 
las de la guerre > iui refus£rent tout fe- 
tours* 

L£ prince Romodatiovski & le hetp 
man Samoildvitfch ^ bi$j> inftriiits de* 
Sftiendes de J>orofehenko , march^rent 
fcontre lui avec une pfciUante arm^e $ a 
laquelle fe joignfrent les gentilshomm^s 
de Smolensk* Ife mirent le fi^ge (fevaqi 
*Ziguin oil qommandok porofehfcnko* La 
ville fit line Foible rdfiilanee ; oh promjt 
la iiberti a Dorafehenko , k eondition 
tju'il abdiqueroit ft dignit<£ de hettmaa 
fen faveur d$ Samoiiovitfch j & qu il fe 
retireroit a Softniza pour y vivre paifibls- 
merit; II aecepta ess conditions & readmit 
JaViJl& 

Lart i$j6 i mourut le ezar Alexis \&j6\ 
Michailovitfeh* Tedor Alexievitfch lui 
fuccdda* 

JUe roi de Pologne qui efp^roit toy- 

i| 
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jours de s'attacher Dorofchenkb, apprit fo ti 

abdication. II nomffia fur le champ pour 

hettman des Cofaques Euftachius Gogol* 

' Le grand-fultan fit fortir de pfifon 

"George Ghmelnizki^ & lui dortna le titre 

de prince de la Pecice-Ruffie & de hett- 

ttvan des Cofaques - Saporogues. II lui 

*affo&a Ibraim Batfcha & le chan de Cri- 

m6t , en donnant a chacun un corps de 

troupes , & leur ordohnant d'aller eh 

-Ukraine, d'y raffembler un'e affnde , d*af- 

' finger d'abord Zigirih , de s'en rendre 

^maitres, & de fe porter enfuite devartt 

Kib v. ' . 

i<$77.* : L'an 1 677, tous ces corpstTarmde arri- 

v&rent au mois de juin devant Zigiriti. 

On aflidgea avec vigueur cette ville de 

tous les cotds. La garnifon compofee de 

Ruffes & de Cofaques, fe d£fendit vail- 

lamment , & donna le tetns au prince Ro- 

modanbvski & & Samoilovkfch • de faire 

paffer fecr&tement le Dnieper ' a quinze 

cens hommes , qui tomberent a* f impro- 

- vifte fur les Turcs & les Tartares / 6c en 
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fir^nt pdjrir tin tr&s - grand nombre.. -La 
fils du chan y fut tu£. Les Turcs. & l,ea 
Tartares voyant arriyec continuellemenfc 
<Jc nouveaux renforts aux affidgds, r fie 
ay ant apprisque le prince, GaUicjnxarn- 
poit \ Piva , pres du Dnieper , avec un 
corps de Rufles., leverent le fi^ge le. i $ : 
abut , & fe retirerent. Les Ruffes firent 
r&abtir & augmenter les fortifications de : . 
Zigirin , dont ils confident le co-ram ah- . 
dement aitcolcmeJGr<£goiie Karpovitfch y 
officier cofaque ,, &; a Jean Ivanbvitfch 
Rfchefljski, & mitent de, fortes garmfojns^ 
dans les. viiles de Tfc'herkask. , dei Med- 
vedovka, de. Mofchana^ de.DraftQv-za* 
$c autres,, 

L*empereur d$s Turcs ordbnna qu onfit; 
inourir tousles payfajis qu pn ayoit.amen£s. : 
des environs, d$ ZigiTrid j 9 jjonjra Qfdre, 
au 9han.de •Crim<$e,d*octquper les environs:, 
de Tfcherkask-, & a ChmeJni?ki.de faitft. 
tous les pr^paratift n£cefl!aires- pour afftfr 
i $• die naiiveau la. yiUft.de. Zigfria-& ce% 

■ Kuj - 
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1678. L/an 1 5.7-8-, les Tar-tares portent 1$ 

ravage & la ddfolation dans le pays qui 

s'&end depuis Roflaf jufqu'aux portes de 

PerejaflavL 

Le Jiettman Samoilovitfch mit un im- 

* » - 

pot fur feau - de - vie j & le produit en 
fut deftind; a payer les v'olentaires de fon 
armde. 

La tr&ve cenclue pqur treize ans. entre 
|a Ruffie & la Pologne , &ant pr£s. de fa 
6a * ces deux puiflaiices la renouvell&rent 
pour treize autres amides. 

Le czar marcha au feoours die Zigirin 
centre les Turcs qui &oient devant cette 
place fous. la cOnduite cte Cbmelnizhi t 
Apr&s plufieurs efcarmouches: on en vint- 
% une bataille j les Turcs la gagnerent^ fie 
redpubl^rent leurs, efforts pour emporter 
|a ville. lis frrent jpuer plufieurs mines , 
$c s'ea rendvent maitres a 1* ffru Lest 
Ruffes & les Cofaques qui en compo- 
(pient 1% garnifon > pr^rant yne, mojrt 
glorieufe a la fvonte de (e rendre % prire-nt 
fe |>4n&eu£e r^fblution de fe faire "jjb.ur 1 
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atrWers leJ eririemis. lis exe*cuterenl: leur 
deflein dans utie fortie generate ; & apre* 
avoir e*dhapjpe aux erinemii qui les. pbur- 
fuivifent jufqu'au Dnieper , ils fe reti-~ 
rereht (bus les difl&ens forts c\ue\e prince 
RbrnodirtdVfeki 8c he hctcmari avoient en 
k precaution tie faire cdnftroire j s'y d6~ 
fendirenjt avec la plus grande Fermdte* > 
& fofctet les Tiirts a ft rerirer; George 
Ghmelriifcta a^ec- uti renfort de Tares fee- 
& TartaTes fctW la cotidulte <fah certain 
JstnenRo ; alia ttaa'ger les ewfrotw de 
Kannef , et livrft cette trille fciix fferfflttte* 
stpres y av&ir exerce* les cruaute*s les j>lfii 
itiotftes ; les siutres vtHes irititrfid&s fe 
re^dirent a M km feMahceV Aprfes toui 
ces a&es. de barbaric , Chmelnizkr fe fit 
pfocternef St • re^rfcibferc prjttee <te la 
Petite - BUiffie: & tftktmar* <fc* CoGfijues- 
SipdrogHes* ' 

Vih iijii forfeited fe pKXCfcmer ,^, 
Ke^trnin de' l'TOalritf i & aVefc aft fcorps- 
<& Titfc* 8; de'Trrtilres j s'aVstf^t vers* 
ReftJ&-& N<afd^fei i oi il livra atf.pfflag& 

Kiir 
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tous les villages des environs. Chmef* 

nizkL en fit autant dans la Petite-Ruffle x 

* 

pdndtra jufqua Lukornl , Jablutjef 6? 
Krilejef ; mais la rigueur e^cefliv^ du 
ftoid &. la hauteur extraordinaire <fe la 
neige y qui fluent p&ir une partiede foa 
armde, hommes & clievaujc, fobligeren* 
de fe retirer. 

. Le hettman Sarooilovitfch donna ordre 
k fon fiis Simeon de paflTer 1$ Deeper. Ja-» 
nenko p enfuit a fon ^pproche } mais le fils, 
du hettmjin au lieu de le pourfuwre > ffe 
<jontQntade ddpeupler les villes de Corfun^ 
de Mofchna , de Drjtbavk, de. Tfcher^ 
feask & de Schabotin . & d'en faire <:cmk 
duire tous I?* h^bi^s dans; Ja P^tite-i 
Ruffle, 

. I/arm£e r^unie des Ruffes & d^s Co-, 
faques camps fous \$$ murs de Kiov. 
Les Turcs firent rdtablir les yilles dq, 
J&ifi^efmen & de Tav-an. *5erka re^ut ordr^ 
$$ll$r »vep uq COrps.de $roup$s n$es d& 
giolir tous leurs ouvragfs. Le$ Qofaques-, 
Sapojogues appr^t^dau qy* lesTyr ^§j 






• jks Cofaques. Ijfj . 

3ne fois maitres des fortef effes qu ils £&* . 
foient re*parer , nevinflent les accabler, 
prirent le parti de fc ifauver <?ans les for£ts 

^c les d^fefts. '■','. 
■ L'an i<J8d', le chan aveefa hqrde de I* 8 * 
Tartar.es , alja d&ruire entierenient toutes- 
fes habitations que les Ruffes avoient e'ta- 
|»lies dans Tefpace de trente lieues le 
long & aux environs it la riviere de 
Merla. ••- 

L'an 1 68 1 , farm^e duczar > fous les, i63i; 
^rdres des princes de Gailicin & de. 
Romodanovsju , s'aflfcmbla a Putivle pour 
Qbfepver l$s mouvemens des Turcs. Le 
hettman Samoilovitfch avec fes affiftans 
$c un corps de Conquest , alia les joindre. 
ft fut queftion entr'eux de prendre les' 
moyens pour parvenir a la paix. Les Turcs 
pendant ce tems-la s'occuperent k nSta— 

blir. les fortifications de Tfcherckoff , & a 

... . • • , 

mettue cette viile dans le meilleur e*tat; 
poffible 4 e cWfenfe, ; 
' L'an i6&i ; Sobieski , roi de Pologne x Kfgj, 

ayec uiie arme'e de Polonojs a &. quantM 



i 



i?4 HijloiH fo$ J&ttiharu 

de Cofaquefe volontali«J? > alii & f&ottfi 

de 1-emperdtt Leopold 

* <J8 4» L'an i £84 , le hidtnc i-ei d& Potogne , 
Jean Sobieski , etant a Nefflirofj gievat 
Kunizki a la digriltS de lifecHnih des 
Cofaques-Sapocogiie^ ll Firtvoya avec 
fes cdmpatriotes cotitrd lea TartSres i-af- 
femb&s a Biel-gdtod. Ce hefttMn lea 
ayant trouve's beaucoup fup&ieurs en 
nombre , fe fauva lachement , & aban- 
donna ks fieris a la frierci des eririethis 
$m eri tuerent la plua gtaftde paftie. Ceui 
qui e*ehappererit a la niort k ftifirfent de 
lui , & le maffacrererit en fSui&ioti de fa 
&chete\ 

1 6S $. L'an i<?8; , Mogita fut £it : fiftfl&aa 
des Cofaques - Saporogues & la 1 place de 

* 

Kuftizki. II ftlla auflfctot ziet fed edm- 
patriotes faire le ft£ge .de Rammiek , en 
ehaflfa Its Tured fit s^ri reimlft rffaitre^ 
PlufiSura d&aeheiftefts de C^aqu& defr 
diff&ens cantons de Fiteraifie / rhirent 
avec le$ Fofcmois fe jolndfe it Famine. 
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de la "Walachie lfes Tartare* qui pilldieirt 
& ravageoient 1ft rpyaumt & la prtaci* 
paute\ 

Le czar donna drdre a Satnoilovitfch 
de garder les frontteres tie la Lithuanie , 
de Scat odub fit de Gbmlia , depuis la ri- 
viere de Sofchna jnfqu'a Jaroflavl, & 
(TdtabHr pa* -tout tm cordon de fes 
troupes. 

L'att itiii., traite* de paix & cTamitie* ^g^ 
perpgtiielle cottctu a Warfbvie entre" la 
ftuffie 1 & la PoJoghe. Par ce traite* toute 
TUkraine avec Smolensk rut ehderetnent 
c^de*e a la Grande-Ruffle , fdus promeffe 
da czstr & de fes fuccefleurs de deTendre 
au*; T^rtares de Cfinie*e de faire 4 aucund 

|*ruptioii dans la Cologne , & <f y cohi- 
niettre aticun a&e d'haitifitd. 

fan 1 6%*f y le pfiiice Bafile* Bafile- kJ^t. 
vitfclit Gbllieln fe prdfenta yttt urf e arnie'e 

&JUfle4 detent la tflie de Ferefidp, Le 

fiettmari ^amdflovitM alfa le jdindre a 
% t&e de f6ixarite mifte Cofaqufis. lis 
tfoay^eftt lfc paytf feifeifienf fulfld paf 
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Iqs. Tartares , que ne pouvant y-faincs 
fubfifter leurs qhevaux 3 Us furent fared* 
de fe retirer & de gagnejr la riviere de^ 
Konskaja, apr£s avoir: perdu par la. fa- 
ming im grand nombre cDionjipes & de^. 
chevaux* JUes anciens& les colonels &ant 
arrives a Kotomaka ayec le refte de leur 

* » . . • 

iarmdq , tinrent confeil .eptr evx< I*e hett- 
man fut jug£ coupable_ dft. la <leftr,u£ion.. 
de fon armde , faute d'ayoir poucvu. a fa* 
fubfiftance ; cpmxae. tel il (utan:^ &. 
qonduit fous bonne, efcorte au, prince, 
Gallicin, 1q 23 juin., „ . \. . , 

D&s les derniers jpurs du m^me njois-^ 
jes Cofaques s'affembl^rent pour . I'dlecx. 
tion d'un hettman, Jean Mazgppa , cir 
devant ^ide-de-camp de; S^moilpvitfch ^ 
fut dlu unanimement a fa place,. U ea-- 
. voya auffi-tot un corps de.Co&q^es centre: 
Grdgoire, ftls de. Samoilpvitfch , qui pair 
pfdre de fon p&re itoit all£ aia ppurfuit^ 
des Tartares de Tautre c.6t}£ du JDiyepejv, 
Samoilovitfch fut arr£td, & v ejit la t6t§j 

tranche dans la vills faSsyfaMmw* 
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le c0nt'enta d'etfiler 1 en Sib&ie Jacques $ 7 
fecprid fii§ de Samoilovltfch* Ces a&es 

d'autoritd" mdcontent&rent Ies feigneiirs f 

» » * . » * , 

;& ceux que Je ' hettttiah Sai^ioilovitfch 
avoit charges del? levee des.impots fui* 
eau-de-vie. 
L'an i #88 , les Ruffes & les Cofaques 168& 
conftruififent la ville de Samara. Uem- 
pereur Leopold retpporta fur les Turcs 
titie vi&oire complete ; Belgrade fut prife 
d'affaut , le 6~ feptembre ; Solenik & plu- 
fieurs au'tres villes furent les fruits de 
cette vi&oir6. Michel AbafE / prince de 
Tranfilvanie , fe mit fous la prote&ion de 
f emperear. Les Cofaques de leur cot6 
ravagerent les environs d'Oczakoff, & 
emmenerent quantity de Tartares pri- 
fonniers. 

# ° _ 

L'an 16*89 9 le" prince Bafile Bafile- i6%$. 
vitfch , Gallicin , le hettman Mazeppa , 
lesbojares Schein & Dolgoruki, Smiov 
Scheremeteff & Schepeleff , entr&rent 
dans la Cfim^e avec line arm^e confidg- 
xable i camperent d'abord au mois d'avril 
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k Sama*a ; & rrtalgr^ les obftacles q\i& 
leitf oppdsfcrent les 1*$rtares y ziwhxent 
le 20 raai devant t PerecOp * & dre£- 
6&rent de tous cot^s des chevaux de fifife* 
Cette precaution afr&pi les Tartares >, qui 
tefs£reht de les harceler , & demand&f en£ 
la paixi Pour racheter la vill^ d§ Pere- 
cop > ils appprterent au prince Galliciii 
de grands &urdjuc;h % Q eft - i- dire > dqs 
©fp&ces 4e facs de peau de (?h^vres & 
d'autres, animfyix remplis de ducats > to^is 
dont la moifi^ dtoi^nt faux. Le$ Qofaqms 
fruftr^s y coaqre leuf i&ttaate j du pillage 4e 
cettevUle >_murm^ 

Maz^ppa y inais le prince QalUcin lui or- 1 - 
domia de fe r^tirer* Ma^eppa partit auflt- 
tot accompagnd de fes colonels pour fe 
rendre a Mofcow* Les czars Jean & Pierre 
Alexkviticb le re^urent avec les plus 
grandes marques de bont^ & de diftin&iorn 
II y fejourna depuis le 20 juillet jqfquatt 
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. Le prince Galliciji & lj* princeife Sdt* 
phie > foeur de$ 4«M* czars y &req* 



^$>C& fnoif conjfgiri centre lc czar 
Pierr$ $90 j& griv^r de U cpurphne , 
£c mtf mQ, po,u.r, l,ui 6iter la. vi^ . ke prince 
-Put re]^u4 4?"^ h Sib^rie , Ja princeffe. 
renfe^rmf § dan§, un couyent. 

L'an 1 6$o , les Cofaques s'avancerent itfpo* 
du c6j$ 4'Oczako^f* deVaft&rentle pays, 
& r^vi^e^t chafe's du butyi qu'ils avQjeqt 
fei^%le^Ta|ta/4s, 

l# Pe^erJlu^e Cut couyerte de fa.ute/- 
relies. ^ ^W, d&Qj&gnt tpujss, les pro- 

Pifl^rej^ qprps 4$ Cofeques allerent 
alt^cnsytiy^nejri^ couyrir & d.eTendre les 
%oq$$kp $o,r$re le£ i&Yajf*pns ; des Tar- 
J^.« roi de, ^oJp|ne etant a Winniza , 
don$a r aux.CoJagues.qui habitoient f autre 
<?ot£ du, Dnieper , Samuel pour hettman. 
a lag^ce de Ato^ila , mart depuis *peu> 
Ge nouve^ut&ef des Cofaques forma des 
co.mpagtiie^s \ l'inftar de celles des Cofa- 
qu^d^lJU^rabifi^ qui firent des incur- 
%m WM 4^« k. fay- 8 4es Tar- 
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tares , ddlivrererit beaucoup de Chr&ienf 
rdduits erj cdptlvite , & les rerivoyerenfc 
v dans leuir patrie > 6nleV£rent cju&ntitd de 
chevaux & autfes efFets aiitf Taftares + 
en firent pdrir liri grand n6mbi6 , & ed 
envoy&rerit tine hiultiiud6 d'autres pri- 
fonniers eri Pdlogne. Parnii ces defniers 
fe tf oiiva iin colonel > homm6 Simeon ^ 
& connu foiis le norii de Palfei : cfct bffi- 
~£ier &*&oit diftingiid eri qtiafititd d'occa- 
lions a la t6tfe J d s uri dorps d6 volftritaifefc 
cof^ques y avoit^ plufieurs fois battu \€% 
Tufcs , & rendu <Je grands fervites a la 
Pologne & a la Rtiffie. Les Pdloriois Id 
folliciterent : cf* fetferiii- dins' fa patfie. II 
n y fut pas. plutot rentr^ y que les Polo- 
11016 y foit. jaloufie > foit cfainte ^uit' ne 

Vattachat ehti£remerit au czar > te firerfc 

... » 

au(fi-tot enfermer. II 'tfouvat dependant 
le mbyen d^cliappei* de fa prifori > i6t oixrraL 
chez les Cofaques /fepOuffa deiix qu oil 
avoit ehvdy^s a la pburfinte r & e'oiftinua 
a fe fignaler coritre le&Turcs.~L6s Polo* 
nois , foit fionte /foit feperitir de Favour 
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feibfi trait£ jint&efi&rentle czar de fe join-* 
fdre a eux pour engager de nouveau Fa-?- 
% Jei a revenir en Pologne. On ; lui fit lea 
plus graades promeffes & les offres les 
plus avantageufes. U les accepta , & de- 
vint en confluence un des puiffans fei- 
^jneurs de la Pologne. II fixa fa demeure 
a Pol&ie , & fe fit aimer de fes vaffaux 9 
dont il n exigea que de foibles impofi- 
tions & la dime des ruches d'abeilles. 

L'an \6$\ y Palei agit en hettman > di£ i<5pi. 
pofant des trotipes a fa volont& Les Po- 
loriois en potent ombrage , envoy&rent 
Ruftitfch y r^gimentaire de la Couronne , 
avec des troupes contre lui ; mais Palei 
ne voulant pas aller en perfonne s'op-.' 1 
pofef aux Polonois 9 nomma Samuel 
pour commander Tarm^e qu il fit marcher 
contxeux. On fe battit , Tarm^e pdlo- 
noife fut taillde en pieces aupres de Ber- 
ditfcheff ; Ruftitfch fe fauva a peine M 
& Samuel vi&orieux s'empara de leur 
camp. Palei y malgr^ ces avantages , rdfl& 
chiflant que ces fortes de combats iicr 
Tome IL L 
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tcndoient qui l'affoiblir , & que c'e'toit- 
la le but des Polonois , affembla fes 
colonels ; & de leur confentement il fe 
tranfporta de l'autre cote* du Dnieper , 
& alia fe foumettre a Mazeppa. On vit 
alors ce meme Palei vi&orieux des Polo- 
nois fe de*mettre en preTence de Ma- 
zeppa d'une dignite" qui l'egaloit a un 
hercman , & vivre en fimple colonel de 
BuguOaf. 

Quelque terns apres , Mazeppa con- 
noiffant & craignant l'efprit trop entre- 
prenant de cet officier , l'exila en Sibe*- 
rie , oil il refta jufquau moment de la 
fameufe bataille de Pultava. 
, L'an i dp 2 j les hordes tartares de la 
Crime'e choifirent le cceur de l'hiver 
pour venir devafter le pays des envi- 
rons de Domantfchoff.. Sur la nou- 
velle que le hettman avec fes Cofa- 
ques e*toit en marche pour les atta- 
quer , ils prirent le parti de fe retirer. 
Mazeppa envoya a leur pourfuite Gama- 
•-leel fon aide-de-camp general. Celui - ci 
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n*ayant pu les atteindre , £e vengea fu* 
les fauxbourgs cfOczakoff qu il mit au 
pillage, & quil brula, & revint avecfk 
troupe chafgd dun butin confiddrable. 

Mafepin Petrik entra dans la fetfche 
& dans la Crimdie 9 & difpofa la horde 
& fe rendfe fautomne fuivante aux en- 
virons de Pultawa 9 ou il s'empara de 
plufieurs bourgs & villages. Mazeppa a 
la t6te de fes Gofaques y s'avan<ja prompte- 
xnent pour le combattre ou le chaffer $ 
rnais a fon approche les Tartares rega* 
gn&rent la Crim^e. - 

L'ta i(Jp3 y le fils du chan , accom- 169^ 
pagn£ de Petrik 5 alia ravager une fe- 
conde fois les environs de Pultava > & 
fe retira. 

Lazare Baranovifch > archev&pie d§ 
Tfchernigof mourut. 

L 
cette 

provifte fur les bourgs & villages des en? 
virons de Perejaflavl , & y exerija tout0 
forte de cruaitedsi Les ^olon^ls deKio^r 

Lij 
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•'an i5p4 , pendant le carnaval de t fy. 
e annde , la horde vint fondre a l'im* 



• / 



\ 



*#4 Hijiolrt des Hettmam 

& dc Perejailavl us&rent de reprdfailles > 
& march&rent avec leurs regimens du 
c6td d'Oczakoff, oil ils mirent tout air 
pillage y & furprirent un corps de troie 
cens Turcs y qu ils emmenerent prifon- 
niers a Baturin. , [\ 

„ Mazeppa fit matcher contre les But- 
f^hteks un corps de yingt mille hommgsr- 
fous les ordres de Lifogub , colonel de 
Tfchernigof. Cette armde ddtruifit tous. 
les dtabliffemens des Tartares dans ce 
pays , fie. revint chargde d'un butin coftfi- 
durable. 

; " Les Cofaqiles-Saporogues allerent faire 
des jncurlions du cotd.de Perekop y enle- 
y^re^t huit pieces de canon r &revinrent 
charges de riches ddpouilles , fans avoir 
fKjrdu.iin feul homirie. 
x6$$. L'an 1695 > ^ e czx & grand prince 
Pierre Alexievitfch alia avec une puif- 
fartffc armde , en partie par terre , en 
pari& ftir le Bon , vers la ville d'AzQph 9 
rafc le 1 ftege devant cette y.ille ^ & revint 
fena.ftYOirlpu s'ea rendre maitre*.; zc; :; 
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Boris Petrovitfch Scheremetoff ^avec 
un puiffant corps de troupes ruffes , & 
Mazeppa a la t6te de tous les rdgimens 
des Cofaques > mardierent contre les 
Turcs., prirent quatre villes confid&a- 
bles y fireat prifonniers plufieurs v paf* 
chas & un corps de janiflaires , &les cqn~: 
duifirent airifi quune multitude d'habi-r 
tans y hommes y femmes. & enfans* dans 
la Grande-Ruflie* Ila revinrent charges 
de richeffes* immenfes >. firent d£nxoU£ 
& rafef les villes de Kifikermeii & de 
Muberbek > & ne laife&rent fubfifter quim 
petit fort dans Tifle de Tavan > auquel 
Us ajout£rent de nouvelles fortification^ 
pour ddfencfre cette place, & en rendre. les 
approches plus diffuses* 

L/an 1696 , Thiver fut remarquable 1606. 
par fa dur^e & par fan excefftve ri- 
gueur. 

Le chan y pout fe venger de la deftruc- 
tioii t de Kifikermen & des autres villes 
ruindes par Tarm^e ruffe % entra dans la 

Petite -Ruffie accompagnd de Petrik^ 

I* •• 
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6c porta le ravage & la ddfolatioh dam 
les environs de Pultava & de Mirgorod, 
II attaqua Borogovitfch , colonel du 
regiment de Hadiatfch , Daniel Apoftol ^ 
colonel de Mirgorod, & Hetaik, colo^ 
nel de Pujtava ; mals les Tartares furent 
battus & forces d'abaridonner leur camp 
6c de fe retirer, lis redoubl&rent leur 
piarche a la nouvelle que Maseppa dun 
cotd s'avancjok en perfonne 5 ^ que 
Scheremetoff de i'autre dtoit! arrivd pr&g 
de Bielgorod aveq un corps conside- 
rable de Ruffes & de Kalmaks* Apoftol 
& Herzik a la t6te de leurs rdglmens les 
pourfuivirent & les atteignirent, Les Tar-* 
tares , repouflHs jufques fur les bords du 
Dnieper 6c de la VWfcla % fe jettqnt dans 
ces deux rivieres 6c y font fubmergds. 
Comme lis s'dtoient faifis en fuyant 
d'un nommd Wetfchurka y ils exerc&rent 
a fon £gard les plus grander eruau* 
t6s, lui ouvrirent le corps tout vivanit * 

en arrach^rent le c«ur , 6c le jetterem 
»u feu. 



des Cofaques* 1 6j 

Apr&s cette ddfaite des Tartares y 
Mazeppa , hetcman des Cofaques > d&* 
tacha les colonels de Hadiatfch , de 
Perejaflavl & de Kiow , pour conduire 
en suret^ a Mofcow . tous les Turcs 
qu on avoit arr6t& & les livrer au czar* 
Ce prince requt ces colonels d'une ma- 
pi&re diftingu& 5 & les combla de riches 
prdfens. 

Le czar Jean Alexievitfch mourut. Le 
czar Pierre fon fr6re & fon fucceffeur y 
marcha une feconde fois contxe Azoph a 
la t£te d'une puiffante armde , & ordorina 
a Mazeppa de lui envoyer quinze mille 
Cofaques. Mazeppa fit audi -tot partir 
ce renfort confid&able fous la conduite 
de Jacques Lifogub , colonel de Tfcker- 
nigpf , de Michef Borochowitfch , colo- 
nel de Hadiatfch . de Diimimus Gor- 
lenka 9 colonel de Priluzk > & de Ldoh 
Svetfchna, colonel de Lubensk*-A leur 
arrivde , le czar les diftribua fur le Don 
vers Azoph , depuis la mer jufqu aux dta- 
J^iflemens des Tartares du Kuban r pour 

L iv 
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leur.couper toute communication avec 
les autres Tartares. Ce prince fit avancer 
fon armde navale & Tembouchure du Don 
pour emp^cher <:elle des Turcs de s ap- 
procher d'Azoph. Ces difpofitions nem- 
p6chkrent point les Tartares de tomber 
avec toutes leurs forces fur les Cofaques , 
dans le deffein d'ouvrir un libre paflage 
aux Turcs. Les Tartares , malgr^ touta 
leur bravoure, fur^nt repoufl&s, * 

Quelques vaiffeaux turcs , a la faveur de 
lanuit, sapprocherent d'Azoph y & y 
firent entrer un fecours confutable de 
troupes & de munitions. Les Cofaques 
les attaquerent; mais ayant beaucoup a 
fouffrir de rartillerie des aflidgds > ils 
prirent fur le champ & fans ordre de leut* 
fup&ieur, la r^folution hardie d'efcala- 
der la ville. lis firent leurs approches 
malgrd le feu terrible & continuel des 
Turcs >> & s'&dblirent contre la ville, 
proche d^s remparts. En m6me-=tems le 
czar fit dreffer plus de cent batteries de 

WQQnsj dont le feu redoubla & fit p4ris,- 
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beaucoup de monde aux aflteg&.' Les 
Cofaques s'avanc&rent auffi-tot , & jettafit 
continuellement leurs grenades , mon- 
terent fur les remparts ., chafserent les 
Turcs devant eux , & s'empar^rent de 
quatre canons. Les Turcs ne pouvant plus 
r^fifter a fimp£tuQ(it£ ni au feu des Co 
faques >t pos&rent les armes & fe ren- 
dirent. Les Cofaques <n figne de vie- 
toire otent leurs bonnets & les font mou« 
voir felon leur ufage. < * * \ 

Le i j> juin , les habitans d'Azoph re- 
nrirent la ville avec toutes les munitions 
de guerre & de bouche au bojare Alexi$ 
Semenovitfch y qui en prit poffeflion au 
nom du czar fon maitre , 6c les Turcs fe 
retir&rent en deqa du Don jufqua Ka- 
gartilik avec leurs femmes fit leurs en- 
fans. Le czar fit diftribuer a fes propres 
troupes & aux Cofaques quinze mille 
ducats y £c cinq a chacun des officiers. 
Lifogub y vice - hettman , & fes colo- 
nels y re<jurent en paroculier des pr^fen* 
CQflfid&ables, Pendant que le caar fe rem- 
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doit .maitre d'Azoph , Mazeppa > conjoin* 
tement avec Scheremetoff, s'avan<ja juf- 
qua Kolomaka pour inquirer le chan 
des Tartares. Le czar lui donna prdre 
de fe rendre k Ribnoje , pour d&ibdrer 
enfemble fur Y6tzt prdfent des affaires, 
II y re<jut Taccueille plus diftingud ; & 
apr6s les conferences > le czar le com- 
bla d'honneurs 6c de bienfaits , & lui 
permit de s'en retpurner, 
*tfp7» L'an itfp7 , Mazeppa 8c le prince 
Jacques T^odoravitfch Dolgoruki , infor- 
pids que le vifir £toit srrivd avec une 
feconde flotte pour fecoiirir Azoph , firent 
marcher une partie de : leur armde jufqu a 
Afaam. Mazeppa & Dolgoruki s'avan- 
c&rent eux-m6mes avec lautre partie de 
leurs troupes a Tavan ., pour rtfparer la 
ville de Kifikermen & toutes celles qui 
?voient befoin de rdparatio/* jufqu a Ocza- 
koff. II leur prit quelquenvie, chemin 
faifant , de s'oppofer au vifir ; mais n ayant 
point de vaifTeaux fuffifans pour une pa* 
• teiile entreprife > ils fe contenterent de 
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garnif les frontietes de troupes ruffes 8c 
de Cofaques - Saporogues , pour s'bppo- 
fer aux entreprifes des Turcs & s'en re- 
tournerent, Les Turcs, pour fe de*dom- 
mager de leurs pertes , voulurent profi- 
ler de fabfence de Mazeppa & de Dol- 
goruki , pour reprendre les villes dont 
les Ruffes s&oient empareV; mats ces 
places fe trouverent eh fi bon e*tat de 
deYenfe , qu'ils n oserent en aflieger au- 
cune. Ne poiivant r^uffir par la force , 
ils eurent recours a 1'artifice. Hs tenterent 
de ddbaucher les troupes par des preTens 
corifid&ables , ieur en promirent de plus 
grands encore > s'ils voulolent leur re- 
mettre ies places quon leur avoit con- 
fines, s'engageant en outre de les conduire 
en toute surete* par-. tout ©A elles vou- 
droient fe retirer. lis leur donnoient en- 
core a entendre , qu abandonn&s de leur* 
ge*ne*raux , U leur feroit plus avantageux 
de fe rendro a des conditions honora- 
bles , que de s expofer au fort toujours 
tncertain des dvenemens de U guerre 6t. 
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& la fureur d'une armde vi&orieufe. Ni 
ces difcours , ni cep offres ne purent 
dbranler la fid^litd & la confhtnce des 
Ruffes & des Cofaques , & tea Turcs 
fureht forces de s'en retourner fans avoir 
eu aucun fucces. 
i6p8.--L'an 1698 y Mazeppa & I}olg6ruki, 
fe *endirent a leur armde , firent r&a- 
blir les fortifications de . Kifikermen 6c 
de Tavan j & les ayant ♦ mifes dans le 
ineilleur drat poffible de ddfenfe, revin- 
reiit chez eux. 

Jean Maximovitfch , archev&que de 
Tfchernigof , mourut. 

Le czar , de retour de fes voyages dans 
les pays Strangers , manda a Mazeppa de 
fe rendre a Woronefch pour confdrer avec 
kii. Le hettman Mazeppa alia recevoir 
les ordres du czar qui le combla d'h'on- 
neur & de prdfens* Ce prince fit conf- 
truire a Woronefch quantity de vaifleaux 
pour la navigation fur le Don. La Petite- 
Ruffie fut affligde cette ann^e d'une 
x extreme difette. 
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', En 1600 4 les Turcs conclurent avec i6pp« 
laRuflie une tr&ve dp trente ans; & une 
de vingt avec Tempereur Leopold. Le 
trait^ futfign^ a Cajrlovitz le 26 Janvier. 
Toute la Hongrie en - deca du Sau , la 
Tranfylvanie & TEfclavonie , furent c£t 
ddes k 1'empereur. T£mefvar & la Hon- 
grie au-dela du Sau , reft&rent aux Turcs. , 
Les Ruffes obtinrent Azoph.. 

La plus grande partie- de Tan 1700 ^ 1700* 
les Cofaques reft&rent tranquilles ches 
eux pour fe remettre de leurs fatigues ^ 
ils firent (implement quelques prdparatifs 
de guerre cpntre la Suede. 

L'an, 1701 9 le. czar Pierre I 5 fuivi 1701. 
tflskra. colonel de Pultasra. & d'Abk ft 
dovskoi , colonel de Nefchin, marcha 
contre les Su^dois du cot^ de Rugplef. 
Les R.uffes furent batttis. Le czar ,fit 
faire des proportions de paix aux Su£- 
dois : . ils , iesjrejett&rept^ .&. s avanc&rent 
vers la Pologne. 
• Borochovitfch .colonel de Hadiatfch . 

91 -la t&te de fpn raiment 6c des Cofaques* 
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Saporogues , alia a Pleskof joindre le 
prince Repnin , & de4a ils all&rent en* 
femblc k Riga* 

Le hettman Mazeppa conduifit fori 
armde de Cofaques b Pleskof > & fit Spa- 
rer tous les ponts qui Fe trouv&rent fur fk 
route. I\ re<jut en chemin contre-ordr^ 
du czar. En confluence il d&acha un 
corps de vingt mille Cofaques , fous 
la conduite de Daniel Apoftol y colonel 
de Mirgorod , pour fe rendre a Pleskof 9 
tandis qu avec le refte de fon armde il 
prit le chemin de Mohilof ; Daniel Apof- 
tol & Michel Borifovitfch , fils de Sche- 
remetoff, marchfcrent d6 Pleskof a Dor- 
pat, ou Ms rencontr&rent un corps de 
troupes fuddoifes : on s'attaqua, de part 
6c d'autre k diverfes reprifes ; le coloneL 
Pafchkovski y fut tu& 
1702. L'an 1702 , Mazeppa envoya vers 
Bukof un corps de Cofaques fous les 
ordres de Michel Miklafchevski. II fe 
ybignit a Chalezki , r^gimentaire de la 
Pologne, fits'empara de laville. A pre* 
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cettt expedition , Belzikevicz 5 grand 
partifan des Su^dois , qui fe trouva avec 
quelques d&achemens polonois a la prife 
de Bukof y fe joignit a Miklafchevski , 
& ils fe rendirent tous deux & Baturin, 
r£fidence de Mazeppa. Mais fur les re- 
montrances de la nobleffe de Lithua- 
nie , le hettman ordonna a Miklaf* 
chevski de marcher de nouveau contre 
les Suddois, 

L'an 1703 , les Bafchkires (a) firent 1703; 



( a ) Les Bafchkires habitent dans la partie oriental* 
du royaume deCafan , entre la riviere de Kama ,' let 
montagnes des Aigles & la riviere de Volga. Cette pro- 
wince eft appellee autrement la Bulgarie. La nation que 
nous connoifibns maintenant ftus le nom des Bafchkires* 
eft cenfie &re une branche des Tartares. II jt encore 
tine autre branche de Tartares en ce pays-li , qu'on ap- 
pelle ordinairement les Tartares d'Umi , qui habitent par- 
mi les Bafchkires , & font leurs parens & allies , fcrtans 
d'une mime tige avec eux. Cependant les Tartares 
cVUfia occupent particulierement la partie (eptentrionale 
de la Bulgarie , du c6te* de la riviere de Kama & de 
la ville cTUfia dont ils drent leur nom ; & les Bafchkires , 
le partie meridionale , qui s*e*tend jufque vers la ville de 
Samara. Ces deux branches de Tartares font de la pofi 
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des incurfions dans la Ruffie. On env<Jya 
par le Volga tin corps de Cofaques y foiur 
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tcrlte de ceux de leur nation qui occupoient le royaurhe? 
de Cafan ldrfque les Ruffes en firent la conquete en l'ati 
x$$i ; neanmoins il eft fort apparent qu'il y a bien d« 
fang des anciens habitans de ce pays mcle chez eux 
avec celui des Tartares. Les Bafchkirtfs , aufli bien qae 
les Tartares d'Uffa , font d'une taille hadte .&,fort ro- 
iuffes ; ils ont Je vifage large , le teint un pea bafeni , 
les epaules carrees , les cheveux noirs & les fourcils fort 
epais , qui fe joignent d' ordinaire ; ib laiffeht croltre 
bars barbes de . la longueur d'un empan , & portent 
communement de longues robes , d'un gros drap blanc , 
avec une efpece de capuchon attache , r dont ils ft cou- 
vrent la tite lorfqu'il fait froid , car dans Vitt ils vont 
toujours la tite nue$. le refle de. leur habillement eft le 
meme que qelui des payfans de la Ruffie ; leurs femmes 
font pareillement' habiliees a la fac,on des femmes dv 
commun en, Ruffie , a ^exception qu'elles portent des 
mules qui leur couvreht a peine les doigts du pied , & 
qui foru li£es fiic la jambe au-deflus de lacheville. Ces 
peoples font fort boos hommes de cheval & braves fbl- 
dats : Tare & la Heche font leurs feules axmes , audi 
favent-ils s'en fervir avec une adreffe merveilleufc. 
Leur langue eft un melange de la langue tartere avec 
la ruffe , & peut-ctae avec celle des anciens habi- 
tans de ce pays; neanmoins ils peuveftt fbrt bien ft 
faice entendce des Tartares de Fagai. A la circoncifion 
& a quelques autres ceremonies- des Mahometans qu'il* 

la 
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la coaduite de Kitfchkarovskoi y auditeut 
de Lubensk, au fecours de Scheremetoff, 
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Conferment encdr'e , oh peiit s'appercevpir qu'IIs ont 
autrefois fait^profelfipa du cuke de Mahomet ; rnais ia 
rede ils n'ont plus a prefent aucune connoiffante de 
Valcoran. , & par confequeri* ni motallas , m mofqu tes , 
en forte que leur religion tient , I I'heure qu'il ell, beaji- 
XQUp plus du paganifme que da xulte mabomecan : 
cependant depuis le regne du czar Alexis Michaii^wilfcb, 
beaucoup d'entr*eux ont embrace k cujte grec j &'pour 
*peu que le clerge de Ruflie .vouliVt le donner de la v 
yeine poor cet efFet , il y a apparence qu'bn pourrolt 
.coBverrir en peu 'de tents tattle - cette branche des Tar>- 
tares a la religion chr£tien'ne> Comme* le pays que Us 
Tartares d'Uffa & les BafcWrires habitent , e£l fitue entre 
le J2« degre 30 minutes & le j'7* degre de latitude % U - 
tie fturoit £tte £ la verity deispkfe chauds ; cependant 
il ne iatffe pas d'etre ' fort Fertile, en toutes ., fatties de 
grains & de- fruits. Ces gens habitent dans des -bourgadcs 
& des villages batis a la maniere de Ruffie , & (e 
tiourruTent de leur betail , de la chafle & de Pagricul- 
ture. Ils ont la ceutume de battre leurs grains for Pen- 
droit oh ils les recueillent & de les porter tout nettoye^s 
au logis. Ce pays eft audi fort abondant en miei & eh 
cire., & dans la partie feptentrionale ontrouve beaucoup 
de petits grjs & autres pelleteries. Les Tartares d'Uffa, 
auffi bien- ; que les Bafchkires , font prefentement (bus la 
domination de la Ruffie 5 mats on eft oblige de les gou- 
yerner avec beaucoup de precaution & de. douceur. 

Tome IL M 
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qui fe trouvoit dans ces quartiers > maii 
avec des forces infuffifantes. 
I704# L'an 1 704 , le hettman Mazeppa campa 
avec fes Cofaques fur les rivi&res de Pri- 
pet & de Luba , & y refta jufques versl'ai** 

- / 

tomne. 

Charles XII , roi de Su&de , ddtrona 
Augufte II /roi de Pplogne , & fit dike 
a 4a place Staniflas JLeczinski. 
170^.' ^L'an 1 70 y , Mazeppa quitta fon camp 9 
& marcha avec fes Cofaques du cot6 dp 
jSamoftie , & fit prendre a fes troupes leure 
quarters d'hiver en Pologne. 

Les colonels de Zernikof & de Ha* 
diatfch furent d&achds avec leurs regi- 
mens contre le vo jevode de Spiesk , qui 
fut tu6 y & fa troupe mife en fuite* 
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parcc qu'ils font fort remuans , & qu'ils ne veulent point 
ctre traites avec trop de rigueur , & qu'ils con&rvent 
loujours beaucaup de penchant pour les autres Tartares. 
Ces deux peuples peuvent bien armer cinquante mille 
'hotumes dans un cas de befoin : ils payent leurs contri- 
butions aux receveurs ruffes en grain , ctre , miel , bet 
tiaux & pelleteries , felon revaluation de la taxe ordi- 
naire , dont chaque famflle fh troure chargee par h 
capitation. 
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L an 1706, combat de Lochviza etitre 170s* 
les XUofaques & le* Su^dois ; Michel 
Miklafcheffskr > colonel de Stat odub > y 
fut tu6 , Andrdf Gamaleel & Taras Gabri* 
lovitfch dangereufement blefl£s. Parmi 
les prifonniers de diftin&ion > on compta 
Romanovskoi > Tfchernolevskoi , Tur* 
^kovskoi , Timofchenka , Burmak & Mi- 
tovitfch 5 colonel de Perejaflavl. Cette 
d^fake fut attribute aux intrigues de Ma* 
zeppa* 

L'an 1 707 y le czar Pierre , accom* 1707. 
pagn£ de Mazeppa & de fes affiftans, pofa 
ks premiers fondetnens de la Fortereffe 
deKio^. 

1/an 1708 , Mazeppa abandonna les 1708. 
int&6ts du. czar , & -fe lia fecrkement 
avec le roi de Su£de* 

Jean JUitfch Skoropadski obtint , pr^fS- 
frablement a Jean Tfchernifch , la place 
de colonel de Starodub , vacante par la 
mbrt de Miklafcheffski* 

Menzikoff , avec une armde de Ruffes 
6c de Cofaques-Saporogues > d^fit Loev.eft- 

Mij 
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haupt , g^ndral fu^dpis , qui pour joindrtf 
Famine de Charles XII , s'dtoit engag£ 
malheureufement dans des. for£ts imprati- 
cables y & qu'il ne connoiffoit point. 

Gutfchubeiy juge-gdn^ral, & fon plarent 
Ifkra, colonel de Pultawa y vinrent' de- 
clarer au czar fa trahifo/i de Mazeppa. 
Ce prince rempli de confjartce '$n Ma- 
teppa y n'en voulut rien croire : il en- 
voya m&ne fous bpnne efcorte les d&ion- 
ciateurs au hettman , qui leur fit tran- 
ches la; tttc a Biela-Czerkof. Cependant 
vers; la fin de Tarin^e , s'&ant ouverte- 
ment d^clar^ . pour. Charles XII , roi de 
Suede y le czar qui ne put plus douter 
de la ddfeftion du hettman , ordonna a 
Menzikof de fe: porter avec ,un corps 
confid&able de troupes a Baturin* ; Cette 
Ville forte dtoit- Tentrepot de tous les 
apprpviiionnemens que Mazeppa avoit fait 
raffembler pour le fervice du roi de Suede. 
Le g^ndral ruffe, fentant combien il im- 
portpit de s'emparer promptement de 
cette place > & d^viter les longueurs 
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cTun fi^ge en r&gle , forma le hardi defr 
lein de Temporter d'affaut : fon audace 
fut couronn^e du plus heureux fucc£s 5 
la ville fut prife & livrde au pillage ; ce 
qu on ne put emporter deyint la proie 
des flammes qui confummerent en m^me- 
terns' unepartie de la ville; fes fortifica- 
tibns furent ddtruites de fond en comble ; 
fes habitans p&irent dans les plus cruels 
fupplices ; on empala les uns , on pendk 
ou on ^cartela les autres ; on imagina 
m£me de nouveaux tourmens dont i'id& 
feule fit horreur. La. defiance ou Fent^te- 
ment de Charles XII contribua beau-, 
coup a la perte de cette ville impor- 
tante ; au lieu d'accourir a fon fecaurs , 
aux inftances de Mazeppa ,\ce prince 
s'amufa aRomni pendant Fhiver/6c ndr 
toit encore qu a Hadiatfch au commenr 
cement de l'annde fuivante. 

L'an 170$ , le czar fit publier dans 1709. 
toutes les dglifes de la Petite-Ruffie un » 
ordre aux Cof^ques de fe tenif eonti- 
jjuellement fur leur garde.. II publioit 
■ ; ' • M iij 
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que le but du roi de Su&de & de M&zeppa 
6tok de s'erhparer de leur pays , de les 
ddpouiller de leurs biens & de leurs pri- 
vileges , & de les rdduire en efclavage. En 
confluence , les Cofaques fe joignirent 
aiix Ruffes & ravag&rent Romni. On eut 
foin de nourrir la haine des habitans de 
la Petite -Ruffie contre le roi de Su&de } 
& cette haine s'augmenta tellement, 
quils maffacroient fans aucune diftinc- 
tion tous les Su^dois qui tomboient 
entre leurs mains. / 

Le czar ayant donnd ordre aux Cofa- 
ques de procdder a Me&ion d'un hett- 
.man, Skoropadski , colonel de Starodub, 
& ci - devant aide-de-camp-g^n&al y fut 
6hx en fa pr&ence. II donna lui-m£me 
au nouveau hettman le baton de com- 
mandant & les aiitres ornemens atta- 
ches a cette dignitd, 

Daniel Apoftol , colonel de Mifgorod > 
qui avoit embraffd le parti du roi de 
Su&de 8c de Mazeppa y m^content du 
peu d'^gards que Oharles XII avoit yx 
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pour les confeils de ceux qui connoif- 
foiejit le mieux les pays qu it avoit tra-^ 
verfds y & prdvoyant la mine de Tarm^e 
fuidoife y quitta fecr^tement Mazeppa , 
& alia fe jetter aux pieds du czar. Ce 
prince touch£ de fon repentir , lui 
accorda fa grace & lui pardonna fes 
infid&itds. II en ufa de n^rne enver* 
Sulima. 

Le czar fe defiant du fort des armes , 
qui jufqu ici lui avoit 6t6 fi peu favo- 
rable 9 & craignant que fes affaires n al- 
lafTent encore plus mal y envoya a 
diverfes reprifes faire des propofttions' 
de paix a Charles XII , campd pr&s de 
Pultawa. II lui ofFrit entr'autres de le* 
laifTer retourner librement & surement 
dans fon pays , & de renoncer a route* 
fes pretentions y pourvu qu on lui accor- 
dat feuletnent un port de mer fur la 
Baltique. Des propofitions fi raifonnables 
ne parvinreat point 1 la connoiflance de 
Charles ; fes miniftres & ceux qui appro- 
ch&rent le plus de fa perfonne , enfl& de 

M iv 
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leurs vi&oires continuelles , ne voulurent 
entendre a aucua accommodement 

Mepzikoff voyant le czar fon makre 

peu difpofe a en venir a une action did-* 

five , lui reprdferita avec fermet^ quil 

n'y avoit d'autre parti a prendre pour lui 

que d'attaquer le roi de Suede , & qu il 

falloit n^ceffairement vaincre ou mourir/ 

Ces remontrances occafionnerent la fa- 

rpeufe bataille de Pultawa le 27 juin. 

L'arm^e de Charles XII fut entierement 

d^faite, fes miniftres & fes plus grand? 

g&i^raux tu&,. .& le champ de bataille 

/ couvcrt de ces braves Sudddis toujours 

vi£torieux pendant tant d'anndes j ceux 

qyi ^chapperent a la mort furent faits 

prifonniers ; munitions & bagages , tout? 

demeura au pouvoir du vainqueur. Charles 

accompagnd d'un tres-petit nombreN des 

fiens y & bleffd lui-*n6me , ne fe fauva 

qu avec de tres - grandes difficult^, lis 

arriverent enfin lui & Mazeppa a Bender 

fur ]es terres ottomanes , ou il demeura x 

cornme 6a fait, une annde emiere* 
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Quelque tem& avant faffaire de Pul- 
tawa, le czar -fit * rappeiler Palei de fon 
cxil dans la Sibdrie. Ctt officier cofaque 
fe trouva au combat , il y fit des pro- 
diges ; & par fes difcours & fon exem- 
ple y exhortant les Cofaques fes com- 
patriotes a faire leur devoir & a tenir, 
ferme par -tout , il contribua beau- 
coup au gain de cette memorable ba- 
taille. 

Apr&s cette fignal^e vi&oire , Pierre I 
entra en triomphe dans la ville de Ha- 
diatfch. II y fit nommer Trpfchtfchinskoi 
pour colonel a la place de Tfchaffnik. 
II alia enfuite a Kiow accompagn£ de 
fes miniftres & de fes gdndraux pour y 
rendre de folemnelles a&ions de graces 
a Dieu. 

Mazeppa mpurut a Bender ; Charles 
XII engagea les Cofaques de fa fuite a 
choifir pour leur hettman Philippe Orlik, 
fecr&aire - gdn^ral de Mazeppa. Ce nou- 
veau chef des Cofaques ecrivit auffi-tot 
a ceux de fa natiop qui habitoknt l'autr$ 
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cot6 du Dnieper ; il fut adroitement fe 
les attacher , & par leyr moyen fe rendre 
maitre de plufieurs villes fitucfes de leur 
coti ; & avec les Tartares qui Taccom- 
pagnoient dans fes expeditions , il in-* 
quidta beaucoup les Cofaques de 1'U- 
kraine. 

17 10. L'an 1710 , la pefte fuccdda ai« ra^ 
vages de la guerre ; ce terrible fldau fe 
manifefta d'abord a Kiov , & de-la dans 
une infinite d'autres endroits. En m£me- 
tems des nu£es de fauterelles vinrent d£- 
foler la Petite - Ruflie , & ddvorerent 
g^n^ralement toutes les produ&ions de 
la terre. 

Au mois de juin , le czar fe rendit 
rnaitre de la ville de Riga, & au mois 
de feptembre de celle de Dorpat. Pernau 
& Reval tomberent audi peu apr&s fous 
fa puiflance, 

17 * *• 1/au 1 71 1 , Charles XII follicita vive- 
ment la Porte de declarer la guerre a 
la Ruffie, En m6me-tems Devlet Gierei , 
chan. des Tartares , re^ut ordre de mar- 
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cher a Nemirof avec fa horde & les 
Cofaques - Saporogues. Le czar ^ a la 
t£te dune nombreufe arm& > s'avan^a 
contre les Turcs vers le Pruth. Ce 
prince ordonna en pajtant au hettman 
Skoropadski d'aller a Samara & a Ka- 
mennoi-Saton y pour couvrir les fron- 
ti&res de la Petite -Rulfie & ravager le 
pays erinemi. Le cz^r afriv^ fur les bords 
dii Pruth , fe trouva en prdfence de 
l'arm& ottomane i 9n fe contenta pen- 
dant quelque terns de fe harceler de part 
$c d'autre : a la fin y foit habiletd dans 
les gdn^raux turcs , foit d^faut de prd- , 
voyance dans le czar , ce prince fe 
trouva tellement enferm^ d'un cot6 par 
le fleuve , de fautre par toutes les forces 
des Turcs , quil ne lui refta d'autre 
parti k prendre , que de fe rendre pri- 
fonnier avec toute fon armde. , ou de 
s'ouvrir un paffage au travers des enne- 
mis ; & comme fon armde manquoit 
fihfolument de vivres , il falloit prendre 

fon parti fans difF&er, L'impoflibiiit^ de 
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forcer les enemis , ou la honte de fc ren- 
dre a difcrdtion , le plong&rent dans une 
fi profonde m&aricolie 5 qu il s'enferma 
dans fa tente , avec d^fenfe expreffe a 
qui que ce f&t d'y entrer. Pendant que 
ce prince s'abandonnoit ainfi a fes dou- 
loureufes reflexions y une femme 5 deve- 
nue fi cdl&bre dans la fuice , fous le nom 
de Catherine I re (a) , & dans ce moment 



(a) L*impe r ratrice Catherine etoit d'une taille 
jmoyenne , un peu grofle , belle de vifage. Elle itoh 
nee avec des cheveux blonds & point noirs , com me 
Font avance quelques-uns , mals elle employa Tart pour 
les noircir , & Ce conformer en cela au gout des Ruffes , 
qui aiment prefSrablcment les cheveux de cette couleur. 
Elle n'avoit point non plus pris naifTance dans h Lithua- 
nie , comme le precendent quelques-uns y mals elle etoit 
originaire de la ville de Narva. Son nom etoit Knorring , 
nom de la noble & anctenne maifon des Knorring' de 
la me me ville , mais elle etoit fortie de parens roturiers 
originates de la Lithuanie. Qn, nomma Ton pere /imple- 
ment Samuel. Etant encore tres - jeune , elle perdit (oh 
pere , interefK dans le commerce que la ville de Narva 
entretenoit avec la Lithuania & la Pologne. M. Gluck, 
miniftre lutherieri de Livonie , la prk chez' lui & l'eleva 
dans famailbn avec fes deux propres enfaps dans la religion- 
lutherfenne , tandis qne les deux frercs de Catherine pro- 
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maitrefle dy czar , qu elle avoit firivi dans 
cette campaghe, entra dans la tence du 



feftbient la religion catholique. Ge qui fert encore a 
prouver la naiffance de Catherine, a Narva , c'eft Petroite 
liaifon qu'elle conferva toujours & la grande jiroteclion 
dont elle honora dans tous les terns la famille de Cra- 
mer de ' la meme ville. Etant impe'ratrice , elle prit au- 
pres d'elle , en qualite de fille-de-chambre une de$ 
filles de Ctamer , & eut toujours pour elle l'affetfion la 
plus marquee. I/inte'ret pafticulter qu'elle prit pour 
l'avancement des deux enfans de M. Gluck , eft auffi une 
preuve (enfible v qtie c'etoit ce digne miniftre qui avoit 
pfis Com de Ton education. Elle mafia la fille au vice- 
a'miral Villebois , mariage qui foufrnt d'abord quelque 
aifficulte , la demoifelle etant hithcrienne , & Villebow 
profeflant la religion grecque *, elle ne voulut confentir £ 
' cette alliance , qu*a condition que les enfans qui pro- 
viendroierit de leUr mariage , feroient eleve* dans la reli* 
gion lutherienne. Cette claufe e*tant contraire aux rits , 
couturhes & flatuts de la Ruffie , il fallut avoir le 
confentement du czar > & ce fiit Catherine qui Tobtint 
en leur'faveur.De ce mariage il exifte encore un fils, 
grand-maitre de Tartillerie & decore* du cordon de l'ordre 
de cet empire* Catherine epoufa d'abord un bas-officiet 
fuldois , qui ayant iti command^ pour Marienbourg 
imme'diatement apres Con mariage , y rrouva la morr. 
Le czar fit faire dans la (bite les plus exa&es recher- 
ches pour le de*couvrir & lui faire du bien > on ne put 
jamais en avoir aucune nouvelle. Catherine avoit deug 
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prince , lui promit de le ddivfe'f , lui St 

fori zrm6t y s'il daignoit approuver cc 

— * ■ ■-' - — . 

freres & trois forars ; Tun des freres fu* eleve 1 i la dignit^ 
de comte , fous le nora de* SkawronskL II en, exifie en- 
core plufieurs enfans y (avoir , i°. le comte Skawronski * 
grand-maitre de la cour , marie a une princefle Sapieha , 
duquel mariage il y a encore des enfans ; i°, une fille 
mariee au fed chancelier comte de Woronzoff; 3 . line 
autre qui epoufa feu M. de Korff , maitre de police a 
Saint-Petersbourg. Le lecond frere de Catherine (ervk en 
Lithuanie & fut beaucoup protege des princes Sapieha* 
Le czar l'ayant fait redemander plufieurs fois fans qu'on 
voulut le renvoyer , il le fit enleyer fecretement , & lui 
donna une compagnie dans fes troupes , en lui donnant 
le nom de comte Kenrikoff. Comme on lui remarqua pea 
de genie & de takes , le czar ne put Pavancer comme 
il auroit bien voulu* Des trois fours de Catherine , les 
deux premieres etoient Chrifline , fille de Samuel , marine 
au comte Henrikoff, la ftconde » Anne > fille de Samuel , 
mariee .au general lieutenant Jefingsfski. Pour la troi- 
fJeme elle eat le fort le plus trifle : privee d'un oil que 
fa fcur Catherine lui avoit, difoic-elle, creve en jouant 
en&mble dans leur enfance , elle £pou(a un fimple cor- 
donnier de Reval 9 & vicut dans une extreW misere. 
Catherine . devenue implratrice , ne voulut jamais rien 
faire en fa faveur , malgre les plus puiflantes recom* 
mandations qu'eile employa pour en obtenir quelques 
ftcouft. On ne fait pourquoi elle l'avoit prKe en aver- 
sion. Voila en peu de .mots la vraie ojigine de cette fa- 
jQieuft impjratrice* 



w 
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qu elle avoit m6dit6 de faire pour y 
rduflir* Le czar , a force de reprdfenta- 
tions & de pri&res , figna la lettre que 
SchaffiroflF , fon fecr&air'e y avoit dcrite 
en fon nom , & par laquelle il deman- 
doit la paix. SchaffiroflF chargd de porter 
lui-m6me cette lettre au grand-vifir y & 
de tenter tous les moyens propres & ga- 
gner ce premier miniftre de la Porte- 
Ottomane , rduffit & revint en faire 
part a Catherine & aux gdn^raux. Cette 
femme raffemble au plus vite fes bijoux , 
&s pierreries , y joint tout ce qu elle a 
d'argent , en emprunte autant qu'elle peut 
des officiers de Tarmde > & renvoie Schaf- 
firoflF porter le tout au grand-vifir, Ce 
miniftre ^bloui de tant de richefTes , 
confentit a la paix , moyennant quel- 
ques conditions qu il exige du czar , 
entr auttes , d'abandonner Azoph , & lui 
donne la liberty de fe retirer avec toute 
fon armde 6c fes bagages > xnalgr£ les 
remontrances & les follicitations des 
enyoy& duroi de Sufcde, . 
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X712. L'an 1712 , Tarmde de la Gfaride* 
Ruffie , fous les ordres des g^n^raux 
Boris Petrovitfch ScheremetofF y itablit, 
du confentement du hettman Sk&ro- 
padski y fes quartiers ' d'hiver dans la 
Petite - Ruflie , ou elle trouva sn abon- 
dance touted les provifions n^ceffaires. 

Antoine Stichovski > archev£que de 
Zernigof > mourut. 

J713. L'an 1713, Charles XII 5 par fes 
continuelles & preflantes follicitations , 
cngagea les Turcs a faire quelques inva- 
sions fur les terres du czar ^ maia toiit fe 
termina par un nouveau trait& 

1714,. I/an 1714. , Ddm&rius Horlenka, 
ancien colonel .de Priluzk , Butovitfch 
fon beau - frere , fecr&aire d'Orlik', Jean 
Maximovitfch 5 ^Michel Lominovski , 
& le Chanceilarift Antonovifch, d^gput& 
du ftfjour de Bender , vinrent a Kiow ; 
& par l'entremife d'AndfejevitfcJh Tolftoi 
& de Pierre Pauiovitfch Schaffiroff, 
ambaffadeurs du czar > ils obtiorent le;ur 
grace de ce prince, Ces Cofaques affur& 

de 
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'de leur pardon, allerent. aufli-tot de 
Kiow a Gluchof 6 voir leur hettman Sko-* 
ropadsl^i & con&ref avec lui. Apr&s leur 
avok fait quelques reproches fur la con- 
duitequils avoient tenue contreleczar, 
ii les renvoya a Mofcow v ou il$ v£- 
curent en. toute liberty au moyen des 
appoiqtemens que fie prince leur fit payer 
annuellement de fa caifle. 

Les ambaffadeurs Schaffiroffj Tolftoi 
& Beftufcheff arriverent de Zaragrad k 
Mofcow , apportant au czar le trait£ 
qu ils avoient conclu entre la Ruffie & 
la Porte, Scheremetoff , leur cpUegue 9 
mourut en chemin. 

Gamaleel & Kanduba ; retenus depuis 
quelque terns a Mpfcow ^ re<jurent ordre 
de retourner dans la Petite -Ruffie.. Le 
pr&tre Lifovskoi > leur adherent , fut 
trans&rd a Novgorod. 

L'an 1 7 1 j 9 le 1 2 o&obr6 , naquit Pierre vji$> 
Alexievitfch , petit-fils du czar. 

L'an 1716, le hettman Skoropadski , 1^16. 
a la t6te de fes Cofaques , marcha contre . 

TomelL ' K" " 



1 



i$% Hifloirc des Hettmdrif 

Orlik , qui &oit entrd avec les Tartarc* 
dans la Petite - Ruffie , pour la ravager 
& enlever les habitans* Sulima , en- 
feighe-g^n&al , fe rendit avec un corps 
de Cbfaques du cbt6 de Zafizin , afin 
de d&ruire Its lignfes qu on avoit fornixes 
fut ies frontieres , poiir les mettre a 
eduveft des ihvafions des Tartares de 
Cuban, 

Le czar, dans le deffein de s'inftruire 
pat lui-m6me des mocurs & coutumes 
des nations , de leurs fabriques , mar 
rtufa&ures , arts & metiers > quitte fe$ 
&ats pour parcdurir diffdrens royaumes* 

1717. I/an 1717, il arrive pendant Y6t6 a 
Paris y y fSjourne plufieurs mois , ter- 
mine fes voyages par la France y d'oii il 
i'etolirnd dans foh pays vers la fin de cette 
m6rrie ariride. 

4718. L'an 171 8 , le czar avec toute fa 
tour, arrive a Mofcow. 

Le czarevitfch Alexei Petrovitfch , qui 
&voit # quitt£ la Ruffie fans la permiffion 
du Czar fon p£re , y eft ramend. Le czar 
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lut fait faire fon pro'c&s , ainfi qu'a la fa- 
tnille de Lapuchin , de Kikin , & a tous 
ceux qui avoient confeilld ou favorifd 
fon ^vafion, Le czarevitfch fut con- 
damn^ h. moft > & termina fa vie. 

Le hettman Skoropadski , le colonel 
de Tfchernigov Polubatok , Andrd Mar- 
kovitfch . Simeon Savitfch , le fecrdtaire- 
gdndral & fes autres affiftans arriv^rent 
a Mofcov pour complimenter le czar* 
*Ce prince les mena avec lid a Saint-P&ers- 
bourg , pour leur faire voir tous les dta- 
fcliffemens 6c les arrangemens qu'il avoit 
Fait faire dans cette nouvelle ville. Et 
apr&s* les avoir retenus pendant quel- 
que terns , il les renvoya combl^s , de 
i)iens. 

Le petit-fils du czar _ y &g6 d'environ 
trois ans , meurt. 

Pierre Andrejevitfch Tolftoi , miniftre 
du czar , fe marie i Gluchof avec Ju- 
lienne , fille du .hettman Skoropadski : 
Michel Schaffiroff > fecr&aire du czar^ 
kflifta \ ce mariage. 
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L^v^que de Perejaflavl Cyrille SchiK 
manski , accompagn^ des autres pr£tres 
de la ville de Kiow , arriva a Mofc6\r 
pour figner les r^glemens ecctefiaftiques 
dreffds par le czar. Jofaphat Krokovski j 
m&ropolkain de Kiow > fut auffi mand£ , 
mais il fut arr£td a Twer & y mourut. - 

Le czar ^tablit les colleges de Saint-' 
P&ersbourg fur le plan de ceux qu il avok 
vus dans .les pays Strangers. 

• Un incendie cohfiddrable confume l'& 
glife & le couvent de Petfchenski > avec lar 
fuperbe bibliotheque qui en faifoit Torne* 
rnent. Cette bibliotheque, vrai tr^for pour 
la Ruflie ; contenoit tous les m&noires 
concernant Thiftoire des terns les plus re- 
cu\6s de cet empire , une infinitd de ma^ 
nufcrits rares & prdcieux , dont plu- 
fieurs &oient Merits en cara&eres incon- 
nus , m6me aux plus favans'^ Le czar a la 
trifte nouvelle de. cette perte irreparable 
ne put retenir fes larmes. 
u^ip, L'an 171^, le prince Alexandre Menzi- 
fcoffarr ive en Ukraine, Le hettraan Skoro* 
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padski avec fes afliftans va au- devant-.de 
lui jufqu a Scheptaki y pr&s de la Defna. 
Le pdRSe lui dbnne un magnifique repas 
& a toute fa fuite a Hadiatfch , o& il 
fdjourne quelque terns. Le hfettmai* traite 
afon tourle prince a Gluchof. Menzikoff 
vifite les terres que le hettman lui avoit 
c^ddes depuis Mefcheja jufqua -Pbtf- 
chepsk. Non content de cette 'Vendue" de 
domaine 9 il exigea encore une partie 
des terres qui ippartekoient aux Sotmks, 
ceft-^dire, aux pr^pbfds fur cent Cbfa- 
ques de Ma^glinsk & dfc Baklansk , & une 
parcie des terres de Starodufc , & les fit 
entourer de fofl^s. Ces entreprifes de 
Menzikoff exciterent les plus vives con- 
teftations entre lui & le hettman. C6iui-ci 
lui reprocha en termes les plus forts fan 
injuftice de traifcr en efclaves des Co- 
faques litres detbus terns, fur-tout ceux 
de Potfchepsk* 

I/an 1720, Skoropadski, hettman des 1720, 
Cofaques y fit plufieurs voyages a Nefchln 
chez fon gendre Pierre Tolftoi , colonel 

N iij 
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de la m&ne ville. II alia de m&ne dans : 
plufieurs autres endroits prendre connoi£* 
fance de ce qut.s'y paffoit. 
«72i t L'an 1721 , la paix fut conclue au 
roois d'aout a Nyftaedt entre le cz*x & la 
Su&de ; les articles dont on &oit con* 
venu de part & d'autre y furent fignda 
par les pldnipotentiaires des deux pui£* 
fances 9 fans qye la Su&de put obtenir une 
amniftie pour les Cofaquesqui ayoient 
fuivi Charles XII. Pierre I fe rdferva 3 k 
rarticlell de ce traitd, le droit d'agis 
vers eux comme ban lui fembleroit, 

Le fdnat & le corps eccl&iaftique ddf&* 
r£rent \ leur fouverain les titres de grand- 
empereur & de j^re de la patrie. Le czar 
les accepta > & Ton fit de grandes 6c 
magnifiques rdjouiflances a Mofcow ai* 
fujet de la paix conclue avec la Su&de. 

Polubatok y colonel de Zernigof , Mar* 
koyitfch 5 colonel de Lubensk, fit Jeaa 
Sulima , enfeigne-g&idral > re^oivent or- 
dre du czar d'aller a la t£te de douze 
roUle Cofaques du c6t£ du lac de Ladoga * 
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pour feire travailler au canal qui devoit 
s'etendre depuis ce lac jufqu a S^int- 
P&ersbourg , afin de favprifer par c#t$ 
communication le commerce de diff6- 
rens pays de Tempire avec la nouyells 
ville de Saint-P&ersbourg. Sulima y en? 
feigne-gdndral, mourut en cheniin, & fon 
corps fut tranfportd a Sulimansfc pre? 
de Perejaslavl. 

L'an i722,Skoropadski > accompagn^ 1722. 
de quelques anciens & de plufieurs cplor 
nejs , arriva h. Mofcow pour compli- 
menter le czar au fujet de la paix avan-n 
tageufe ponclue avec la Suede y & fijr les 
titres magnifiques que fes fujets lui ^voifint 
fi juftement &fi£r&. 

Les grands feigneurs , tous les prijici- 
paux habitans de la Ruflle y jufquaux pay? 
fans m6mes , pr£t£rent de nouveai* ferv . 
ment au czar, d'exdcuter de point en point 
toutes les ordonnances qull avoit faite* 
& qu il fqroit publier dans fon empire ^ 
de lttf ob&r en tout comme a un fou T 

r 

verain abfolu , & de reconnoitre 6c 

N iv 
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recevoir celui qu il jugeroit & propos de 
hommer pour fon fuccefleur a fa cou- 
ronne. s Le hettman & fes affiftans pr£- 
- t£rent le m&me ferment y tant en leur 
norn ^ qu en celui de toute la nation des 
Cofaques. 

Pierre le Grand fit expddier a Skoro- 
p&dski un ordre fighd de fa main ^ pour 
qu on eut a dtablir a Gluchof une cour 
de juftice pour toute la Petite-Ruffle. II 
homma pour brigadier ou chef -Etienne 
Weljaminov 5 auquel il ddfigna pour 
fcdjoints ou confeillers, fix officiers de la 
garnifon, dontle^fon£tions ne devoient 
durer qu'un an. Cette ordonnance fut 
accompagnde d'un r^glement concer- 
haiit les appellations aux cours fouVe- 
raines, & les impofitions en argent qui 
devoient 6tre yerfdes dans la caiffe impd- 
riale. 

4 

v Le hettman porta fes plalntes contre 
le prince Menzikoff au fujet de diffdrefts 
terreins quil s'&oit appropri^s de fon 
autoritd priv&. Le czar y ayatnt ^gard j 
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ordonna que Menzikoff fe contenteroit 
de ce que le hettman lui avoit cddd , fie 
quil rendroit aux Cofaques tout ce qu il 
avoit pris au-defa. 

Jean Sfcherniak > colonel de Pultawa ^ 
fut envoyd une feconde fois a Ladoga 9 
pour faire travailler a la conftru&ion du 
canal qui devoit s'&endre de ce lac a 
Saint-P&ersbourg. 

Le czar fit par eau le voyage de Mot- 
cow a Aftracan > ou il s'embarqua fur la 
mer Cafpienne pour aller a Terek.' II fit 
conftruire fur les bords du fleuve de Su-' 
lak un fort fous le nom de Sainte*Croix. 
De - la il alia a Derbent & aux Kara- 
Kalpaks ( a ) 6c autres pays , foumettant a 

fc. ■ II! 

( a ) Turkeftan , refidence du chan de ces peuples , 
eft fituee a 4* degres 30 minutes de latitude , & a 85? de- 
gres de longitude fur la rive droite d'une petite riviere 
jui yient du nord-eft fe jetter dans la riviere de Sirr a 
une petite diftance de cette ville. Quoiqu'elle foit toute 
bltie de bricjue , elle n*a d'autre merite que celui de fo 
fituarion qui eft fort agreable , & celui d'etre encore au*. 
jourd'hui la capitale du pays de Turkeftan. Cette con- 
#te. eft bQrnie a.u nord par la riviere de Jecuba & ks 
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fon ob&flance tous les petits princes de, 
ces diffifrentes contrdes. II manda au 



montagnes des Aigles , qui ne font plus ici que des e6- 
teaux ; a Teft , par les etats du "Contaifcha , grand-chan 
des Kalmaks j au fud , par le pays de Chara&'m & la 
Grande- Boucherie j & & Poueft , par la mer Cafpienne ; 
eile peut avoir environ foixante - dix lieues d'Allemagne 
dans (a plus grande longueur > & autant a-peu-prcs en 
largeur ; mais fes limites ont hi bien plus Vendues 
dans le tems pafle avant que Czingis-Chan fe rendu le 
maftre de toute la Grande-Tartarie. Dans Wtat ou ce 
pays eft a pr£fenc , il eft partage entre deux chans de* 
Tartares , dont Tun qui refide a Tafchkant occupe la 
partie orientale , & Tautre qui fait (a rifidence dans la 
ville de Turkeftan , occupe la partie occidentale de 
ce pays ; ils font tous deux mahometaas avec tous 
leurs fujefs ; & le dernier eft communement appelie* le 
chan des Kara - Kalpaks , a caufe que ces Tartares 
qui font une horde particuliere , & qui campent 
d'ordinaire entre la riviere de Sirr & la mer Cafpienne , 
le reconnoiilent pour leur chan , & c*eft auffi tout ce 
qu'il en a ; car pour de Fobeifldnce , il n'en doit pas beau- 
coup attendre d'eux , attendu que comme ils font aflez 
forts en nombre pour pouvoir faire the au chan , & que 
leurs murfes particuliers ont beaucoup de pouvoir Cut 
eux, ceux-ci les ont accoutumes de longue-oaain a n'o- 
beir aux ordres du chan , qu' autant qu'ils le trouvent £ 
propos. Ces Kara-Kalpaks font des vrais voleurs , qui ne 
vivent abfoluraent que de ce qu'ils enlevent a tantot fur 
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hettman de lui envoyer un corps de cUx 
mille Cofaques > fous les ordres de Daniel 
Paulovitfch Apoftol , colonel de Mirgo- 
rod , d'Ignace Galatanoi , colonel de 
Priluzk , & d'Antoine Tanski , colonel 
de Kiov, 

Le hettman Jean Skoropadski , a fon 
retour de Mofcov, roourot k Gluchof , 
le 3 juillet , & fiit enterr^ le j dans le mo* 
naftere des religieufes de Gamaleel , que 
lui & fa femme avoient fait eonftruire t 

Lc f^nat de Saint-P&esbourg 9 charg^ 
du gouvernement en Tabfence du czar y 
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les Kalmaks , & Git les fujets xte la Ruffle, lis paffent 
meme fort fouvent les montagnes des Aigies en com- 
pagnie de ceux de la Kafatfchia- Orda , & vont faire des 
coutfes bien avant dans la Siberie Jit cote des rivieres de 
Tobol , Yfet 8c Yfchim , ce qui incarnated* extreme* 
mem les Ruffes qui habitent dans les bourgades 8; Tillages, 
le long de ces rivieres, Quand je dis que la vjlle dc 
Turkeflan eft la refidence d'un chan , il faut entendr© 
que e'eft pour Thiver feulement , a la roapiere des au* 
ires princes des Tartares mabom^tans.j aar dans Pete il 
va camper vers les bords de la mer Cafpienne 8c au* 
environs de I'embouchure. de la riviere de Sirr (ur le 
fee d'AraJK 
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commit Paul Polubatok , ancien g^ndral , 
pour Texp^dition de toutes les affaires 
de la Petite -Ruffie , en place de hett- 
man , a£te d'autoritd contraire aux droits 
& privileges des- Cofaques ^ que ie czar 
m£me avoit confirm^s. • .*. 

' Weljaminov , brigadier , arriva au mois 
de juillet a Gluchof ^ & en vertu de.fa 
commiffion & des ordres du czar , y &a- 
blit un college pour la perception des 
impots en argent dans toute la Petite- 
Ruffie. Les anciens d'entre les Cofaques 
y&everent contre ces impots. Polubatok 3 
colonel de Zernigof & commandant au 
ddfaut de hettman > fe donna tant de 
mouvemens , de concert avec les anciens 
g&idraux , que le fdnat en or donna la 
fuppreffion. 

Le czar de retour les fit auffi-tot r&ablir 
fur les representations de <Weljaminov , 
chef du college. On nomma , pour en 
faire la perception > des Cofaques monies 
de la Petite-Ruflie , aiixquels le college 
de Gluchof fournit une inffru&ion fur la 
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ffiam&rexle les lever & de les verfer dans 
la- caiffe de Tempereur. 

Barlaam "Wanatovitfch fut nommd a 
Tarchev6chd de Kiav , vacant par led^- 
<?£s deKrokovski; &Ir.odion ScurikovskP, 
archimandrite du monaft&re Mefchigorod 5 
eft nommd a celui de Zerhigof. 

L'an 1723 y le czar manda a Paul Polu^- 1733., 
batok, colonel de Tfchernigof, a Jean 
Tfcharnifch y juge-g&idral y & au fecr^* 
taire - gdn&ral Simeon Savitfch , de fe 
rendre a Saint*P&ersbourg , pour coht 
fdjrer fur plufieurs objets importans* 
A la fin des conferences y ces ddput^s 
fupplierent le czar de confirmer par de 
nouvelles lettres - patentes r les privileges 
des Cofaqnes y que fes preddeeflfeurs 6c 
hri-m£me leur avoient accordds , fur-tout 
la libert^ dont ils avoient toujours joui 
de fe choifir eux - m6mes un * hettman ; 
mais le czar diffgra quelque terns de r6r 
pondre a ces demandes. 

Les habitans de Starodub fe plaignirent 
des exactions de Schurnavio leur colonel. 



£0$ tiijhirc de tiettihdns 

Le czar vit avec plaifir ce m^contentc* 
ment & tficha de lentf etenin II en con^ut 
I'elp&ance > que les Cofaques fecouant 
,le jotig de leuf colonel , il pafviendroit 
h. leuf en.donner d'autres de la Grande- 
Ruflie. Ce qu il avoit pr^vu arriva. Les 
anciens & principaux magiftrats de Sta- 
rodub allfcrent porter leurs plaintes a la 
cour de Saint-P&ersbourg* Le czar les 
recjut avec plaifir , & leur donna pour 
colonel un de fes propres fujets* auquel 
on retnit une ample inftruftion fur, la 
maniere de fe conduire dans les diffd- 
rentes circonftances qui pourront fe pr£- 
fenter (a). 

Un corps de douze mille Cofaques, 
fous les ordres d'Apoftol , colonel de 
Mirgorod , fe mit en marche vers f au- 
tomne avec leur ancien & l'aide-de-camp, 
pour aller a Koloma&a , conjointement 
avec le prince Gallicin. 
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(a) L'ordre & rtoflni&ion in czar fe trouve parmi 
Prices jufiificatives , Vtttte M. 
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Polubatok & fes collogues ay ant paffi£ 
Tautomne & une partie de fhiver a Saint- 
Pdtersbourg , voyant que le czar difF<£- 
roit fi long-tems a leur accorder la de<- 
xnande qu ils lui avoient faite de vouloir 
bien confirmer de nouveau tous Ies privi*- 
Idges accordds ci-devant a la nation cofa- 
que, & quet:e retardement ou refus &oit 
TefFet des intrigues de MenzikofF, qui pour 
fe venger de Taffront qu il avoit re<ju par 
la reddition des terres qu'il s'&oit appro- 
prices dans la Petite-Ruffie y avoit fu inr 
difpofer le czar contre les Cofaques , & 
cherchoit a engager ce prince a les afTu- 
jettir entierement ; ces ddputds $ dis-je > 
s'adrefs£rent de rechef au czar $ & Polu* 
batok portant la parole , eut la fermet£ 
de lui dire : « Je fais & je vois bien 9 
» Sire y que fans aucune raifon , mais 
» uniquement par les malignesfuggeftions 
* du fier MenzikofF, vous voulez perdue 
» ma patrie , & que fur de faux prin* 
» cipes 9 vous vous croyez au-deffus des 
» loix y en voulaat an&ntir des privi* 
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» l^ges que vos prdd^cefTeurs & v6tt& 
v » majefte mGme ont folemnellement Coo* 
t> firmds > que vous pretendez foumettre 
» a des impositions arbitraires une nation 
» dont vous m6me avez reconnu la liber- 
» td; que vous ne fakes aucune difficult^ 
» de ^employer aux travaux les plus pdni- 
:» b|es & les plus humilians > en for^ant 
» les Cofaques > comme s'ils ^toient vos 
-» efclaves , de creufer le canal que vous 
a> faites faire dans vos dtats ; & ce qu il 
» y a de plus affligeant pour nous.-, c eft 
y> que vous voulez nous priver du plus 
» prdcieux de nos droits > celui.de choifir 
p nous-m£mes librement nos hettmans 
» & . nos chefs ; & qu au lieu de laiffer 
a> aux juges de notre nation le pouvoif 
» de rendre la juftice a leurs compatriq- 
» tes , vous nous donnez pour juges des 
» fujets de la Grande - Ruffie, qui md- 
s> connoiflant ou feignant de mdcon- 
*> noitre nos droits & privileges , ne 
a> cefient de les violer en toute occafion 

» & de nous &rafer. Eft - ce done ea 

« * 

» nous 
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f> nous fcefufant tqute juftice , que votrfc 

*> majeft£ peut t^moigner a Dieu fa re'^ 

*> connoiffance de tous les fucc&s qui! 

» lui a aecordds? Vous n£tesfrappe que 

*> de fdclat dela grandeur & de la puif* 

» lance que vous tenez de fa libdralitd , 

» fane penfer a fa] juftice. Qu il me foit 

» permis y Sire y de vous declarer pour 

to la -defni&fe fois , que vOuS ne tirerez 

to aucun avantage de la perte dune n#- 

to tion eiltiefe ,'& qtril vous fera infini*- 

to ment moins glorieux de commander 

•» par la force & par, les fupplices & de 

» vils efclaves ; que d'etre le chef & le 

to pefe de tout un peuple , qui p6n6tx6' 

i) de vos bontds , fera toujours pr£t a 

to facrifier & a verfer tout fon fang pour 

to vos int&6ts fit pour votre gloire. Je 

to fais que ksfers m'attendent y & qu'en- 

to .fefnuS dans les horreurs d'un* tdndbreux 

» cachot, on me laiflera mourir de faim 

» felon l'ufage des Ruffes ;- mais peu 

to m'importe , je parle pour ma patrie, 

^ & je prd%e volontiers la mort la pltis 

. Tome II* O 
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j» cruclle a Taffreux fpe&acle de voir 1* 
.* ruine to talc de ma nation. iC^iidcfait* 
» fez-y , grand priiace > & foyez cenaki 
p que vous rendrez 1 eompte un ]out an 
» Souveraih de %q\x% les rois des injuf- 
* tices que vpus sxercez envers un peuf 
» pie que vous avez pris fous votre pra- 
,» te&ion ». 

Le czar apr£s ce difcours path&ique 

.de Polubatok, ne ipanqua pas de faire 

mettre les dfyut& aux arrets dans k 

forterefle de Saint - P£tersbourg« II or- 

donna en m&me- terns a Ronianzoff, 

. fcrlgadter de . fes armies , & qui 6tpk 

■ alors dans la Petite-Ruffle , de faifir touted 

leurs poffeflions , &. de lea confifquer 

*u ' profit de fa majefte j^a Bailie Sghur 

rakofski, aide-de-camp- g&u£ral, de fe 

rendre avec le porce - enfeigne , Jacquer 

Lifogub , a la prifon des d^put^s , & 

4 enlever tous leurs effets. Le czar % non 

content de ce$ a£tes de vengeance , noro- 

ma, contre les droits Ibrmels de h Perite- 

; Ruilie , deux de X« o£&«ie% I'm Roim£ 
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Ii&mtt Kokofchin , colonel de Stard* 
dub ^ & l'autfe iiomm^ Miqhel Bogdanof j 
colonel de i^ernigof ± pour commanded 
les rdgimens de la Petite- Ruffie* 

Romanzoff re§ut de nouveaux ordre$ 
du czar , d'^tablif a la place des, prifoit-i 
tiiefs d&eniis it Saint-P^tersbotirg $ Jeatt 
Lebnei , colonel de Pultawii > Jean Ma* 
fcudetfitfdi , pfopofd fur cent CdfaqueS 
a GlUchof y & T6Aot fetrotfitfch Gretk 
chanlii II fit gncore a?r£ter plufieurs an* , 
ciens fjles regimens > ainfi que plufieuri 
centurions > & les fit ntettre aux arrets \ 
Gluchbfj oil ils reft&f ent plufieuf s amines* 
Un corps de mille Cdfaques $ donduit 
J>ar Andrd Markovitfefr, colonel de Lu-* 
benzk , alia k Siilak travaillef a uii riott* 
Veau canal qu'avok entrepris le czar* 

JL'an 1724 ^le 24 niai, cdrdmoilie dil ififa 
coufonnement de lunp&atficft Cathe- 
rine Alexietfna a Mofcov* 

Mort de Paul Polubatok de Karpitfch, 
lieutenant -colonel de Perejaflavl, & de 
p&n&rie Volodnovski, Ces deputed des 
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Gofaques, xl£tenus "prifonniers dan$ 1st 

fortereffe de Saint - P^tersbourg, y mdu- 

frurent de chagrin, de faim , de froid 6c 

d'autres mi$£res. 

Vn corps de dhc mills Cofaques , fous 
le Cdmifiandement de Michel* Milora-' 
dovkfch , colonel de Hadiatfch , .march* 
& Sulak pour relever ceux qui/ fous la 
fconduite d'AndnS Markovitfch ' P y £toientr 
allds travailler aii canal. 

Apoftol y colonel' de Mirgorod , f evienf 

'de Kolorriaka ; on Je fait aufli-t6t venir 4 

Mofeow y ou on f arrSte & d'oii on le con-. 

duitcharg^ de fers a Saint-P&ersbourg $ 

-ou il eft * enferm^ dans la fortereffe. 

• Lanl72f , le 28 Janvier , Pierre-le-r 

Grarld jempereur & artocrateur de touted 

les Ruffles , rrieurt. L/impdratrice Cathe* 

rine ,'fon ^poufe , montefur letrone. Cette 

imp&ratrice , conform^ment aux der- 

nieres volont^s de Fempereur fdn ^poux , 

donne ' la * libertd aux 'Cofaques prt- " 

fonniers. En confluence / Apofitfl j; 

Jfean Tfcharnifch , Sim£grn Savitfch ^ 
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jBalH'e Schurakoyski r Jacques Lifogub 3 
font &argis. On Ies .tfftablit dans leurs 
ijiens.. Daniel Apoftol j-eprend:fes ibncr 
tlons de, colonel de Mirgorod. Les autres 
efp£rent un pareiirdtablifflement dans leurs 
emplois. . 

; Otdres donn^a.la Petite -Ruffie de 
/aire partir Jes troupes de la ; maiibn da 
nettman ? ou fa garde, pour Derbent^ 
fpusi lesiordres de Kandiba. ^ colonel da - 
Carfun p & d'y jpindre. : deux, mille Cor 
faques , .fous. r la conduite„du * lieutenant? 
colonel de Prilu2k Michel Qgronovitfch* 
, Une.partie.dfi.ces trpupes y refbbrent pepr 
danttrqis ans^& tautre pendant cinq- ana, 

L/an .l.72(J % , ordonnance. de J'impdra- 1726^ 
tric r e, qui ddchargp les Cofaquea des 
voyages 8k des traranx.-du canal de.Su*- 
lak^ mpyennant.unefompie d'argent qu'ilr 
feront t^nus de paye^ Les colonels af- 
lembl(& pour d^cei;miner cette fomme^ 
he peu^ept. s'accorder £ur. la- repartition* 
X>e& uns vouloieat la , fixer a deux roubles 
, par <&e.^ dAuttes. a trois j/fovtres Upon*- 

.0 % 
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toient jufqu'a quatrs, Un certain nombret 
regarda comme une ehofe homeufe de 
$affran$hir du travail & prix d argent, 
Dans cette div^rfitd de fentimens on 
eonvint de s'en rapporter au ($nat % qui 
fixe a un rouble par an la contribution 
de chaque Cofaque > & ardqmne que la 
fevde en feroh fafre par le <?oUdge de 1% 
Petite-Ruffe. 
172^ L/an n?7 1 fimp^atrice Catherine 
Alexievna mourut le 7 n*ai t Pierre Alexia 
vitfcji lui (lice&de (bus le noin de Pierre H % 
C$ n.Quvel empereur x fur les renoon- 
trances d$ Weljaminav x pr^fident du poU 
Hge de la PetiterRuflKe y commence fot\ 
r£gne; par f abolition de tout \.q6 qui avofc 
(sti 'feit contre le$ droits, ffanehifes & 
Imtnynitds des Cofaques< II leur accords 
la libertd de fe chpiffr un hettman , con-. 
form^ment a leurs anciennes conftitutions* 
Xfi. y i^ux 7 olftoi x colonel de Nefchjta * 
ffyt afr£t£ & e^nyay^ en e*il ? en partant? 
tt Qnjolgnfe £ fon hi d'<iller s*&ablfr dan* 
fe Qrand^^ufc Jeatn $emenoYh&k 
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CiinrfchtCchefF fut nommd a fa place de 
colonel de Nefchin. 

L*empereur Pierre, II ordbnne zax co* 
tends aticiens & habitant de la Petite* 
Ruffie, r de sTaffembkr a Gluckof ous de-* 
iroient fe trpuver Yztchirti de Kiow, 
cdut de Zermgof , 6c tout le clerg£du 
pays > pour y ilite mi fiettman 6n toutd 
Hbertd. L'empereur envoie T&xfore Bad* 
lieyitfch Naumof , po.br pr#idef en fort 
nom a cette nouvelle dle&ioft* Lp, pre- 
mist jour d'o&obfe.* Daniel Paukmtfch 

r 

Apoftol y eofcmei d^Mirgorod^ fut tmar- 
ttimttme&t dUi. La miniftre imp&ial' Lu£ 
mifc en> main le featon: de commandfc- 
ment , & le fit tevfetir de toua les orne** 
mens attaches a la dignite de: hettman. 

Le collige &abli dans la Peute-Ikiffift 
fut abolk 

Paul Apoftol 9 fils du hettnmrr , fut 
^lojft pour colonel de Mlrgorod a la place* 
de fcn p£rfc y 6c cm donhaL an jeuna frfere;; 
de ce rtouveau colonel * qui fe. troi** 
TOtt.aloraa.ia «ouc dn czar » yexpeflb^ 
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tiye.de la place die colonel du riglment 
deLuhensk, pr&te a vaquer par la d£poi 
fition d' Andre' Markoyitfch. 
" . Bafile Bafilevitfch Gutfcftubei ,. affiftant 
clu hQttman ^ fut fait colonel de Puitawa. 

Le prince' Mqnzikof , qui jufques-l£ 
«voit joud.le rale le , plus brillant a 1& 
cour <, qui avaic 6t& (Sle.vdi aux premieres 
dignit^s de Tempire. , & qui &oit;a la 
yeillQ de marier fa fille Marie a rempe^ 
reur Pierre II > fut tout-a-coup d^pouill^ 
$e fea Mens , homieurs & dignit&t, arr£t£ 

J728. J L'an 1718 > Pierre: II y emperefcr & 
artocrateur d$ toute h Ruflis , fut cou^ 
r©nn& Lq hettman de la Petite- Ruflie , 
Dajiiel Apoftol / affifte a qette grands c^r& 

Bionie faitQ a Mofcow. II jprofite de cetfe 

circoriftance pour demander a lempereui 
d^ coftfirmer par des lettre^patentes, fon 
#e$ion , ainfi que les, privileges de la ' 
miiQK cafaquQ j c§ .qu'on lui accord© 
avec une inftrpttion en forme de r^gle- 

; meat , relatif k la mani^rei. dont k fret** 
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^nan rempliroit a TaveEur, fes fbn£tions«; 
Le hettnian muni de ces lettres , partit lq 
premier o&obre pcn^r fe rendre a Gluchof, 
apr&s avoir pris cong4 de 1'e.ropereur qui 
le ccnnbla de bienfaits, 

Ujm ijz9 1 Anfai Markovitfch, cU 172^ 
Levant colonel de Lubensk , fut nommd 
trdforier j & en cette qualitd ,• envoy<6 
avec wn autre pr£po& x pour lever & 
percevoir les impots de la Petite-Ruffie # 
,Ces impots compares k ceux que le 
college ci - devant £tabli faifoit payer % 
^toieotconfid^rablement diminuds. 

L'empereur fit cette annde une nom- 
treufe promotion d'officie.rs dans lea 
diffHrens corps de fon.dtat. II choifit 
Jacques. Lifogub parnji les candidate qui 
lu]i avoient 6t&. propofHs pour remplir la 
place d'aocien g&idral, Andr^ Kandiba % 
colonel de Corfun ^ Michel Sabelo y yc£~ 
pofe fur cent Cofaques a Borfepskj 
Michel Turkovkii , colonel de Hadjatfch, 
font nomme*s en qualite* de juges - ge*ne- 
raux* Jean Manuelevitfch pr^pofe' Cut 
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Cent Cofaques k Glxrchof , Theocfor 
ILifenko , Jakim Gorienko 5 Jeian Wla- 
diflavitfch Borosdka, obtiennent te grade 
d'aides-de-camp, Ge prince accorda eri 
outre , & felon le rang & la dignit£ de 
* chactin y aux tins 400 5 aux autres f 500 % 
& aux in&rieSurs' 206 maifons , 8c une> 
tejtaine quantity de bois* Karpovkfch y 
tr^forier - gdndrai , obtmt jqo maifons. 
Serbinin > colonel du regiment de Ha- 
diatfch , Aant mort > Gabriel Milorado-* 
♦itfch y & Grdgoire. Grabiinka , auditeur 
du m&ne regiment y furetit riomm^s pour 
le remplacer. A Starodub > Durof prit 
la place cfllia PafchkoC y . colonel de J* 
Grande - RufGe , qui avoit &£ remerci& 
Durof; par fan extreme figrtd & par la 
tore qu*jl avoit cau{£ a f<m regiment p 
donna occafion a dsz. pfaintej* trite - gravest 
contre. lul , & ne voulant point fe. coi> 
tiger > fut enfin envoy & a GluchoC 
1725*. L/an? 172$ y fe fcettman de la Petite- 
Ruffle y requt dei nouvelles. lettres confirm 
imtives de fxm dieftion & des privileges 
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lies Cofaqucs , mais beaucoup plus am-* 
pleis que les premiers* Entre plufieurs 
chofes eonteniies dans le rdgiement, 
jdint aux lettres de confirmation a il &oit 
ordonn^ de traduire en langue ruffe ton** 
les les loix de la Petite - Rtrffie, Le hea> 
man en coftfiSquence choifit quinze per* 
fonoe? des plus habiles du ctergti , pour 
faiFe cette tradu&ion , & mjt i leu? **&$ 

^archimandrite ( a )* 

Vm tijQ f Pierre H 9 empereur & »739fc 
wtocrateur de routes les- Iluflles , mourut 
de la petite- vdrole le « 8 fSvrier. Ce prince 
itolt fj&ncg & Catherine , Site du prince 
Alexis Gregorovicfph Dalgornfcu A H 
premise tiouvefie de la mart du agar , le 
jiettman^ acconnpagn^ de fon anciert > 
Vintt promptement k Mafcoir $ il fut te- 
tnoia de la confirmation que caufa a U 
nation enti&re Ifr mort de Tempereur , en 
qui s*^te^grit la branche nrafculine des lie** 
jitier? dv trdne, P&r les fages cfifpofitionji 

\a) On trourtra g^ Icum f^nri ^ P» W5 }uCi8«h 
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des gratid^Ieigneur^) Aime Ivantfya?) dtf* 
cheffe de Courlande.futrcconnue &cou- 
roandie , le 28 avril i,injpdratric^fi6 arto<? 
.cratrice de toutes- les Ruffies. Le hftttrnao- 
affifta -a cette augufte, cdr&nonie; 

Bariaam, Banatovitfch ,: archev6qije de 
Kiow: , accufif d'h^rdfie.* & cxti a Mof- 
.cow: par le tres r faint fynode y fut priv6 
de ia dignitd r rayd du nombre des^rcher 
v6ques y & envoyd en exiL 
4 Edit de rimg&atrice ^qui abolit pour 

toujours le. droit; de, dixieoje dtabli fur 
le fel & le..tabac, v ain(i que fur les ppnts 
& chayffdes^ & fur les autEes^paflages . 
d'uae riviere a Uautre.. Sa majefte ndmme 
colonel de..Lubmsk 5 Pierre DanUoyitfch 
Apoftol .^ fils du hettman. 

D6m4tr\\xs Gorlenko, & fon dpoufe * 
apres. fei?e ans d'exil i Mofco vc , . font 
renv.oyds a Priluk le,ur patrie, 
X73 T *_ L'an 1751 y llmperatrice manda aqr 
bextman Daniel Paulovitfck Apoftol de 
fe rendre aupr&s deile a Mofbo.w* Sa ' 
niajeftd le>re£ut avec le& plus graodfi: t&- 



r 



' Hit CofaqutS. ' : Hit 

ittbighages "de bont£ ,'& le decora du cor* 
don'-de 1'ordf e de Saint- Alexandre ]N"evskii 
* Le hettman , de retour a Gluchof , fit 
marcher da cot£ de Bereftov vingt mille 
Cofaques & di* mille payfans , *pour'd& 
truirfe les Jignes qu'on avoir conftruites 
pourgarantir le pays des incur fions des 
Tartares. lis dlev&rent a leur place de dif- 
tance endiftapce plufieurs petits forts , aux- 
tjuels par hoiineiir Us dbnn&rent les nom& 
de Timpdratrice Anne , & de' fes focurs lesf 
J)rinceffes Catherine & Praskovia. 

Les Tartares de Gritn^e cornmencerent 
des Fautomne k Faire descourfes dans les 
&ats de la Ruffie. A la nouvelle de ces 
irruptions, Fimprgratrice envoya prompted 
ment ordre aux Cofaques-Saporogues , dd 
fe rendre avec leur artillerie & des muni- 
tions dans les diflKrens endroits ou Ton 
avoit cbnftruit-de nouveaiix forts. A me-, 
fure qu ils arrivoient, le g^ndral Weisbach 
les diftribuoit dans les endroits -ou ils 
ctoiehtle plus n^ceffaires, Les regimens 
ftui arrivferent les premiers r fureht ceuXj 
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<Je Pultawa 5 de Lubensk , de Mifgdf o3 
& de Hadiatfch. Sur l'avis que les Tar- 
.tares rib fbrmoient aucune eritreprife con* 
tre les frontifcres de la Ruffle , & qu its 
dirigeoient leur marche ves les Tartares 
Kuban$; lesrdgimens cofaques qui &oien£ 
encore en route, eurent ordre de retour> 
p&t dans la Petke-Ruffie* 

Raphael Saborovski fut riortrtn^ afar-* 
ichevfich^ de Kiov s k la place de Bana* 
jtovitfch d6po£6 par le fynode. 

Of donrtance corteernant led impots qu0 
Solvent payer tous les Cofaqties & lea 
payfana pour fubvenir au paiement des 
affiftans g&i&aux & de tous les chefs de* 
tfifi&ens regimens de la Petite- Ruffie * 
a proportion deleurs grades. Mort de 1* 
czarine Evdokia Tedorovna , premiere 
^poufe de Pierre-le- Grand, le 27 aofit , & 
de la princefle Pfaskovia Ivanovna > le 9 

o&obre fuivant* 
^732. i-» 5 an 1752 , on renvoya un corps de 
vingt mille Cofaques & de dix mills 
payfans fous les ordres de Galadanoi j 
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Colonel de Priluzk j pour -tfavaillef aua 
forts & redoutes ^lev^s fur les fronti^res. 

* • 

I/an 1753,5 nl6 ft d'Augufte III > toi i73|# 

de Pologiie. Les paftifans de Staniflas 
Lefcinzki font tons leura efforts pout 
niettre fuf le tr 6ne de Pologne ce prince 
v&itablement ami des peugjes. . L'imp£«* 
ftitrice de Ruffie s'y oppafe ; un corps 
confid&able de Ruffes, command^ par le 
ginitdl Lafzi > fit un corps; de Cofaques 
fous les ordres de Lifogub , meftre*de* 
camp-g^ndral 5 paffentan Pologne pout 

foutenir cette oppofitioa. 

Apoftol , colonel de Lubensk y a k 

t£te de dix mille Cofaques & d'un pareil 

nombre de payfans y va relever les troupes 
N occup^es aux travauxdes lignes, forts fie 

redoutes dont on a d^ja parldL 

Le hettman Daniel Apoftol , chevalier 

de l'ordre de Saint - Alexandre JNevski ^ 

tombe ea paralyfie. 

Un nouveau renfort de troupes ruffes * 

fous le$ ordres de Galadanpi , colonel de 

JPrilusJcj & des Cofaques ^ commandos par 
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ie prince Schachoyskoi y entrfi ett I*o-i 
logne par k Petite - Ruffle , pour diffipetf 

1 ; le parti polonois attach^ a Staniflas. - 
Combat eiltre les Ruffes & Its Pblbnol? 
Con£6d€r6s i lavantage eft du cot^ des 
Ruffes : Galadanoi y ? fait des pfodige* ds 
Valeur ; on s^empreffe a le flicker.' 

lAfogtxb , Vice - liettman , amene uff 
cops de Cofaques au comte de Lafz;ijf 
g^n^ral en chef des troupes de la Grande* 
Ruffie, ; " ' >? 

1734/ L'an i7J4% Baniel Apoflol, hettmaij 
des Cofaques '& chevalier de Saint-j 
Alexandre Nevski , mourtit a Gluchof y 
le 1 7 janyiet. Son cdrps eft f ranfport£ 
Jivec la plus grande poiripe a Sorotfchinez, 
&. enterr^ dans l^glife qujl avoit fait 
lui-m6me conftfuire eil pierre de taille« 
l/inhumation fe fit le y fdvrier par Sabo-j 
rovski y archev6que de Kio^. 

Pierre Apoftol, colonel de Lubensk^ 
le plus 'jeune des fils du ddfunt hettman, 
fe reiid a Saint -Pdtersbourg peu apr& 
la mort de fon p&e , pour remettre 10 

cordoq 
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fcorddft de lofdfe de Saint -Alexandra 
Nevski, dont le hettman avoit 6t6 d& 
cord. II profite de cette circonftance pouf 
fupplier fimpdratrice de vouloir bien fe 
fouvenir de fa m£re , de lui 6c de fes 
autres frfcres & foeurs > enfans du hett- 
man* L'impdratrice accorde gracieufe- 
ment a la veuve toutes les terres que k 
hettman Ton dpoux avoit pofKddes dan) 
1'Ukraine ; pout en jouir a perp&uid elle 
6c fes enfans , & leur en fait d&ivrer les 
lettr^s-patentes. Elle ordonne de plus ail 
caiflier ou receveur de la Petite - Ruflie > 
de payer tous les aas 4 la m6me veuve troia 
mille roubles de la caiflfe des recettes. 

Akxei Ivanowitfch Schachovskoi re-* 
%ok ordre de f imp&atrice * dans les der- 
tiiers jours de &vrier , de quitter la Po- 
logne & de fe rendre dans la Petite* 
Ruflie , pour fe mettre k la t&tt des 
affaires du pays , en attendant Me&iofl 
d'un rtouveau hettman, 

Lettres - patentes de fa majefte f imp£- 
ratricede toutes les Ruffles adref&es a 
Tome IL E 
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la nation cofaque , & confirmative^ d4 
toutes. Ics conventions faites ci-devant 
avec le hettman Bogdan Chmelnizki > ain(i 
que du droit de fe choifir librement urt 
chef ou hettman. Par les m€mes lettres 9 
cette princeffe ordonne r&abliffemenc 
d'un confeil de r^gence , compote de 
fix perfonnes , pour rdgler toutes les 
affaires de la Petite - Ruffie , en attendant 
qu on put dlire pour hettman un h'omme 
capable > par fes grandes qualitds , de 
remplir dignement une place auffi ^mi- 
nwte. ' 

Ce confeil y fuivant les intentions de 
Timp&atrice , deyoit 6tre compote de 
trois. perfofines de la Grande - Ruffie , & 
)de trois, de la Petite, entre lefqueHes le 
prince Schachovskoi &; Lifogub devoient 
ftvoir la pr&Hance ( a ). 



(a) Les, lettres-patentes (c trouyent panni les pieces 
juflificatives , lettre O. 
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\Tri but que les Rois de Pologne ortt 
promis de payer annucllemcnt au Chan 
de's Tartares. 

• V i t o v p > grand-prince de Lithuanie , fe 
fervit deja du fccours des Tartares contrc 
les chevaliers Porte-Croix en Pruffe. 

Cafimir IV , roi de Pologne , donna aux 
/Tartares un chan nomrae Mendligerei , qui 
ptomlt pareillement en vertu d'un traite , du 
fecours contre les Pruffieijs. Les tributs qvflon 
promit alors aux foldats , furent convertis 
par Sigifmond 1 en appointemens annuels 9 
appelles Cupominki Tatarskiei , & confif- 
terent en deux mille veftes 5 fakes de peaux 
d agneau , & en une certaine quantity 
de draps d'Angleterre ; mais enfuite Sigif- 
mond , apres la mort du chan Setkierei qui 
lui avoit rendu d'aflez bons fervices , ne vou- 
lut plus a Tavenir Ieur payer ce tribut a caufe 
de leur mauvaife foi. 

c Etienne^roi de Pologne > tint le mferae, 
Jangage , lorfque le chan des Tartares ea- 
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St 1 pen dium annuum 3 quod Regejsf 
Polonut Chano Tartarorum pendcre pollU 
citi funt. 

ViTOLDUs(a), magnus dux Lituaniar, Tar- 
tarorum auxiliis jam contra Crucifcros in Pruffiar 
ufus fuic. 

Cafimirus IV rex , Scythis Tanricanis imperii- 
torem prxfecit Mendligereiurri , qui cetto erf 
pa&o operam fuam contra Pruffos pollictttts foit : 
Dcinde ftipendia ilia quar turn tempefris prdiftiflaF 
fiierunt militaturis , a Sigifmundo I in annuum' 
honorarium Cupominki Tartarskiei y duobus mil- 
libus veftiura , ex pellibus agnorum ac mediocrl 
copia pannorum anglicorum eonftans , converftf 
funt. Sed merito poft hxc di&is'Stgiftimndu9 
poft mortem Setkierei ■> qui ipfi fidelia prarilt- 
terat obfequia , noluit iifdem amplius honora- 
rium iftud dare > iefpiciendo ipforum erga fe 
fidem barbaram. 

Ira & rex Stephanus dixit , ctim pro iftispeltt- 

(a) Les Ruffes appellcnt ce grand prince Vitowd, 
Us -Polonois Yttoldus» 
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voya a Warfovie demander ces peaux , ea 
difant : /* /ie veax /*/&* (ere le tribiuaire de 
cett* M$« Mais a la demande ulterieure du 
chan , il fut d6c\d6 a la diete de Tan iypi » 
quon paieroit de nouveau ce tribut , a condi- 
tion qu'il$ refte.rqieat plus tranquilles for ieuTS 
frontieres. Enfin , fous le roi Jean Cafimir % 
lprfque le chan etoit difpofe a la paix, & quil 
fie demander par fon vifir \ que la Pologne 
payat cec ancien trihut militairQ , que le roi 
Wladiflav avoit refufe, on convint entr'autres 
de la maniere fuivante : que le roi de Po- 
logne paieroit a l'avenir par gen^rpfite cq 
tribut Ordinaire qu'on avoit retenu jufqu'ici 
au chan des Tartares » quapd il le feroit de- 
mander par les deputes qu'U enverjoit; a ce 
fujet a Kaminiek. Le chan de fon cdt4 prq- 
mit au roi d'etre tou jours pret avec fes troun 
pes r des qu'il le lui ordonneroit x cpAtre XgX 

congou que ce fut % 
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kus Tartarorum Cbanus Varfaviam mififlet : Nolo 
hujus befiia tributarius ej/e. Scd ad inftantiam 
Cbani anno ijji, in comiriis donativum illud 
iterum promifliim fuit , fi Taitari in pofterum 
<piiecius agerent. 

-. Tandem Tub Joanne Cafimiro rege cum Cha- 
rms ad pacem inclinarct , & per vezirum fuum 
peteret , ut (tipendium militare antiquius a Po- 
lona republic! dan folitum , fed' a lege Vla- 
dislav denegatum , perfblveretiir , in hoc caput, 
inter alia convcntum eft , ut rex Polonix ex 
liberalitare ordinarium ftipendium Chano Tar- 
tarorum retentumhadenus, penderef in pofterum 5 
ubi id per ablegatos Cameniciam miiTos peteret , 
claret ; Cbanus vtdffim regi adefle quando- 
cumque bic juiTcrit , cum copiis. fuis contra 
querrms boftem teneretur. 
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Lett re du Roi de Pologne Jean 
C a s i m i R au foaverain Chan dc la 
grandc - horde* 

J ban Gasimir , .par la grace de Diett , roi 
de Pologne t grand-due de Lithuania , Ruf- 
fle , Prufle f Mafure , Samoghie , Livonie , 
Kiow, Volynie, Smolensk, Zernigof, commo 
auffi roi hejredftaire des Suedois , Goths 8c 
iVendcs r Salut a notre ami &, fr£re le fou ve? 
fain chan de la grande-horde des Tartares 
Circaffiens , Nahacenfiens , Petiorenfiens , 
Perecopiens Sc de Crimee, Inftruit que vous 
vous fouvenez des bienfaits de notre frera 

* 

le fdreniiQme 8c grand prince Vladiflav IV 9 
roi de Pologne , qui jouit a&uellement da 
regne kernel, qui vous a traits tou jours 
graqjeufement 8c foutenu dans la puiflance 
& la liber td dont vous avez joui jufqu'a 
pr^fent , nous ' nous econnons tres •* fort 
qu'au moment ou vous auriez da y penfer , 
6c vous fouvenir que fans ces bienfaijs vous 

a'exifteriez plus % vous ayes pris les armes 
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contre nous & foutenu Its rebellcs , lorfqut 
nous fommes venus pour rdcablir le repos 
dans notre royaume. Lc profit que vous en 
avez iir6 & que vous en tirerez , ne peut ja- 
mais etre confiderable, car nous efperonsque 
le Tres - Hauc ne vous fecondera point dans 
une aftion fi injufte. Neanmoins nous you$ 
offrons notre amititS, en vous rappellant les 
bienfaits de notre frere ; & nous vous don* 
110ns notre parole de vous eh donner eU 
meme-tems des preuves , & foo ha irons tres- 
fincer;ement que le Trfcs-Haut vous faffe luire 
par-la comme le foleil. Donn6 dans le camp 
jle Zborov, le if aout Tan 1649, le premier 
de notre regne en Pologne , &* le fecond dc 
notre regne en Suede. 

Jean Casimir , Roi de Pologne, 
grand-due de Lithuanie. 
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Trait& de paix entre le Roi & let 
Re'publique de Pologne & le Chan de 
Crimie^ cdnclu &Jigne'le 17 aout 16493 
a Zborpv. 

Article premier. 

v^/u'il y auroit a lavenir paix & amitid 

fraternelle entre Jean Cafimir, roi de Pologne* 

& les rois fes fuccefleurs , & Iflaa Gierey > 

chan des Tartares , & ceux de la maifan 

de Gierey. 

A rt. II. 

Que le roi paieroit liberatement la penGoa 
ou folde ordinaire des Tartares , & que Iflaa 
Gierey Tenverroit demander a Kaminiek par 
des deputes expres* 

A R T. I I I. 

Que moyennant ce t le chan feroit tent* 
d'aflifter le roi de toutes fes troupes contre 
quelqu'ennemi-que ce f&t , toutes les fois 
qu'il en feroit requis. 

Art. IV. 

Que le chan garantiroit les fronticres de 
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Pologtie des cburfes & brigandages de fes 
fujets. 

Art. V* 

Que le rafle de fes troupes reftees devant 
Zbbrov en decarciperoiert incefTamment , & 
laifferoient aller en toute liberte les troupes 
polonoifes qui y &oient , en quelque lieu qu'il 
plut a fa aiajefte polonoife 4e Iqs envoyer. 

A*t, VI. 

Que le chan retireroit fans delai des pays 
& des terres de TobeilTance de fadite ma- 
jefte' toutes ks troupes, & meme les'Tufcs 
<ju'ii avoit avec lui. 

Art. VIL 

Que le roi en confideration du chan accor- 

deroit un pardon ge'neral a Chipelnizki & 

.„ kfon armee , & rptabliroit larm^e cofaque 

4an$ fon ancienne forme, norobre & liberte* 

A R T, V I I I. 

_ • 

Outre ce, fa m^jefte polonoife promet 
au chan trois cens miUe florins , dont cent 
jnille comptant, 

Jhan Casimir , roi de JPologne, 
grand-due de Lkhuanie* 
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TraitA de paix entri le Roi & la 
Republiquc de Pologne & les Cofa~ 
ques-Saporogues , conclu &Jjgne a Zbo* 
toy > le 17 aout i(J^p. 

Article premier. 

\J u e le foi accorderoit une a mn litis gene- 
rate a tous les Cofaques & payfans rebelles , 
Sc que tout ce qui s'etoit paffe refteroit 
comme non avenu. 

A R T. I I. 

Que (Chmelnizki ,' leur hettman , deman- 
derpit pardon a fa majefte a genoux. 

Art. III. 

Qu'il feroit continue hettman cfefdits Co-« 
faques , dont le nombre feroit port£ a qua- 
rante mille , & qu'il ne de'pendroit que du 
roi , apres qu'il auroit prealablement fait un 
ade de foumiffion comme gentilhomme po- 
lonois a la republique. 

Art. IV, 

Que fa majefte polonoife auroit un r#e 
des noms <5t des demeures. defdits quarante 
nxiUe Cofaques 1 lefquels , en cas que Chmel- 
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jiizki, vlnt a mourir , feroient commandes. 
par un de leurs chefs de la religion grecque. 

Art. V. 

Que rarmee affile a Zborov feroit mife 
en libertc. 

Art. VI. 

Que la religion grecque pourroit fitre 
cxercee par tout le royaume , meme a Cra- 
covie > 3c que fon union avec Teglife ro- 
maine cefleroit a jamais* 

Ait, VII. ; 
Que le Palatinac de Kiow feroit toujour* 
donne a un feigneur de la religion grecque. 

Art. VIII. 
Que le m&ropoiitain des Grecs auroit 
feance dans le fenat parmi les iveques 9 8c y k 
cccuperoit la neuvieme placet 

A k t. I X. 

Que les Cofaques auroient permiffion de 
faire de l'eaurde-vie pour leur ufage , & non 
pour en vendre. 

. A r t. X. 

Qu'on leur fourniroit des draps pour les ha- 
Jtiller , 8c dix florins a chacun pour s'armer. 

Art. XI.. 
Que Us nobles Aant rentres dans leurs do* 
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jnaineS; ne pourroient rechercher ni ttoubtef 
leurs fujetspour la reparation des dommagott 
qu'ils en pdurroiefit avoir foufferts. 

Abt. XII. 

Que lefdits nobles , foit cathbliques da 
grecs , qui auroient demeure pres la per- 
fonne dudit hettman des Cofaques * & ceux 
qui par leur mdrite & Capacite , fe feroienc 
acquis la nobleffe & les privileges dei nobles, 
ne feroient point inquietes > mais decharg^s 
de tout ce qui s eft paffe dans ces dernicres 
guerres. 

Jean Casim* r i rd! d6 Pdlogite $ 
grand-due de Lithuania. 



(L.S.) 



+^£m 



3 



• . 4 

E 

Trait i t>E PAfX entre It Roi b la 

. * Republique de Pologne & le hettman 
Bogdan Chmelni\ki y conclu & figne a 
Bielat-Zerkoy. 

Article premier* 

yu*EN confederation de la promefle.fait© 
par Tarmee faporovienne &. les officiers qui 
la commandant , de refter perpetueJlement 
dans le fervice du roi & de la republique , 



Piecis jufti/icUtives. %fp 

tette armee feroit a l'ayetiir compofee de 
vingt mille hommes ," qui feroient choi'fis 8c 
cnr6les par fon g^ndral 8c fes autres officiers , 
qu elle auroit fes quartiers dans les terres & 
domaines -appartenans 4 fa majefle , dans 
les Palatinats de Kiow , Braclaf & Zerni- 
gof , 5c que les biens de la noblefle feroient 
exempts de tous logemens & quarters. 

Art. II. 

Que fi quelques fujets de cette noblefle 
etoient enroles dans larmee faporovienne , ils 
feroient obliges de transferer leufs demeures 
es terres du roi dans le Palatinat de Kiqw , 
& qu'il leur feroit libre de vendre leurs 
biens , meubles & immeubles , en quelqu'pn- 
tdroit qu'ils fuflent , fans qu'ils puflent etre 
empeches 1 pjtr leurs feigneurs 8c les ftaroftes 
pu fous-ftaroftes. 

Art. III. 

Qu'on commenceroit a faire le role des 
Vingt mille Cofaques retenus dans la qtiin- 
zaine , a compter du jour de la date du 
prefent traite ; que ce role conciendroit les 
noms , furnoms & demeures de chaque Co- 
iaque,* feroit fign^ par le general des Cofa- 
ques, envoyc ay roi, & qu'un pareil tfile 
feroit depofe dans les archives de KioW; que 
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ceux qui feroient immatricules jouifoieitf 
des anciens droits & privileges des Cofaques; 
& ceux qui en feroient exclus , fcroient tenus 
des redevances auxqUelles ils Itoient obliges 
auparavant envois les domaines du tou 

A a t. I V. 

Que les armies polonoifes ne pourroienc 
avoir leurs quartiers dans le palatinat dfe 
Kiov , es lieux affignes pour ceux des Co- 
faques , de mSmc que ceux-ci ne pourroiene 
prendre les leurs dans les palatinats deBraclaf 
& de Zernigof apres les fetes de Noel , dans 
lequel terns fe devoit finir le rota 

Art. V. 

Que les gentilshommes defdits palatinats 
de Kiov , Braclaf Sc Zernigof , pourroient 
alter librement reprendre pofleffion de leurs 
biens ou.ftarofties , & en tirer les reve- 
nus comme auparavant , ,fi ce n'eft qu'ils 
ne pourroient exiger aucuns cens ou rede- 
vances de leurs fujets , jufques apres la con- 
fection du role , apres laquelle on fauroit exac- 
tement quels feroieht ceux qui devoient jouic 
des privileges des Cofaques ou en etre prives. 

A a t. V I. 

Que le gta&al des Cofaques auroit la villa 

d* 
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Be'Zigirin pour Ton entretien; & que tant 

Bogdun Chmelnizki , aujourd'hui pourvu de 

fcette change , que fes fuccefleurs , jouiroient 

des prerogatives y attributes 9 con&reroierit 

les autres offices de leurs armees , & demeu- 

reroient fous la ptote&ion des^eneraliffimes 

de la Couroftne , & laquclle ils s'oblige- 

roient par ferment de garder une fidelity 

inviolable. 

Aft*. VII 

Que k religion gfecque , dont Firmed 
fapofovienne fait profeflioii , feiroit mainte- 
tiue dans fon ahcienne liberte ., avec toui 
les ^veches , monafteres &" dglifes ou on Ik 
profeffe, & que les biens eccldfiaftiques , qui 
v pourroient avoir ece ufurpes pendant le Cours 
de cette gUetf e , feroient reflituds* 

Ait. VIIL 

Que la nobleffe catholique on grecquej 
qui auroit fuivi le p&rti des Cofaques , memo 
les habitaiis de Kiov , jouiroient de Tart*- 
niftie * & fefoient en cortfequence fetablis 
dans tous leurs biftns , droits , h6nneur& li- 
berty, & que les cotidartinationfc qui pourrdient 
£tre intervenues contr euk , k Toccafion dp 
cette guerre » demeureroienS flulles. 
Toim II. .' r Q 
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Art. IX. 

Que les Juifs feroient maintenus dans let 
droits de bourgeoisie dans les domaines du 
roi & dans les terres dei gentilshommes * 
& pourroient etre fermiers de leurs biens & 
dfe leurs droits comme auparavant. 

A R T. ■% 

Que les Tartares qui etoient dans le royau- 
me , s'en retirerdient au plutot , fans faire 
aticun degat , & ne pourroient plus y avoir 
aucun quartier en quelqu'endroit que ce fuu 
Quele general des Cofaques feroit tout ion 
poffible pour les engager au fervice de la 
rcSpublique ; mais que s'il n'en pouvoit ve- 
nir a bout avant la diete prochaine , lui & 
fes Cofaques feroient tenus de renoncer a 
leur amitie & de leur faire la -guerre , comme 
aux ennemis du roi & cfe fa republique , & 
qu'en outre ils ne pourroient fairef aucune 
ligUe , ni . entretenit aucune correfpondance 
IjveC cux , ni meme avec auCun prince voi- 
fm ; mais demeureroient dans une perpe- 
ttieiie & conftante fidelite & obeiffance *en- 
vets fa majefte & la republique , dont eux 
& leurs fucceffeurs donneroient des marques 
dans toutes les occaGons ou its feroient man- 
des pour fon fervice. 
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A R T. X I. ' 

Que comme il n'y avoit jamais eu de Co- 
faques enrolls pour la garde des fromiere* 
de Lithuanie 9 auffi n'y en auroit-il point en* 
core > mais qu'ils demeureroient tons Comme 
il dtoit dit , dans le Palatinac de Kio^r. 

Ar^ XII. 

Que comme ladite ville de Kiow tftoit la 
metropolitaine > & avoit un tribunal de jus- 
tice , Ton y enroleroit peu de Coiaques. ■• 

Art. XIII. 

Que pour plus grande surete de ce traiftg , 

lant les commiffaif es polohois , que le general 

de larmee faporovienne & fes autres chefs , 

sobligeroient par ferment a fon obfervation. 

Qu'apres cela > l'a*m<£e polonoife fe retirefoic 

dans fcs quartfcps pour y attendre que les fol- 

dto qui devoiem compofer Tarmde faporo- 

vieane euffcnc iii choifisJk enr6Ws« Que le* 

Tartares s'en retourner oient chefc eux > & les 

Co&ques pareillemetit dans leurs maifons* 

Art- XIV, 

• -Que Chmelniaki & Tarmee faporovtehn* 

envetroienc des d<f puds A la diets prpchaiae , 

pour remert ier tres- humblement leroi & Ife 

republique de la giace (ju'iJs leur avoieiit 

acoocdiOi . 

Qij 
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Trait £ de paix. conclu entre le Rdi 
de Pologne & le Cqar de Ruffle a An- 
druffow j en 1667. 

jNrbtirs les ambafladeurs & commiffaires 
pknipotentiairea George-Charles Illeboviez ,' 
feigneur de Dubrowna , & capitaine-gen£-> 
ral du duche de Samogithie & de Borrif- 
fovv&c. du fereniffime & grand-feigneur Jean 
Cafimir , par la grace de Dieu , roi de Po- 
logne & de Suede , grand-due de Lithuania , 
Ruffie & d'autres fujets a fa majefte , ainfi que 
de tous les etats qui forment la republique 9 
tant eccldiaftiques que feculiers , nous nous 
fomrnes affembles par ordre de fa, majefte,' 
Botre fereniffime & tres - gracieux maitre 9 
ainfi que par commiffion de toute la repu- 
blique , avec Achanafe-Laurent Ardin Najt 
zczokin , &c , &c. chatelain , chambellan & 
am bafladeur du , par la grace de Dieu , czar 
& grand-prince Alexei Michailovitfch , atto-. 
crateur de toute la Grande, Petite & Blanche- 
Ruffie , h&itier & fucqefleur de plufieurs £tats : , 
& tcrres orientales , occidentals, feptontrio- ; 
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Tract atus conclufce pacts cum Mofcis 

Andruffovia* 

OERFNissiMi & magni domini Joannis Cafi- 
miri , Dei gratia, regis Polonise & Sueche, magni 
ducis Lithuania? , Ruffiae & aliorum fuse majeftati 
fiibje&orum , atque omnium ftatuum reipublicse , 
utriufque gentis regm Polonia? , ac magni duca- 
tus Lithuania? , cam ecclefiafticorum , quam fecu~ 
tarium , nos magni & cum plena poteftate legati 
ac commifiarii Georgius - Caroius Illeboviez in 
Dobrovna , generalis ducatus Samogiriae: & Bor- 
rifTovienfis capiraneus , &c , &c. ex mandate 
fereniffimar majeftaris domini noftri dementi/Gmi 
& ex commiflione tonus reipublicae , una cum 
Dei gratia, magni domini czari & magni ducis 
Alexii Michayloviez , totius magnae , parvx & aL» 
b& Ruffian authocratoris , atqiie multorum domi- 
niorum ac cerrarum orientalium , occidenralium, 
feptencrionalium , baeredis & fucceflbtis 8c do- 
mini ac dominatoris, ejufqiie czatea? majeftaris , 
magnis ac cum plena poreftate legatis cum illut- 
ttiffimo & ilUiftriffimis caftelkuio 8c locum re* 
nente , Athanafio Laureatide Ardino Nafeczo- 

Q fij 
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nales ; nous nous fommei aflembles entre Smo- 
lensk & Mfciflav, aupres dela riviere Harodna * 
dans un village nommc Andruflbv ; 6c nous 
avons propofe de part<5c d'au trc dc terminer avec 
un foin particulier routes les difficult^ & dif- 
ferens qui fe font elev& les ann^es paflees , 8c 
qui one eclate en hoftilites publiques, en guer- 
res & eneffufion defang , entre ie fer&iiflim© 
grand-feigneur fa majeftd le roi de Pologne , 
grand-due de Lithuanie & toute la repu- 
blique , ainfi qu'entre fa ma jefte czarienne & 
le duche de Mofcovie ; & quand meme on 
tie pourroit pas dcs-lors venir a bout de 
faire unepaix perpetueile , cepehdant con-* 
noiflant l'intention ferme de nos maitres 
& de ceux qui leur font fubordonnes &» por-- 
t6s pour une pajx conftante , comme noua 
lavons fait voir des le commencement par 
une fufpenfion d'armes , & par les pleins 
pouvoirs qui nous ont ete donnes k ce fujet : 
pour cette raifon , en attendant des terns 
plus heureux ou Ton pourra retabiir cette 
amitig reciproque , dbnt leur* pays puiflent 
jouir , nous fommes converius dans la trehte- 
unieme aflfemblee , e'eft-a-dire, le 30 Jan- 
vier , "* felon notre calendrier , des articles 
iuivans: 
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kin , &c , &c. congregati inter Smolenfcum & 
JVf fciflariam , prope fluvium Ilarodna , in pago 
AndrulTo via , cum magna & fingulari curaab utrin- 
<jue propofuimus , ut tarn inter fereniffimum 
magnum dominum noftrum , ejufque xegiam 
majeftatem , interque rcgnum Poloniae ac mag* 
jium ducatum Lithuania? ac univerfam rempu- 
blicam % ,quam inter dominum ejufque czaream 
majeftatem ac ducatumMofchovia?, orrme$ fimul- 
tates & diflferpntjae ( qua? praeteriris annk exorta?, 
demum in pu blicam hoftilitatem , belltin? & fan* 
guinis effufionem eruperant ) componerentur , 
& amicitia ftabiliretur ; & quamvis tunc propter 
xnultas utfinque occurrences mutuas difficulratei 
cteraa pax inter hos magnos dominos noftros con-? 
cludi non potuerit , tamen intuentes eprumdem 
magnorum dominorum noftrorum inclinationem , 
atque iis fubjedorum dominorum ab utrinqitefanc* 
xx pacis defiderium , quemadmodum initio hujus 
noftrar cornmi(Eonis de armotum filentio confti- 
tutionem njutua fide ftabilivimus, foiiritam & 
non iinterruptam arternafr vel tempenranex pacis; 
curstm polliciti : ita etiam plena a magnis dominie 
pro fen&a pace firmanda in nos $ollata poteftate 
ufi , refpiciendo in feliciora teaipoca , in quibu$ 
fupri nominata amicitia .in effe&urn deduci , 
atque inter magnos dominos » eorumque doojinia 

Q iv 
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- Xa treve dont nous fommes conventif 
pour treize ans, doit commencer a 1'annee 
de la qativit£ dc Jefus-Chrift 1667 , ou ,du 
jnonde 7175* , au mois dc juin , fans - inter- 
ruption jufqu'a 1'annee 1680 , ou du monde 
7188 , au xnois de juin. Pendant tout le terns 
ide cette treve jufqu'a une entiere abolition de 
toutes les diffentions ( ce que Dieu veuille 
donner ) , les djpux parties refteront traiw 
quilles , & oublieront le tort qu'elles fe 
feront fait depuis le commencement de 
la prifente guerre * tant par les armes, que 
par d'autres manieres , & s abftiendront de 
toute vengeance. La- treve fpra inviolable 
enfrele roi de Poiogne & fa majefte aea- 
rienne, leurs domaines, terres & chateaux , 
tant a Fegard de ce que les deux hautes parties 
pofi&loient anciennement , que dece qu'elles 
ent acquis dans la prefente guerre , & qui 
doit fetter k chaque partie. I/amitie fera in* 

yiolabie & liable entre te$ fujets refpe&i&do 
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fTrma pax evalefcerc poffet, in hare pun&a in 
trigefimo primo congrclTu , hoc eft 30 janukrii 
juxra calendarium noftrum , conyenimus , eaque 
ab utrinque conftituimus : 

Ut induciae ab anno currenti , a nativitate Fiiit 
Dei computando , hoc eft ab anno 1 66 j , a 
condito ver6 mundo 717J , a menfe junio , 
per annos tredecim fine interruptione fibi fuc- 
cedentes ufque ad annum a nativitate Fiiii 
Dei i£8o, a condito vero mundo. 7188 , fimi- 
liter ad menfem junium , firmx finr.Atcju^ per 
hos induciarum ab initio noftri tra&atus & con- 
ventionis annos , ufque ( quod Deus praeftet i ) 
ad perpeeuam eliminationem omnium difcor- 
diarum ( qux ad hoc tempus & diem , ad 
conclufionem prarfentium induciarum , ab inirio 
pra&ceriti belli , per arma & quafcunque alias 
fimujtates intervonerum ) , utraque pars plena 
pacificata , ab omni vindiciarum ac injuriarum 
memoria abftinere : & prxfenti firma inducia- 
rum conftitutione inter fereniffimum magnum 
dominum ej ufque regiam ac magni domini 
czaream majeftaces , interque magna eorum do- 
tninia , terras & arces , tarn inter illas qua* 
amiquhus ad quamcunque pattern pemoebant * 
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chaque partie , en vertu de cette treve, , .fans 
aucun cbangement > de meme les deux haute? 
parties comradantes fe promettent de contri- 
buer au bien r£ciproque cntr'elles , & commc 
freres , de feconder Favancement Fune dc 
lautre , 8c d'agir en tout fincerement & da 
bonne foi. 



tes deux hautes parties contradantes fe 
ferviront pour leurs hatites perfonnes des titres 
& dignitls , foit dans leurs lettres ou dans tou* 
tes les autres dcritures s fuivant la forme qu'oa 
a etablie pour bafe au commencement de 
ce traite , fans diminution ni cbangement , 
jufqu a ce qu'une paix perpetuelle fok eta- 
blie entr'elles* Les fenateurs , les palatins > 
les gen&aux & magiftrats , dans les. chateaux 
& domaines fromieres , ainG que les nobles » 
palatins &' juges , munis d'un plein pouvoir 
en particulier dts deux bautes parties con- 
traftantes , f* ferviront egalemcnt de ces 
memes titres » 8c auront foin de ne dowser 
aucune occaftoq a des animofitds* Tomes 
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- quam inter bello acquifiras , qu*e in pncfenti in-* 
duciarum tradtatu cuicunque parti ookigerunt ^ 
inrerque fubdieos & homines utriufque partis 
renovata , ftabilita & confirmata inviolabilis ami- 
ciria, juxa praefens compromiflum &. ftatutum 
inrcgr& abfque ulla imminutionc > per hos omnes 
induciarum annos fuperius expreflbs firmiter & 
conftanter cbnfervari : & ficut ftcra regia ita & 
czarea majeftas inrer fe in omnibus modis mu* 
tuum bonum velle > & frater fratri meliora qu#- 
tere, atque in omnibus fin cere Tecum agere & 
procedure debent, 

ii. 

t 

Sereniffinue vero ac fecrae regiae majeftatis, 
ficut 8c magni ducis czarex majeftatis peifonales 
dignitatis & jQrifdi&ionis tituli , ad utrumquc 
in corutn propriis litt'eris ac quibufcurnque Tcrip* 
turis fcribi debent , juxta forijiam ab initio hu- 
jus inftrumenti & caucionis exaratamiine imml- 
nutione & immutarione camdiu, donee auxiliante 
Deo , perpetua pax, ftabiliatur. Similiter fena- 
tores , palatini , duces exerciruum & cujufcunquo 
magiftratus & conditionis homines , in limita- 
neis dominiis & arcibus habitantes , quotum & 
ubi fcire intererir. Ex alia quoque parte nobiles 
& palatini & jwdiccs ex mandate fuoriim magno- 
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les expeditions de la chancellerie de fa ma- 
jefte & des terreins fur les frontieres , ainfi 
que celles du grand -duche de Lithuanie, 
ne fe feront a l'a^enir dans la langue rufle, 
mais dans la langue polonoife , comme cela 
s'eft pratique des le commencement de cette 
guerre. ' 



III. 

Les chateaux & terres qui oht ete pris fuf 
la Pologne,& le grand-duche de Lithuanie, 
refteront fous la domination de fa majefte 
. czarienne ; fa voir , Smolensk avec le duche 
oe Severie , fes chateaux &fes dependances , 
en forte qui ce qui eft du cote de'Witepsk 
reft era a la Pologne. Du cote de la Livonie , 
depuis le terrein qui appartient a Lucin juf- 
qu'a Smolensk > comme Dotohobufch , Bia- 
la , Nevelie , Sebezia , Krafno , ainfi que 
,Wieliez ( quoique, celaj eut appartenu an- 
ciennement au> duche de Witepsk ) , avec 
toutes ies appartenances & dependances; 
de Tautre c&te ou fe trouvent les chateaux 
feveriens, ainfi que les chateaux & terras 
aux environs de Zernigof , quelles qu eiles 
foient 9 appartiendroirt a fa majeftd czarienne. 
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rurti principiim, pcrfonales eorumdem titulosr in 

quibufcuhque fcripturis, juxta pra?fentem confti- 

tutionem/, uti ab initio exprefliim eft, fcribere 

deberit ; id caventes nc ulla inimicitiarum prse- 

bearar occafio. Singula? quoque expeditions ex 

cancellaria facrae regis majeftatis & aliorum in 

confinfis regni Polonia? ,& magni ducatus Lithua* 

niat habitantium , non ruthenico uti fiebat ante 

bellum , fed polonico idiomate , uti ha&en&s 

per moderni belli tempus obfervabatur , prodite 

debent. ' 

III. 

Quae porro arces , terra? hoc proximo beflo 
a regno Polonia? , & rtiagno ducatu Lithuania: 
funt avulfe , & remanent in pofTeffione &f Tub 
jurifdi&ibne czar ea? majeftatis , hoc eft Smolenf- 
cum cum univerfo Severienfi ducatu , cum arci- 
bus & particularibus locorum attinentiis , qua? 
funt ex hac parte a Vitepfcenfibus , Polocen- 
fibus, ex parte vero Livonia? a Lucinenfi loca- 
libus attinentiis, Smolenfcum ufque, uti Doro- 
hobuzium , Biala , Neveiium , Sebezia , Krafno 
etiam Vielizia ( quamvis antiquitus ad palarina- 
tum Vitepfcenfem pertinuerit ) , cum fuis item 
particularibus iocis ac attinentiis : ex alia vero 
parte , in qua funt arces Severienfes , circa Czer~ 
nihoviam oranc* arces & terra? , quibafcunqu* 
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Le roi de Pologne c^dera en outre > en com* 
men$ant au Boryfthene fous la ville da 
Kicrtf , tout le terrein jufqu'atffc fron- 
tieres dc Putivl , tous les chateaux , villes 
& terres a fa majefte czarienne ; de forte 
cependant qu'on nre paflera point les fron* 
tifcres des palatinats de Wkepsk, de Poloz , 
de Mfciflav, d'Ors , de Mozyr > de Rzeczye » 
deBraklaf , & les frontieres de la Livonie 
avec ce qui y appartenoit anciennement * 
toutes les terres des particuliers , & villages 
fitues fur 4es deux rivieres du Boryfthene 6c 
de la Duna , tout ceci appartiendra a fa 
majefte polonoife , la feule ville Wieliz ex- 
ceptee, laquelle a ete detachee du palatinat 
v de Witepsk > pour parvenir a la conclufion 
d'une paix perpetuelle , & qui reftera tout 
le terns de la treve a fa majefte czarienne* 
Pour ce qui regarde la partie fuperieurc du 
Boryfthene , connue fous le nom de la de* 
irieure des Cofaques-Saporogues, avec toutes 
les appartenances & dependances , elles fc- 
ront foumifes reciproquement aux deux hau- 
tes parties contra&antes » a Feffet de con- 
ttair ( ce que Dieu ne veuille ) les irruptions 
des Bufurmans ou Turcs. Dans tous. les en- 
itoits cependant qu'oh cede par cette treve 
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nominibus nuncupate , omnts relfoqui debfcnt in 
forte czate* majeftaris. Ad fortem vctb facr* 
tegiae majeftaris a Boryfthene fob Kijovia & 
per omnem regionem ad limites Putiylenfes, 
nulla arx , nee civitas , nee latifundium pertinebit. 
Non prstergrediendo tamen limites palatina- 
tuum Vitepfccnfis , Polonenfis & Mfciflavien- 
fis y Similiter diftri&uum Orfenfis , Mozyrenfis , 
Rzeczycenfi* , Braclavieniis , uti & limites Livo- 
nix > cum ea , qua ab anriquo conrinebanrur , 
' cir£umferentia cum omnibus parciculariis atti- 
nentiis, pagts, fundis, ex utraque ripa Boryftbe- 
nis ac Dunse & aliorum fitis *, ad palatinatus •& 
diftridhis in pofleffionc facwe regiae majeftaris re- 
mahentes pertinentibus , excepta Wielizia , quae 
pacis fandbr caufa a palarinatu Vifepfcenfi avul- 
4k , in forte czare* majeftaris prarifenti tra&atu ad 
annos induciar um collocara eft. In fnperiori veto 
parte Bofyfthenis , qua . cortaptehendirui rirulo 
^Zaptorohorum feu litaimrin Bofyfthenk , & ejus 
loci Ko&ci , in quibufcuhque eo loco prafidiis s 
taunirionibus , (epimentis & fedibus deganr , per- 
tinere debent ad obedientiam & proredionem 
uttiufque magni pHncipis noftri ad commund 
illorum obfequiuhi contra hnminenrem ( quam 
Deus averrar ! ) Bufurmanicam potentiam. Omni- 
tos tamen cujufcunque cottdiriemfc indigenis in 
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a fa majeiU czarienne , les habitans de tout* 
condition jouiront de la liberte de leur reli- 
gion v , fans fetrc aucunement. moieties dans 
leur cuke , foit catholique ou grec* . 



II eft ftatue de meme ; qju'on ne pit* 
fcira aucun des Cofaques de l'Ukraine 9 qui 
demeurent du cote da Boryfthene depuis 
Ferejaflavl , puifque quelques-uns etoient 
d'avis de fe foumettre de nouveau a fa ma- 
jeftd & la r^pubiique de Pologne. Sa ma- 
jefte czarienne > au contraire > abfoudra da 
ferment de fidelice tous les Cofaques qui de- 
meurent de l'autrecote du Boryfthene depuis 
Kiow , ne les prendra point fous fa proteftion , 
fie les recevra point dans les villes & cha- 
teaux de fa jurifdidion , & ne donnera point 
d'ordre pour les y admettre pendant tout le 
terns de cette tf eve, Sa majeftd polonoife ne 

forte 
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forte czarea? majeftatii Sc in locis i quibtis pet 
hos tra&atus ad certum tempus ceffimus man* 
foris , liberum ubique debet e(Te religionis ca- 
tholics exercitium fine ulla * de perfe&a in do- 
mibus propriis devotione , moleftil Similiter 
omnibus cujufcunque conditionis hominibus in 
forte facrae regis majeftatis in locis per pratr 
fentes rradatus conceffis , manfuris 5 liberiim 
.debet efle religionis graces exercitium , fine' 
ulla expediendorum pietatis officiorum prarpc- 
ditione. 

Cavemus & hoc 5 ne ulla de CofacJs Ulkrai-* 
nenfibus ex hac parte Boryfthenis a Pereaflavia 
habitantibus , vindi&a fumatur , ea de causa , 
quia aliqui in pattern facrae regis majeftatis & 
reipublicas tranfire foliti erant. Cofacos vera 
omnes ex altera ripa Boryfthenis a fCiovia habi- 
tantes , czafate majeftas a juramento fidelkatis 
abfolvit : neque eos in fuarri procedionem red- 
piet , neque ad civitates & arces fuae jurifdic- 
tipnis admittet aut admitti permittet] per totum 
tempus induciarum. Similiter facra regia maje£ 
tas ^ Cofacos ex altera ripa Boryfthenis i Pe- 
reaflavia degentes in ptotedionem fuam iioii 
lecipiet , neque ad civitates & arces fuae jurif- 
Tome II. R 
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prendra non plus fous fa proteftion les Co* 
faquesde cecottfdu Boiyfthene depuis Perc- 
jaflavl , tie les admettra point dans les viltes 
& chateaurde fa jurifdidion , & ne donnera 
point d'ordre pour les y recevoir. 

V. 

La villc de Kiov avec Ic convent nomme 
Pieczary & dependances , les couvens fitues 
dans le voifinage , de meme que les prairies 
& terres pofledees par les religieux r avec 
leurs produ&ions dans cette partie du Bo- 
ryfthene oh fe trouve la ville de Kiow , i 
une lieue feulement , doivent refter jufqu'au 
terns que fa majefte czarienne fixera pour 
ramener les troupes quelle a laiflees pour 
la furete du chateau , enfuite eile la reftituera 
avec tout ce qui a ete prefcrit au roi de 
Pologne. 



V I. 

Sa majefte czarienne remettra au roi de 
Pologne les villes & chateaux de Poloz, 
Witepsk , Dunebourg , Lucine , Rzeczye, 
Margenhaufe , avec toute la Livonie meri- 
diouale & fes appartenances , a l'exceptioa 
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iMionis per hoc induciatum tempus admittfct , 
aue admittcre jubebit* 



Cistitis Kiovia cum monafterib dicffo Htctm 
cum fu£ circumferentia , ac circumjacentibus SC 
vicinioribus monafteriis & cum pafcuis , q U * 
incoiae monafteriorum in campis habent, & cum 
ingrcffu pro omni domeftica neceffirate , <n earn 
Boryfthenis in qua fituara eft Kiovia , Hon ultra 
milliare , ut integre cum fatisfadtione in lati- 
fundiis & filvis , pro arcis & monafteriorum 
habitatoribus , tarn a circumjacentibus, quam k 
pauperioribus confervetur per tempus inferius^ 
de deducendo praefidio ciarea* majeftatis ex eadem 
arce Kiovienfi , & de reftitucione ejufdem cum 
iifdem locis expreffis in forrem facrse regi* ma- 
jeftatis condi&um & defcriprum. 

vi. . 

Ex dccupatis vero bello arcibus & terris refti- 
tuend* font in fbrtem facr* regias majeftarfs arce* 
& civitates Polocia , Vitepfcurh , Duneburgum , 
Lucinum, Rzecfcyea, Margenhaufum,cum totS 
Livonia meridional! y cum omnibus omnium ar- 

R if 
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de Wieliz , qui apparcenoic ancienncmcnt S 
Witepsk ; de forte cependant qu'on conduira 
jufqu'aux frontieres des villes & chateaux de 
fa majefW czarienne , tout ce qu T on y trou- 
vera appartenir a fa majefl<£ czarienne, com mo 
les ornemens , images , livres , &c. a Tufage 
des ^glifes grecques , les canons , munitions, 
ermesde toute efpece, les gens de la cour , 
les habitans de la Ruflie , I'argent & les vi- 
vres, Cependant les anciens canons de ces 
chateaux , munitions , atmes de toute efpece y 
que les noble* avoient dans leurs terres \ 
apres avoir abandonne les villes & les cha- 
teaux aux Ruffes, devront y refter. Les cha- 
teaux qu'on a nommes ci - deffus Poloz , 
VPitepsk f Dunebourg avec la Livonie & les 
lieux y appartenans, comme Vfwiata, Surazia, 
Jezierzyfcia , doivent etre rendus a fa ma- 
jefte & a la r^publique , le io mai de Tan- 
nee i66j , par des commiffaircs nommes par 
les hautes puiffances contraftantes. Ceux 
qui feront charges d'amener les effets dont 
nous avons parld aux villes & aux chateaux 
frontieres de fa majeft£ czarienne, n'auront 
aucun dommage a rifquer , ni pour eux , ni 
pour leurs chevaux. La nobleffe prendra 
poffeffion de fes terres, & on Vy laifiera^tran- 
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*ium prxnominatarum attinentiis , antiquitus ad 
eafdem fpcdanribus , excepta Wielizia ab anti- 
quo Vicepfcum pertinente. Ex his autem arcibus 5 
in quas recentcr port earum oceupationem grae- 
carum ecclefiarum apparamenta , imagines , libri 
& alia ; item tormenta , amraunitiones , vara 
generis atma > item homines aulici , incolx ex 
Ruffia adventitii \ item pecuniarum chefaurus, 
vi&ualia ex Mofchovia, inve&a fuerunt , ad at- 
ees czareae majeftatis , in vicinia fitas , per veftti- 
xas publicas , ad confinia harum artinentiarum 
dcportari debent. Antiqua vero harum arcibm 
tormenta ,. inflrumenta munitionum , feu ammu- 
nitiones y arma quae nunc funt in iifdem fimi-J 
liter & earum indigent ac nobile* in fuis fedi- 
bus , tempore , ceflionis & traditionis harum ar- 
, cium ,. relinqui debent. Hx fupra nominate ac 
Jeftituendae arces, Poloeia , Vitepfcum , Dune- 
burgum cum Livonia , & alia? fuperius expreflae , 
cum aiiis locis & attinentiis , Vfwiara , Surazia , 
Jeziercyfcia , debent tradi in fortem facrac* re- 
gte majeftatis & reipublicae in anno a nativitate 
Chrifti cur rend 1667 , mends maii to. die ruxra 
novum calendarium , per commiflarios ram a 
fecra regia quam a czarea majeftate depuratos* 
Hujufmodi vero. hominibus , qui publicas veftii* 
*as fa&uri funt % aut earum jumentis , nulla vis 

R ii| 
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qui He , fans etre genee en aucune ma^» 
jniere par les fujecs de f^ majefte czarienno 
jufqu'a l'entiere Evacuation. Les fujets du 
czar au con tr aire refteront en mcme- terns 
tranquilles , jufqu'a ce qu'ib retourneront 
des chateaux ou ils fe font trouves jufqu'icu 



VII ' 

Le chateau de Kiow aveq le couvent Pie* 
czary & autres couvens qui font dans Id 
roifinage, de memc que les armes qui s'y 
trouvoient anciennement & les provifions 
qui y etoient , lorfqu'il eft entrd fous I'obiiC* 
fance du czar , doit etre rendu a fa majeftg 
le roi & la republique de Pplogne avant la 
premiere commiffion , pour faire une paix 
perpetuelle pendant le terns de cette treve 5 
favoir , deux anndes apres fa figijature , Tan 
1669,-le ij* du mois d'avril. Avant de la 
rendre , les deux parties contra&antes s*en- 
verront des envoyds munis de lettres f pour 
qu'une partie fache le terns de la reddition , 
& Pautre celui de la reception ; & quand 

mcrae seci ne & took pas » le chateau fera 
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& injuria a fubditis caareac majeftatis Get. Nobi* 
x libus in his reftiruendis atxinentiis t fua bona 
occupaje libe rum erit y in quibus. pacificam ha* 
here habitationem debcnt , fime praepeditione i 
fubditis C2areae majeftatis in forrahtii-s , ufque a4 
carum evaxuationem reJi&is; Similiter (bbdiri cz*« 
rear majeftatis rclidi in fortaliriis, quoad omnia i 
(ubdirisfacra? regime majeftaris, donee ex iifdem de* 
ducanrur forraliriis , in pacifiea 8c fecura poflefr 
fione permanebunc. , *> 

VII. 

Ipla Kipvia arx cam iifdem monafteriis Pie* 
Ciary di&is & cum aliis penes Kioviam reii&fo 
adjacentiis , fimiliter cum omni veteri armatura , 
cum qua blim Kiovia in partem czarese majefta- 
tis accepra , cum provifione turn temporis ibi- 
dem inventa , in fortem facrse regiae majeftatis 
& reipublicae reftitui & evacuari mundariqqe de- 
bet, ante primam.de perpetua pace commiffio- 
mm', in his induciarumannis , hoc eft poft 
duos annos a prsfenti tra&aru computando in 
anno Deo dante 1669 , in menfe aprili die 1 j 
juxta novum calendarium occurrente > tandem 
ante banc emundationem & evacuationem Kio- 
yise , ejufdem reftitutionem in fortem facrae rer 
giae majeftatis & reipublica?, debet fieri a magnfs 
donrinis noftris mutua per internuncios , pet 
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tieanmolns reftitue an terns fixe* Ce chateau 
fera muni pendant les deux ann&s qu'il 
teftera au pouvoir de fa majefte czarienne , 
d'une forte garnifon , tant contre les Infi- 
deles , que contre les Cofaques , pourvue 
de tout ce qui lui fera neceflaire , fans en 
demander la reftitution a fa majefte le tot 
de Pologne lorfqu'on le lui reftituera. Pour ce 
qui regarde les armes de toute efpece , que les 
deux parties contraftantes ont prifes , tant 
dans les chateaux que dans les villes , on en 
parlera , lorfqu'on travaillera au traitq do 
paix perpetuel* , 



VIII. 

Tous les Merits publics , comme auffi les 
livres drefles fur les terres , les livres de tri- 
bunau* & de Magdebourg , les proems , les 
livres de privileges & les livres des egUfes, 
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confidentiales litteras dcnunciario , ut uni parti 

de traditione, alteri veto de rcceptione conftet. 

£c quamvis h*c dcnunriatio non fieret , tamen 

arx Kio^ia in fortem facrx regis majeftaris Sc 

reipubltcse in termino nunc delignato reftitui , 

ejufque ceflio fieri debet. Qua? quidem arx Kio- 

Via per bos duos annos , pet quos in poffeffionc 

czarea? majeftatis permanebit , debet habere ro- 

buftum ex exercitu czareap majeftatis pracfidiun* 

tarn contra paganos , quam contra difcolos Ko* 

facos 2 quo tempore necelTaria , tarn in com-* 

meatu quam in ammunitione , czarea majefta* 

miniftrari praecipiet. £c pro hoc reftituendo Sc 

cedendo Kiovia nullam compenfationem a (aqra 

regia majeftate & a republica requiret. Quod 

verd attinet ad armorum genera , ex diverfis arcibus 

& civitatibus tarn facra? regime majeftacis & reipu- 

bliae, quam privatorum indigenarum regni Polo- 

nix & magni ducarus Lithuania? per hoc bellum 

& in variis conflidibus ab utrinque occupatorum , 

banc materiam ad tra&atum de perpetua pace 

differimus, 

VIII. 

Omnia fcrlpta publica , ficut & libri caftren- 
fes, terreftres, tribunalitii , & Magdeburgenfes , 
eorumqiie aSa ; prarrerea munimenta , privile- 
ge metrics biblioxbecac *. & libri ecclefiatum 
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tant du rit catholique que du grec , qu'on at 
enleves pendant cette guerre , cant a Wilna 
que dans d'autres vilies & en droits de la Po- 
logne & du grand-duche de Lirhuanie , doi- 
venc fe retrouver autant qu'il fera poflible y 
fok particuliers ou prives , prinripalemene 
ce que Ie$ diftri&s 8c palatinats ont envoy£ 
a fa majefte , lorfqu'ils fe virent obliges de 
fe foutnettre ( & qui font *bolis par ces 
pr&entes ) , doivent etre rem is & rendu?, 
& xneme fans en garder un feul , dans lek 
pace de fix -mois , en prevenant fa majeft<§ 
polpnoife d'envoyef un comraiffaire pour 
reprendre tout cela. Sa majefte czarienne 
femettra pareillement tous les ecrits & Hvres 
qui rcgardent les palatinats de Smolensk , de 
Zernigof , de Starodub & du palatinat de 
Kio\r , fans attendre la fin de la treve » roais 
dans Tefpace de douze femaines apres la rati-* 
fication de la prefente. 



IX, 
t Q u ^nt aux ornemens 8c aux effets qui 
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tarn romanae quam grxcx ; Vilnae & in aliis ci- 
vitatibus & in varus iocis regni Polonis Be 
magni ducarus Lithuania per hoc bellum accept! ; 
quidquid eorum inveniri poterir ram privarorum 
quam publico rum praefertim a diftriftibus & pa- 
latinanbus tempore belli ad fuam czaream ma- 
jeftarem cum promiflione fubje&ionis & fide* 
litaris expeditorum ( qui per prsefentes tra- 
tfc&us caflantur & annihilamur in perpetuum ) 
nullos penes fe rerinendo refiituere ac omnes 
colleftos fummum intra fex menfes , vel quam 
primum colligi poflunt , in conflnia fua czarea 
' majeftas rerinere mandabit : pracmonita facri 
xegia raajeftate per proprias litteras,ut pro his 
emnibus recipiendis fuum expedtet commifla- 
rium. Monumenta ver& & libri omnes palarina- 
tuum Smolenfcenfis , Czernihovienfis , & dif- 
tri&us Starodubenfis , non expeftando tempus 
induriarum , intra xi feptimanas poll: jurata 
J>a#a , quicunque . inveniri poterunt , colle&i , 
deputatis a facra regia majeftate commiffariis , 
in confiniisj ficut & palarinatus Kiovienfis mu^ 
nimehta & libri , prsemiffis a facra regia majeftato 
pionitoriis littcris , reftitui & tradi debent, 

IX, 
Quod autem fpe&at fuppeUejSRlejn & xts 
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apparticnnent aux eglifes , foic eatholiques 
ou grecques , d^diees a l'honneur de Dieu , 
Gomme vafes de toute efpece , reliques <Sc 
bois de la fainte croix , qu'on a reqas a Lu- 
blin , differentes images & ornemens d'&* 
glifes ; tout cela . & autant qu'on en pourra 
trouver , fera reftitu£ par fa majefte cza- 
ricnne dans Fefpace d'un an > en en avertiflant 
premierement fa majefte polonoife* Pour ce 
qui regarde les cloches qu'on a enlevees 
dans la Pologne, & que fa majefte czarienne 
a fait conduire dans fon pays , on reglera 
cela dans la premiere commifiion par des v 
ambafladeurs envoyes avec plein pouvoir 

fur cet article* 

X. 

Et comme il y a eu entre les envoyes des 
deux putfTances refpc&ives beaucoup de diffi- 
cultes pour l'&hangc des prifonniers de 
guerre , on a facilitd cette affaire de la ma- 
niere fuivante. Pour ce qui regarde les pay- 
fans & leurs families , qu'on a amenes du 
royaume de Pologne & de la Lkhuaoie pri- 
fonniers en Ruflie, ils y refteront jufqu'a la 
la fin de la treve prefente 5 fuppofe qu'on 
ne puifle conclure plutot une paix perpe- 
tuelU. Mais pour ce qui regarde les aurres 
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etclefiarum , tarn roroans quam grxcx , Deo ad 
faonorern confecratas & dicatas , uti funt varii 
generis v*fa , reliquiae , praecipue partes ligni (a- 
crac cruris Lublini accepts , diverfe imagines > 
ac ornamenta ecclefiaftica : haec ommia quidquid 
tcerum in dominiis czareae majeftatis colligi no- 
terit , fummum intra unum annum , prarmiffa 
snutaa magnorum dominorum noftrorum denun- 
tiatione , reftituentur. De campanis extcrnis fa- 
cra regis majeftatis & reipublics in Mofchoviam 
& terras czares majeftatis evedis , in prima 
commiflione per magnos utrinque 6c cum plena 
poteftate legatos agetur. 



Et quia inter nos facrs regis majeftatis & 
reipublica? ac czares majeftatis magnos legatos 
Ron exlgua intercedebat difficulcas de elibera- 
tione captivoruim ; & hanc tali modo facilita- 
vimus & conftituimus. Imprimis omnes agricolas 
ac homines utriufque fexus , agreftibus laboribtfs 
addi&os , ex terris facrs regis majeftatis tarn 
regno Polonis quam magno ducatu Lithuania 
in captivitatem abdudos , manere debere Tub 
dominio & in partibus czares majeftatis per 
emnes annos induciaxum aut yiciniores , li matu- 



s 



Pieces juftificatives* 

(bit eccWftaftiques ou feculiers , foit riobleff 
ou militaires , jeunes ou vieux , la fuite des 
militaires dc toute condition , fcxe & reli- 
gion , les Cofaques de TUkraine , les Tar- 
tares tous fujets de fa majefte polonoife , le* 
nobles particuiiers & tous les gens de fa couf 
enleves ou de leurs terres, ou de leur$ mai- 
fons , ou faits prifonniers dans les batailles » 
ou dans lesf chateaux & villes , qyand meme 
lis feroient encore enfermes dans Its prifons $ 
ou fous Fobeiffance du czar, ou dans les 
terres dc fa nobieffe , quand meme ils fe fe- 
roient maries avec des femmes ruffes , otr 
quils profeffaffent la religion grecque , de 
meme que les Juifs , toutes ces perfonnes fe- 
ront renvoyees de bonne foi par le czar en 
Pologne , avec leurs femmes , enfans & mcu- 
bles , fans en contraindre aucun a refter * 
6u en receier une partie. Ceux-la feuls qur 
voudront refter de bon gre, pourront le faire* 
ainfi qua toute femme polonoife ou lithua- 
nienne y ou juive mariee a un ruffe , refteronc 
avec leurs maris en Ruffie. Sa majefte polo-: 
noife , au contraire , renverra en Ruffife tous 
les prifonniers , de quelle condition & age 
quils foient , lefquels on a enfermes dans les 
tours en Pologne ou en Lithuanie , foit qu'il* 
v equeftris 
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-eqaeftri* ac miiitaris >c6n4itionis , fcniorcs ac ju* 
njoresy, lix«> milt tares , orrmis condition is , fexus 
& religionis homines, fimrlitet Kofaci Ukrainen 
fcs 9 Tartari facr* regjaMriajeftatis fubditi , nobi- 
les privati , & omnes alii.aulici 5 eriam in adolef- 
centia coaftituti 9 tarn in regno Polemic , quam 
in magno ducatu Lithuania in bonis vel do- 
mi bus teu in confL&u , iw arcibus ^ civitati- 
bus & ubicunque captiva|i ( quamvis nunc car- 
ceribus haereant inclufi , aut in obfequio czarcs 
majeftatis ac D* D. nobilium hsreant : quam- 
Vis in rdrris czar ex majeftatis cam rutbenicis per- 
fonis marrimonia contraxerint , vel reljgionem 
.grscam receperim ; aut in aulis ducum ac prin- 
cipum (lib jurifdi&kme czares majeftatis degen- 
tium , aut apud cives in civitatibus. operas^fuas lo- 
caverint : fimiliter judxi , qui fidem fuam religion! 
xuthenira? non addixerum )• omnes cum uxoribus 
ac liberis , cum rebus eotum mobilibus , nemirte 
■ eel a to , neque ad maoendum coado , bona iide 
in terras facts regis majeftatis liberari & dt- 
. mini a czarea majeftate jubebuntur. Qui verd 
ultra in forte czares majeftatis manere vellent, 
liberum eis erit. Quae autem polonies & lithua- 
.nics nationis fsmina & judsa copulataeft ma- 
? trirnonio viro rutheqo , omnes penes fuoS rjia- 
jAtos oianere 4efeent-ir> terris czarea majeftatis. 
Tome IL S 
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client M feits prifchniers dans le* bataitlgs 
ou autrementj elle renvcrra audi cetfx qui 
font Vetuu ert Pdlogne dans le terns dfc la 
\glierre cdhtre 16$ TdWs * foit qu'ils fbient 
i&qellemecit cb^z les fdnat&Urs , ou fur leurs 
terres , bU etflptey & daits les Villes chez les 
bourgeois ; tile les ffchVetfa tbus feft& fcn 
retenir urt feul , ni les ebntrairidre a rafter , 
mate de borttie fci. G^peridarit efiux quiyeiu- 
dront refter de bbn gr<J pburtont lei hire. 
Get cchahge comrhtocera deux femalnfcS apres 
la confirmation des preferttes 5 oil tie s*arr&- 
tera pas pbut dttehdre ceux qui fblit dans 
KnteHeur de ehaque empire , on eomffien- 
€6fa par renvoydr cfeiix qui font dans le Voifr 
fiage r 8c ph finira paf ceux qdi fofit dans 
rinterieuc i le tbut dahs 1'efpacfe d'uri rnoxs 
cm detifc $ & quant a teux qui fefbnt trop 
£\&{gneS i On dura Fefpaee de fix iftdis , a 
ccimpfer de la figriattire; des prtfentec. Pour 
ce qui tegarde la Riiflte , ellg aura tjuinze 
Jouri pbur* irenvoyer les prifonhiets qui fe 
tfbutffcnt dans les chateau* de Smoletisfc, dc 
Witfepskp de Poloz * de DdnaBbiirg ■> 8c au- 
trfcs paftles de l'Uliratoe * tjui foht dafls le 
VSifiriage ; tin rrlbis potit^fcfl* quiibnt daiis 
la edpfcate d£ Mbfcbv j deax mofe pour 
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StmWtet cmnes captivbs ; ex partibtiS czarei 
hiajefUtis omnis condition!* & fexus hdniihes > 
<jdi in ttgtwxtti Polotite & magnuhi ducatum 
Ljrtiuanfe ex vario confli&u funt abdu£H > & Jh 
ardbufc r£gni Poloniafc & magni ducatus Lithua- 
nia h^rent \ item ebs > qui tempore belli tiir- 
tici tfranfibant in Poloniam & nunc in teg:i^ 
Pdlohififc in obfequio fectar regiae majeftatis, 
vfel iri domibus aut bonis fenarorum^ nobiliuifk 
Sc ih dvitatibus apiid cives laboribus exercen- 
Wr : hos omnes facra regia majeftas in tetrad 
czare£ majeftatis in Mofchoviam neminem Ce- 
lando aut ad rfcmanehdurri adigendo , boni fidfc 
iibSroi abird & dimitti praicipiet. Qui verd 
fiib jiirifdi&iohe facr£ regii majeftatis ultrj 
manere cuperent , liberum eis debet eflfe. Haec 
eliberatio & manumiflio utrinquc pffcftari debet 
vicinioribus captivis , non expe&ando remotiores 
ex dvitatibus regni Poloniam & magni ducatus 
Lithuanian, fcilicet ex vicinioribus civitatibus expe* 
dientur ad conterminal arces czareg majeftatis 
intra duas feptimanas : ex remotibribus intra 
ttienfem vei * diios ; longius & remotnis adbuc 
*bdutftdi ihtra medium annum a conclufione prai4. 
ftnthiin tra&attnirtn Similiter tx ducatu iMofi 
cWial , ex arcibus Smolenfco , Vitepfcb , Polo- 
citt 1 Di&eburgo &. aliis proximiotibu* etiarfi 
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les chateaux les plus dloignds de la capital , 
& quatre mois pour ceux qui font plus loin ; 
fix mois pour ceux qui font & Aftracan ; 
une annee , ou plutot , fi faire fe peut , pour 
ceux qui font en Siberie & dans les chateaux 
les plus eloignes de ce pays. Tous les pala- 
tins ou gouverneurs par les terres defquelles 
ils feront obliges de paffer , les. laifferont 
paffer librement, apres les en avoir aveftis. 
Sa majefte polonoile en agira de meme avec 
les.prifonniers faits fur les Ruffes , 8c s'engage 
a laiffer paffer auffi librement ceux des pri- 
fonniers ruffes qui pirofeffent la religion ca- 
tholique , & qui auront comrade des ma- 
nages , de meme que leurs femmes } enfans s 
meubles & effets. 



XII 

* * 

Pendant le terns de la treVe prefente, & 
par Tinclination des deux hautes parties con- 
traftaqtes , leur amour fraternel , & le defir 
des deux nations de jouir d'une paix perp£- 
tueile , les deux hautes parties font convex 
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Ukrainenfibus intra dins feprimana? : ex metro 
poll Mofchpjviae intra menfem ; ex ultra Mofebo- 
viticis propioriblw arcibus intra daos • *m«nf<5s ; t 
& rematioribus arcibus intra quatuor menfes : 
es< Aftracania intra medium annum a conclu^ 
fione horum tra&aroum compurando. Ex Siberia 
verb , & remotiffimis Siberia? areibtfs colligi ad 
dimittendum debent intra annum, velquam pri- 
mum fieri poterir. Per fines autero pr^miffa ad 
conterminos palarinos & pr&fedos dehunttatione , 
ortmibus fine detentions liber pra?ftari tranfitus de* 
bet. Eodem modafi captiviMofchovitic^ nationis 
in regno Polonix vel magno ducatu Lithuanian fi- 
dem catholicara recepiffent, & matrimonia con* 
traxiffent , nihilominus veilent in Mofchoviam 
xedirey tunc illis. libei* ficut ad patriam terrain 
xeditus abfque ulla ditficultate cum uxoribui 
& liberie 6c com omnibus, mbbiljbus conce* 
detur. y, > ;,.... 

Et in bis indudamm annis , juxta.ioclinatkv 
pern magnotum dominoruni noftrorqm edrumque 
fraternam charitatem , as utriufque nationis per- 
petual pacis deficjerunn, convenimus & conclufr* 
rnus 1 tit utrinqus ad mutups copgrefTus mlttapcuf 

& uj 
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me$ d'$nvQ?et r^ciproqtferaent de$ amitaSk-f 
deyrs & cemrmfftires munis de pbing pou*? 
yoirs sveQ des iaftruftion* futitfantes. L^ pre-* 
jni£r-e aifemblee iera fixee a l'annee 1669 sw* 
mois de juin , felon lenouvcau , & felon Tarn-* 
eiea almanach , a l'anaee 7177. Si , contse 
touts attente, on ne pouvoiiu a caufe de quel* 
ques difficultes furvenues. r eonclure whs 
paix perpetuelle 9 la feconde affemblce fe 
tiendra apres lc lerme de cinq ant ; favoir » 
1'an de Jefus Chrift 1674 au mois de juia » 
& de la creation du monde i'an 7182* Au 
cas qu'on ne reuistt non plus dans cettg 
(econde conference , alors les deux parties 
contra&antes prieront les autres puiflaa- 
ces chretiennes , en qui elles auront coo- 
fiaqce > d'envoyer des raddiateurs pour 1* 
mois da juin* de Tann«e 1678 de Jefusr 
Chrift, 8c 7186 de la creation da monde. Si 
( ce que^Dieu ne veuUle) les mediateurs ne 
reufliflfent iion plus k cimenter une pars per* 
petuelle , alors les deux hautes* parties s'af- 
fcmbleront, par leurs ambafTadeurs , Tannee 
1680 de Jefus-Chrift , & 1'annde 7IS.8 de la 
creation du monde, au mois de juin j £f dans 
cettc derniere aflembtee * U dependra dei 
kautcs, psnks de fairs tine paix: perpetueile* 
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magni fr wm pkni ppfeftate Uged & com* 
mifTarii cum ipftrwftiQnibus plenum pot*fta*$» 
cpntipentibu5 , numerando * mrnfe juniQ puN 
fentis anni in fututo , Deo damp * wmH 

tate Chiifti 1669 » J 11 *** * er ^ ve * u * ca d«&« < 
darium, anno 71 17. Quod fi ih bpc fW?K* 
conventu & commiffione perpetua pax proptec 
occurrentes difficultates concludi non poflet , 
tunc altera commiffio & conventus inftirui de- 
bebic intra quinquennium : fcilicet anno a nati- 
vitate Chrifti 1674 , in irtenfe junio , & juxta ve- 
tus calendarium, anno 7182. Si vero neque itt 
hac fecunda commiffione perpetua pax concludi 
poflet , tunc non defperando de perpetua pace , 
ambo magni domini per fuos legatos , prin- 
cipes Chriftianos invitare pro mediatoribus de- 
bent a qui tunc utrique magno domino vide- 
buntur neceflarii : idque vel ex rrtutuo confenfu t 
vel fi alieni ex illis ex fu£ parte ab iifdem Chrif- 

f K 

tianis principibus viderentur magni legau ad dif- 
Cewiendain & (ppien&n* pcipstaip conpfp^^afn % 
pro tertia cpqwjtffipxje , fptice* in 9flf$ tfyffi 
juxta ttpvouj ^len4arjiifn }n njepft jtptift ? \w* 
vero vecus in anno 7186 iijipctraiuji. Qm§4 C\ 
( qupd Eteus avprf^t ) 8e textja comm^ 9M$ 
mediatqrJ,bq$ in pa&cJUrfiqne perpetux pajp^s jfttuu; 
apa sopfequereuv ^e<3tuqi , & '$£ P^uf sflatf* 
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eu de proroger la trevk Cependant \& hoftiv 
Mt& & les digits n'auront plus lieu , & 
Pon fe donaera toute la peine pofllble pour 
les eviter , en envoyant des commifTaires 
pour terminer les differens qui pourroienc 
Clever Air les ftomierest 
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xiii. 

' Comme pendant ce terns de guerre hs 
habitans des ch&teaux & villes frontieres ont 
pafle les frontieres & leurs limttes, en en- 
levant les marques limitrophes & en abat- 
tant les forets , on eft convenu , pour 'pre-, 
venir cc mal, que les deux parties contract 
tames enverront fur les frontieres deSmo- 
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tihm difficultatibui* videretur dominis mediatoribus 
differendus rra&atus , tunc utriquc magni &-ctini 
plena poreftate lcgati , mediatores cum omni ho*** 
nore expedient : ipfi verb cum bona fpe different^ 
commiffioriem ad annum i6?o jdxta novum ca- 
lendarium, & juxta verus ad annum 7188 men- 
(em juniujh , & in his -uitimis duobus anftfi 
magnis principibus? & dominis noftris liberum 
crit ftudium &», conatus ■ circsT renovandam pee 
legatees , aut etiam prorogandam ad ultef iores 
annos remporaneam pacem. Bellum verb &C 
effufio (angdinis & devitftado terrarum utriufque 
monarchy \ adhibita omni tacita induftria , per- 
mitti non debet : imo pax omni chriftiano co- 
natu & diligentia teoeri ^ bellum verb adhibitis 
internuncijs ad nullas limitaneorum querelas , 
quas componi opdrtet' , nullatenus excitaru . 

XIII. 

Coriventum etiam eft , quia pet prolongatum* 
pr*fentis belli tempus , limitanearum arcium 
incolae / antiques tranfgreffi limites , in afti- 
nentiis earumdem filvas exciderunt , earumque 
termiinos deleverunt : ut huic incommodo provi- 
deatur , utrinque in praefenti anno confirmatarurri 
ab utroque monaicha induciarujn , bini & bini 



/ 



&z l*tece$ jufttficwves* 

lensk & de Witepsk 9 &c* deux commiflaires 
4e$ limites , pourvus d'une inftru&ion fuHU 
fante , & experts dans cei fortes d'affaires 9 
▼#rs le mois de feptembre de la prtfente 
aafloe , apres ep avnir donae pr&kblemenc 
u» avis reciproque , pour reglpr & remettre 
h$ limites & frontiers au memo &at qu^Hesf 
etoient avant ia guerre , fubftituant dts 
roarques nourelles de limites aux endroits 
ou les anciennes ont etd d&ruites , & ils 
d&lareront aux habicans des frontiSres les 
peines qu'ils fuhiront , en cas qu'Hs s'avifent 
de yipler de nouveau les frontieres £c limites* 

xiy. 

Ceux des habitaps qui ne voudront pas 
obeir a Tarrete de Particle XIII, feront en- 
voyes aux palatins charges de l'infpe&ion des 
limites , ou a ceux qui feront leurs fonc- 
tions ; & apres ayoir fait i'inqwfttion en 
forme , ils feront punis (ans delai. ]La meme 
chofe fera obfervee de^Tautre CQt6 eptre 
£iow , Zernigof Sf, P.erejaflavl a Taw e k&d 
du Boryfth&ne. On y epverr^ des pQrpmijC- 
faires , en en av^rtifiant les habitant x & Us 
defigperont les frontier^ pour le terns q^e 
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Jitrutum indices. & comrniflaiii , ptmhum Sipo- 
lenfco & Vitepfco aliiique atcibus 84 terris * 
Cum litt^ri* plw* ppte(Uri$ mirtje^ciyr 2 "atqw 
in menfe feptembri , poft m(iruani fa loft* cp9«*> 
ventus denuntiationem congregaci , viros pro- 
vedfac anatis , limitumque -peritos , ex quibus 
civintKR} j pagorum , terraium, filvaruqi aryi- 
quos teunjnos dtftru&os intelligent . ^dypcan 
tapt* Quofqwe illi ailignavcriot lxfps tennipps f 
yd em porpmiiTarii jubebunc emendari &$ novp& 
eiigi , imperabuntque fever£ loci illi 14s incolis ,, 
ne uU4 5* pajttp limices & termini qnapliu* vip* 
lentur* 

XIV. 

J 
t 

Quacunque autem ex p*rte difoli & inobe- 
dientes invent! fuerint , ii ad proximos limirum 
palatini vel vices eorum gerenres dcferenrur , 
quibus poft fad am tnquifitionem abfque ulla dt« 
latione pdtna infligi debet. Id ipfum alteri ex 
parre nimiriim Kioviam inter & jBcrnichoviam 
6c Pereaflaviam , in alteri ripi Danubii focient : 
ddegabunt commil&rios : fa&ifqoe hie dc re 
-incolts cejtioribui , limites & tcrminos confti* * 
tnent , qu©adufquo vi pagorum rpagnu* dux his ■) 

tetris imperabit j Can; hie um*ft caureli 1 ne , j 
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le czar , fuivant v fes conventions, les occn> • 
pera , en prfenant cfcpendant bifen garde de 
ne point y cotnprendre le!refreia qui eft au- - 
dela d*une lieue de Kiow. 

XV... 

On eft convettu auffi , qu'apr&s la confir- 
mation de ces prefentes , dans Pefperance 
d'une paix perpetuelte ( lefquelles ne dolveht 
aucunement &tre rompues jufqu'&cettepaix } 
on en donhera avis par des envoyes aux 
fbuverains ecrarigers , avec fefquefs on eft 
en relation ou traite , pour en fetre in£* 
truits , & pour que les n^gocians puiffent 
dans la fuite continuer le commerce de ces 
royaumes. 

XV I. 

11 fera permis pareiUement aux negocian$> 
de la Grande -Ruffie , du royailnxe de £o* 
logne & du grand - duche de Lithuanie , de 
faire leur. oommerce dans telle* villes ,& 
chateaux frontieres ou on etoit accoutum^ de. ' 
le faire avantr la guerre , a ^exception des 
marchandifes prabibees dans les- deux royau- 
roes refpe&ifs , en pay ant les fraisde'douane 
u6t4g. dans lea deux empires. . On n'exercera 
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iupra ninum miiliare "- Kiovia de tttti Tjuidquam 
ufurpent. *. • . . : * • . -. 



xv. ; . 

Id quoque conftitutum eft , ut (eCuti pado- 
ram confirraarione , in fpem & majus robur 
pads (quod etiam in ordinead perpetuam pa- 
cem inviolabilirer obfervari debet ) per publi- 
cos vcl privatos delegatps , principibus exrcrnis f 
cum quibus sterna , vel ad tcidpus fancita funt 
fcedera , hujus pacis confirmatio denuntietur. , 
ad publicam notitiam , ut in pofterum inter me** 
catores cum extrancis regionibus mercatura in- 
crementum acdpiat. 

XVI. 

Licebit ..quoque mercatoribus., tarn magnx 
Ruffi* .quam regni Poloni* & magni ducatus 
Lithuania , in limjtaneis arcibus , civitatibus , 
locis, in quibus & ante prefens bellum licebat , 
merces fuas exponere cum , Uteris paflus : iis 
mercibus exceptis , quae in utraque regione pro- 
hibits funt , perfoluto tamen , juxta utriufque 
gentis ftatuta , vedigali. JtfQlcftix vero , exadtio- 
n*s & <kmpa .nulli- mercatDwm ,inferri debent > 
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point de ]part & d'autte d'exaftions fur lei 
negoclans ; on ne les incommoJera', ni 
expofera a attain danger. La m6me liberte 
fera accordee aux negocians de Smolensk 
qui patient par le Duna a Riga f en payant 
toutefois les frais uliteJ de la douane au roi 
& a la r^publique de Pologne * jufqu'au 
teftu auquel on travail lera a faire une pais 
perpetuelle par des mediateurs , c'efl>a-dir« 
au mois de juin de l'annee ^678. 

XVII. 

Les dettes que les negocians ont faites 
-intr'eux > foit fur des obligations ou fur des 
■contrats 9 dans les empires des deux hautes 
parties contra&antes , doivent etre prefen- 
tees en forme & en regie ; & apres avoir 
6t6 prouvees I^gales , chaque fujet des deux 
empires trouyera r^dprbqtfeiiierit droit & 
juiUce, faivax.t tes ldlx & fans aattia'dglai. 



XVI IL 

On eft ttonvetiti parciiltflflcflt , que les 
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neqtfe nis impedirtientis aliensri. Eadem lib$rtas 
mercatoribus Smolenfco per Dunam fluvium cum 
tion prohibits mercibus Rigam navigantibus con- 
cede debet. Vedigal tamen confuetum in loco 
confueto ab hujufmodi mercibus ad thefaiirum 
facra? regiae majeftatis 8c republic* pendetur , 
fantuiii ad rempus ultimse , guar cum mediator 
ribus celebrabitur , commiffioriis i fci licet ad 
annum 1678 menfem junktim 

XL VI I. 

Debiea, quae adhuc ante belluni eettis obli* 
ga tion 1 bus & cautionibus , etiarii per eontra&ut 
mercatorios y promifcue inter homines cujufc 
.cunque conditipnis tarn regni Polonis & magni 
ducatus Lithuania , quam Mofchovitic^ nation 
nis , etiam inter ees qui Tub belli terrtpus in 
partes magni duci$ tjranfiirerurit , contrada fuht, 
utrinque exhiberi & juftis argumentis probari 
debent : arque cuilibet injuriatn paflo fecundum 
cautiones , chirographa , contradus mercatorios 
•ex utraque parte fine ulla dilatione juxta leges 
& rei exigentiarrt , juftitia adminiftrabitur & fiet 
fatisfadkio. 

XVIII. 

Ec id decrevimus , ut tarn facra regia ma- 



e$8 Pieces jufiificauves. 

• >* 

deux hautes parties contradantes avertiront; 
le chan de la Crimde , par lettres , de cette 
pp^fente treve, pour qu'il conferve 1'amitid 
avec les deux fouvtrains & s'abftienne de 
guerre , fur*tout dans le terns que les deux 
hautes patties* fe trouvent recOnciliees. En 
cas que le chan ne gouce point cet avis , & 
ne fe dcfiftc pas de la guerre, il fera regarde 
commc Tennemi commun des deux fouve- 
rains ; c'eft pourquoi les deux* parties con- 
tra&antes entretiendront leurs troupes dans 
TUkraine a Kiow T dans le pays des Cofaques- 
Saporogues, & dans les autres places fortes 
de TUkraine fur les deux bords. du* Boryf- 
thene 9 & fe defendront a forces reunies 
contre lui. Des troupes femblables ferdnt 
entretenues dans le pays des Cofaques- 
Saporpgues & fur le Don contre les Turcs. 
En cas que le chan de la Crimee , inftruic 
de # ce trake, ait envie d'y prendre part, 
alors les deux hautes parties contradantes 
confereront enfemble fur les moyens de le 
faire , & retabliront r# foigneufement Tamitie 
reciproque avec le chan , pour que Tempe- 
reur ture voyant Tamitie & la concorde re- 
tablie > donne au chan de la Cnmee des 
ordres de s'abftenir de toute hoftilke. Mais H , 

jeilas 
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i(e*7tas , qaam dux Mofchoviae, Chanurti Crimen- 
tfem de hac confirmata pace per litteras certificenc: 
ut Vicinitatis motive Chatius Crimenfis cum filis 
pOpulis , tatn facrae iregiae maje'ftati quam magno 
duci muruafn confervet amicitiam & tonfiden- 
tistiem cotrefpondehriam ,& a bello penitus abfti-. 
neat , quandoquidera tarti facra tegia majeftas 
quam magnus dux jam fecum in fraternam con- 
venerinr unionem. Quod fi Chanus Crimenfis id 

i 

N& communem in vicinicate amiciriam fprcverit > 
nequfc a bfello efficaci'ter deftirerit , utrique genti 
communis -erit hoftis. Quar^ in Ukrainia Kro- 
; vi£, in Zaporovia, aliifque in Ukrainian muni* 
tionibus, ex utraque ripa Boryfthenis , exercitus 
tarn regni Poloniac & magni ducarus Lithuanian, 
qtiam magni dueis com incolis Ukrainii contra ' 
T&ttarbrurti & Chani pbtetatiarti ih exCubiis pa* 
rati effe debebant , eufnqiie tanquam corfimunem 
hoftem uriitis viribus repelknr. Eafcdem quoque 
communes & mutuae eXcubiae in Zaporovia & 
in Dono contra Turcas vigtfabuftt. Qu6d fi Clia- 
nus Crirpeufis die noftia mftm&us amicitia . eidenv 
tertius uniri Voluerit , tunc de mediis pfceifica- 
tionfs in occurrentibus differentiis , tarn facra 
regia majeftas qusm magnus dux inner Te mutu6 
conferent, & ctmimunefn amicitiam feria diiigen* 
tia promovebunt : ut imperator 1 urcarum confir- 

Tomt. IL T 
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contrc toute sttente , il s'&evoit une guer rtf 
cntrc une des deux hautes parties contra&antes 
& le chan de la Crimee, & que Pempereur 
des Turcs vlnt au fecours des Tartares , 
alors les troupes des deux hautes parties con- 
tradantes agiront de concert pour repouflec 
les attaques des Bufurmans. 



XIX. 

Pour que cette prefente treve foit mieu* 
copnue , les deux parties contraftantes envet- 
ront leursambaffadeurs a TempereurdesTurcs, 
pour la lui notifier , comme a un voifin limitro- 
phe. On eft convenu pareillement , que ics 
ambafladeurs , les miniftr es & les internonces ' 
particuliers , feront re$us des deux parties 
avec Thonneur qui leur eft du , en vertu de 
leur dignite , & qu'ils pourront pafTer Sc 
repaffer fans aucun empechement. l/ambafla- 
deur amenera avec foi cent hommes & cent 
cinquante chevaux. Les miniftres , trente 
hommes & cinquante chevaux. Les inter-? 
ponces, dix hommes 8c quatorate chevaux*. 
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tfiata Communi amiciria Chano Crimenfi imponaC 
riiandatum > quatenus ab omni belli occafione 
abftineat. Qu5d (\ data a Tarraris occafione, res 
irtter Chanum Tartarofqrte , atque inter facratn 
regiam & czarcam majeftatem ad bellum fpeita- 
ret ; atque Porta Ottomanica in defenfionem Tar«* 
taroru'm contra facram regiam & czaream ma* 
jeftatem vim pararet , Vel contra illoruni alter- 

r 

utrum 9 tunc communibus viribus ac exercitibus 
utrinque tani facra regia , quam czatea majeftas 
in ompi occafione vim Bufurmanicam repellent. 

XI X. 

AcT melidrem autem horum padorum noti- 
tiam tarn a facra regia quam a czarea "majeftate 
expedientur ad imperatorem Turcarum legati , 
<jui ei tanquam limitaneo vicino conclufam pa* 
cem denuntient. Id quoque utrinque cautum 8c 
conftitutum eft , ut ma^ni & minores legati , 
atque privati internuncii , utrinque acceptentut 
& recipiantur cum debito honore juxtar cujufque 
dignitatem : quibus tamen ingrefTus, quart re- 
ditus , liber fine ulla impedltione & detention© 
permirti debebit. Porro majorum legatorum ad* 
ventiis conftabit centum virorum & ijo equo- 
rum comitatu : minorum legatorum adventu? 
Jubebit in comitatu viros 30, equos 50. Inter- 

T lj 
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A iear arrivee , on aura foin des carrofles 36 
de, ce qu'il leur faut pour leur cntretien* 
Lorfque des envoyes paruront de la Pologne 
pout la tout du czar, on Ten avertira; So 
fuivant la coutume , on epverra quelques 
perfonnes au-devant d'eux , pour les rece- 
voir & leur porter ce qui leur eft neceffaire. 
L'envoye remettra a ceux qui viendront au- 
devant de lul le regiftre des hommes & des 
chevaux j & ce qui paflera ce nombre ea 
hommes 8c en chevaux , few pour le compte 
de Vtnvby6. Les condudeurs , autant qu'il 
y en aura , les recevront avec honneur , & 
ne leur feront aucun . do m mage , tant en 
venant qu'en retournant. 



XX. 



Cependant il (era permis aux negocians 
qui fuivent l'envoye de mener leurs mar- 
chandifes , tant en Pologne , que dans 1c 
grand-ducW de Lithuanie , en Mofcovie 8c 
dans les capitales , bien entendu que ce 
foient des marchandifes non prohibees. Le? 
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nuncios comirabuntur 10 homines , equt T^. 
Pro hoc univerfo comitatu * currus & viduine- 
ceflaria fubminiftrabuntur. Cam vero legatos & 
internuncium ad facram regtam & czaream ma- 
jeftatem ire contingct , & poft prxmiflam de- 
jiuntiationem juxta morem legarionum , expe- 
dients obviam , qui eos cum commeatu & 
omni fatisfa&ione excipiant : legatus' Paraftarx 9 
feu dedu&ori vulgo Przyftanovi trader , ram vito- 
mm quam equorum regeftrum , dc quidquid fu- 
pra prarfcriptum , tarn in hominibus quarh in equis 
numerum abundabir , horum omnium ficut no- 
mina t ita & computus colligerur , a finibus fuis 
impends proficifcentur & tranfibunr* Paraftaris 
aurem feu dedudoribus vulgo Przyftavov quot- 
quor illi fuerint , juxta morem legarorum fua 
praftabitur obfervatio : neque fas erit in minimo 
eos , ram in advenru , quam in reditu , ad ipfos 
ufque limites tederc 

Licitum vero erit mercatoribus legatos comt- 

-tantibus merces fuas invehere tarn in regnura 

PoJoniae & magnum ducatum Lithuania? quam 

in Mofchoviam , in civitates earum Varfaviam 

& Mofcuam. Merces verd eas invehcnt , qua?* 

- ilatuus regioFium noa prohibentur : eafque* pa^ 
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negocfons qui refteront auiB long-terns que 
les afiaires de Tenvoy^ dureroat , pourront 
fans en ctre ejnpeches le fuivre k fon depart ; 
du refte , auc.ur* de la fuite de Tenvoyd n'em- 
met>era un homme quelconque en ca.chette 
de la Ruffle ; fi quelqu'un contrevepoit a 
cela , on pren droit fatisfa&ion de lui ^ non- 
feulement fur oet article , mais auffi fur toutc 
autre faute qu'U pourroif ,avoir cammife. 

X X L 

Artetd en meme-tems que les palatini qui 
font dans les chateaux fur les frootieres > 
auront foin que les voifins ne foien? point 
moleftes. lis ne fouffriront point de voleurs 
de grands chem'ins , ni de perujrbateurs du re- 
pos public 5 enfaififlant les premiers, on les 
punira fuivant les loix des deux nations & 1st 
grandeur du crime , pour que la paix publique 
ne foit point troublee par eux. En cas que les 
feconds faffent du tortdaus lesmeubles,&c. 
on leur fera reftituer tout , autant qu'on pour- 
ra , on punira leurs compagnons > & on les 
exhortera ferieufemenr a ne plus agir ainfi. 

XXII. 

Les differends qui pourroi^nt s'elevcr fur 
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lam, non clandcftine diitrahent & permutabunt. 
Qui mercatorcs tamdiu morabuntur, quamdia 
legatf illorum fiio muneie fungentur , quo expe* 
iito , Hit quoque nulla iriterpofira mor£ una cum 
legatis excedear. Nullus aucem ex iis qui funs 
in legatorum comkatu , cujufcunque nationis 
bomitxem follicitarc & clandeftin£ (ecum. evehere 
au debit. In quo fi aliquis ddiquiffe fucrit depre- 
henfus , ex eo efficax fatisfa&io, tam pro hac quaoi 
fro quacunque alia, culpa , pneftari debet* x 

XXL 

Decretum eriam eft, & cautum utrinque, ut 
in- Jimiraneis arcibus palatini & adminiftrarore* 
rem & commoda uttiufque vicinitati folliciti 
procuient, in lacrones pacifque publico turba* 
tores, ferio animadvertant , eofque inquirpnt | 
& fecundum utriufque nationis ftatuta ac cri* 
minis exigentiam puniast , lie eorum culpa pax 
public* lsdatur. Si ver6 aliqua damna fuerint 
iJlata , in rebus prefertim mobilibus , dt divi- 
fione diftrahentur , ad reftiturionem fecund^rti 
pofle tenebuntur : fociique criminis arguentux^ 
& ut in pofterum fimilia noa attentent , admo* 
aebuntur. 

X XII. 

Quod £ parte. ex uuaque fufcitarentui aiiqux 

Jiv 
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les frontieres dc part & d'autre » feront per-* 
t& pardevaAt les juges refpe&ifs ,, qui. les 
jugeront fur le champ & les termineront 
amiablement , pom que la paix n'qn Coi^ 
point akereg. 



xxur. 

Si des fyjets petulans de fa majeite cza^ 
rienne font du tort & du ravage dans lei 
tertes & aux fujets de fa majefle' potonoife. * 
il fera du devoir du czar de les faire cber-- 
cher par un detachement de foldats , de Icuf 
infliger les mernes peines fans diftindion , & 
de leur faire reparer le tort. Si les fujets <Ie 
fa majefte polonoife s'afTembloient de la 
meme maniere pour faire du tort aux fujets 
de fa majeftd czariepne* fa majeftd protnet 
de les faire punir egalement du tort , leup 
faire reparer le doramage , & rendre fur le. 
champ toute fetisfa&ion ; mais il ne fera 
point permis d'armer des troupes pour pren* 
dre vepgeancfe des torts , afin de ne pa* 
troubler la paix feite par ces prefentes, 

XXIV. 

S'ii arrive des cas qui ne pqrflfent <kw 



* 
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£;fFerentis & diffidia , pars lxfa in palatinis , ia 
finibus aur eorum fubftirutis denuntiabit , ubi SC 
in qua terra id continget. " Cpmque conventum 
faerit , ii ad quos pcttinct , fine ulla. dilation* 
de exceffu judicabiinr V & fratero'S decernent s 
arque. ita horum oceafione , conclwfa pa<$a null* 
*nodQ viol^buntur, * ; 

XX lit 

Si vero magni ducis fubditi , petulanti col- 
le&a manu , facra? regis majeftatis terris & 
fubditis damna intuierint, czareje majeftati incum- 
bet, armata eos quaerere manu ac captivate , 8c 
parem crimini panam, fine ullo refpe&u , infli- 
gere, atque pro damriis illatis reftitutioncm juxta 
vires imperare. Similiter fi facra? regis majeftatis 
fubditi feditios£ congregati , czarex majeftatis ter- 
ras ac fubdicos in aliquo violaverint ; culpa? illo- 
rum par poena refpondere debebit , damnis juxta 
debitum facisfieri , ac omnis exhrberi quam pn- 
mum farisfadio. In ultionem ver6 damnorum , 
armare exercitus , bellum aufpicari , aut quacum- 
qfce ex caufa prxfentem turbaw tc evertere, par 
pern non licebit. 

XXIV. 

Quod fi cafiis aliqud fqntigsrin* » <[W I confr 
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jugls paries palatins fur tes frontieres , alorx 
les deux partiej lcs porteront a la connoif- 
fance des envoyis des deux faautes puiflance* 
contra&antes ; ces envoy^s cependant en 
arrivant fur les frontieres , feront juftice fans 
le quereller , pour ne pas contrcvenir aux 
traitcs. 

XXV. 

Pendant cette treve , les habicans dts^ do- 
maines , terres, chateaux , &c. jouiront de la 
paix entr'eux ; aucuns grands , ni bourgeois, 
ne fc feront quereile , ni publiqucrnent , ni 
en cachette , & aucuii ne fera tort a 1'autre * 
ni en perfonnie , ni par autrui. 



XXVI. 

Sa majefle le roi de Pologne ne fouffrira 
ni pour eUe ni pour fes fuccefieurs dans fon 
xoyaume, on dans le grand -duche de Li- 
thuanie , des gens qui feroient ennetnts , ou 
qui voudroient tramer quelque chofe contre 
fa majefle czarienne j de memp ii ne leur 
jburnira ni argent ni troupes , ,& ne donner a 
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ilium palatinis coraponi non potenmt , eos 
ram facxa regia quam czarea majeftas legatorura 
congreffui refervabit. Quos autem unique tx 
parte fupremi acnbo principes ad banc legatio- 
©era deputabunt ,, hi in limiribus collatis confi- 
His y rematis omnibus controverts ac prolon- 
.gationibus juftitiam decernent : neque ideo a&is 
contrav£nire licebit. 

XXV. 

Per /idem tecnpiis ioduciarjurp , tarn facrar re- 
gix , quam czaxcx majeftatis , dominia , cerr* ft 
arces , fqbditi , ep nexu pads inter fe muruo 
conneftentur y qc nuUus magna* um neque elves 
contra civem y cam publice quam privatim & 
occulre inimicitiam pra? fe ferre audeat : nemo- 
que tarn per fe quam per alios quicquam jnali 
alteri infetet am procurator. 

XXVI. 

Singuiariter vera , fereniffimus Poloniarum 
rex , ejufque in regno & magno ducatu Lithua- 
nia fucceflbres publicps & occulros czarea? ma* 
jeftaris & ejus dominioKum hoftes non recipient: 
neque illis tarn pecuniis , quam copiis ullum 
prabebunt auxilium : nee ullata tarn ad inimi- 
citias , quam ad beilum , turn pel fe ipfi * cum pet 
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aucune occafton de mecontentement on de 
rompre la paix. Sa majefte czarieone pro- 
met la m&me chofe pour elle & fes fuccef- 
feurs , & aura fain qu'il ne fe trou ve jamais 
d'ennemis publics > ni caches dans fes etats 
contre la Pologne ou le grand-duche de 
Lithuanie. Elle ne leur donnera jamais ni 
foucien , ni confeil , ni argent , ni armes pen- 
dant tout le terns de la treve , dc ne fouffrira 
point qu'on faffe aucun dommage. a fes etats*. 
Au contraire, elle fera tout ce qu'un frere 
. feroit a 1 autre, tout bien poffible, & ce qui 
convient a l'union fraternelle , pour ivitet 
tout mecontentement & fujet de guerre^ 

XXVII. 

On eft convenu audi que chacune des deux 
parties contra&antes enverra des ambafla- 
deurs a l'autre , avec des lettres de confir- 
mation a legard de la prefente treve. Ces 
ambaffadeurs , apres la confirmation des pre- 

, fentes , viendront enfemble au k bout de fix 
mois , apres avoir fixe premi&rement par dies 
internonces aupres des deux monarques l'en- 

• droit ou Paflemblee fe tieaJra. Des que cest 
ambaffadeurs envoyes avec la confirmation 
feront arrives dans les chateau* frontieres* 
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Jiibofdiftatas perfonas, occafionem offerent \ neque 
Ulani pratcipient* Similiter czarea majeftas , ejufc 
'que In magno ducatu fucceflbres , magni duces 
Mofchoviar , invigilabunc , ut nee per fefe* 
neque per alias inftrudas perfonas , publicos 
vel privatos regni Polonix & magni ducatus Li- 
thuania? hoftes Tub fuo foveant patrocinio , aut 
eis confiliujn , ferrum , thefaurum pfcr hos omnes 
inirorum pa&orum annos miniftrent, aut miniC- 
trare prxcipiant , vel aliquod malum infer re. Im& 
4ltrinque ranquam fratfer fratri , omnia bona & quid- 
quid fraternam unionem decet prarftabir, ne novae 
glifcant, inimicitiae & caufa bcllo prxbeatur. 

* ■ * 

XXVII. 

Id etiam ftabilitum eft, tit tarn I facra regia 
quanta czarea majeftate magni & cum plena po* 
teftate legati , ad utrumque monarcham pro indu- 
cianjm conclufione cum confirmationis literis 
expediantur. 'Qui quidem legati a prxfenti tem- 
pore confirmationis noftrae intra fex menfes con- 
venire debent, fada prius, urrique monarch* pet 
internuncium defauntiatione de loco conventus. 
jl /it inprimis hi magni utrin que legati miffi cum 
confirmatione , ubi ad limitaneas arces pervene- 
lint , de adventu fuo cestos fe. invicem reddent : 
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3* fe donneront reciproquement avis deldui? 
amv£e ; enfuite apres s'Stre afTembles , if* 
produiront ^comme des freres, Ie^lettfcJs con- 
firrtiatoires de leurs fouverains ,• qui doivenc 
ejre conforraes mot*a-mot aux articles da 
prgfent traitd , munies des fceau* de leurs* 
, feuverains* Apres en avoir fait le&ure , cha-> 
cun en donnera a I'autre quatre copies* 
comme une preuve qu'elles conViennentr en 5 
tout avec le prefent traite ; chkcuh s en re- 4 
tournera , & les deux touverairis les confir-~ 
meront en perfonnc par ferment fur \& fain© 
Ivangile ; les chanceliers de chatjue' fouve-^ 
ram figneront le ferment de leurs propres 
mains/ 



XX VI It 

Arrete, en meme-tems, qu'aprfcs le retduf" 
de chacun chez fon fouverain , avec les- ar- . 
tides de la prefente treve , les ambafladews 
qui feront deputes aux Mbnafques refpeftift 1 
avec les lettres confirmatoires , feront pour* - 
vus pareillement de pleins . pouvoirs pour 
trouver les moyens de confetve* Fti&afuie* * 



Tltees juftjficdtiveSr ftf|i 

Jfefnde ubi convenerint, tatiqaam (ratei* fratrt 
cxhibebunt fuomm fnonarcharunt confirmation^ 
literas , qua? concordare debebunt prarfenti 
' tta&atui , verbumque verbo correfpondere ', mu^ 
nits fuorum principum figillis. Illis vero pe** 
It&is tradent fibi ucrinque mutuo quarernas co«* 
pias , ex quibus conftet predi&as * confirma^ 
rionis literas per omnia pxxknti tra&atui p{fo 
ccnforrncs : cum illifque magni utrinque legati 
ad defignatos monarchas proficifcentur* Qua* 
tarn facra regia qOam czarea raajeftas perfona* 
liter coram fan&o evang^lio juramenro confir- 
xnabit. Rotam vero juramenti Uteris confirma* 
tionis adfcriptam , tarn in regno Eolonia? quam 
in magno ducatu Lithuania utriufque gtntis can- 
cellarii fubferibent , nominibus ptopriis , uti & i» 
metropoli . Mofchovi* magnus legationis cancel* 
larius ad pcrpetuam memoriam & ftabilitatem. 

XXVII I. 

« 

In hoc etiam inter nos con ventum eft $ lit poll 
noftrum ad utrumque moriarcham noftrum cum 
patlenti pacis conclufionc 9 reditum , iidem ma-* 
gni legati , qui com confirmations Uteris utrin- 
v ». que ad fupremos monarchas fioftr os deputabuntur , 
habeant ptcnam poteftatem ad tra&andum d* 
coofexvanda utraque Ukraina & Zaporavii, tC 
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$c le pays des Cofaques - Saporogtfes 5 dfc* 
fubfides reciptoques contre. le ehan, des Tar- 
tares fes fujets & contre Tern per en r des 
Turcs 4 en cas que tous les deux euilent envie 
de foumettre par force ces deux pays , & re-^ 
jrler de meme beaucoup d'autres chofes qui 
ferviront a la furete reciproque , au bonheur 
des deux pcuples , pour augmenter de jouc 
*n jour Pamitie fraternelle entre les deux 

fcuverains. 

XXIX. 

- Pour ce qui regarde la ptopofition' que 
les ambaffadeurs du roi de Pologne ont faitd 
a ceux de fa majefie czarienne, de vouloif 
feien fixer unefomme cohvenable autffloble* 
«ui avoient leurs terresdans les palatinats, 
diftrifts 8c partiede PUkraine qu'on a aban-> 
donees a fa majefte czarienne, &,qui fe foot 
cxpatries , ladite proportion a ete faite pout 
exciter Pamitie fraternelle de fa majetfe cza- 
rienne envers fa maj^fte le roi de Pologne , 
& en meme-temS pour lui gagner Pamitie de 
ceux qui fe font expatries. Syr cela les am- 
baffadeurs du czar font convenus , que cela 
doit cere regie par les ambaffadeurs qui vieo- 
dfohten Pologne avec les confirmations de la 
jpre(ente treve* 

conftituendarum 
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^onftituendarum rationum media mutui fubfi- 
dii , tarn contra Chanum Tartarum , ejufque 

'populos , quam contra imperatorcm Turcarum > 
fi force Ukrainenfcs Koiacos communibus exer- 
citibus /uis ad fuam obedientiam & fubje&ionem 
cogere deberenc ficuti & de aliis agendis , qu*. 
ad omnimodam fecuricatem , fortunam utriuf- 
que genris & ad augmentum fraternal inter fa- 
cram regiam & czaream majeftateai charitatis 
pertinerent. 

m • - 

Pun&um verb quod (kcrafc regiatmajeftatjs magni 
legati magnis czarear majeftatis legatis de numeran- 
da aliqua convenient! fumma conteritandafc nobili- 
rati , ex his palatinatibus , diftri&ibus & ex parte 
Vktdinx y quam in fortem czareae majeftatis con* ; 
ceffimus , exulanti propofitimus : nimirftm , ut 
dignaretur czarea majeftas ex fraterna erga fa- 
cram regiam majeftatem] cbaritate > ad allicien- 
dos in conftantem amicitiam utriufque nationis 
populos ejus quantitatem determinate \ in hunc 
modum a magnis legatis czarea? majeftatis no- 
mine refolutum eft : de hac (atisfadione exult* 
bus nobilibus tarn regni Poloniae , quam ma- 
gni ducatus Lithuania: prxftanda in prima le- 
gatione quae cum Uteris confitmationis ad fe- 
cram regiam majeftatem inftituetu* , futuram 
Tome JL V 
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XXX. 

Si, ayec l'aide.de Dieu , il plait a une de* 
parties contraftarttes , pour mieux conferver 
cette treve , donner part a Tautre de quel- 
que chofe par fes ambafladeurs , & Faffurer 
de fon amiti£ , alors celle-ci doit fuivre les 
mfimes traces , pour _ que- le tout enfemble 
,ferve a affermir de plus en plus la paixentrc 
les deux puiffances* 



Enfin * fi par hafard cette prefente treve 
f atifi£e venoit a fe perdre dans une des 
chancelleries > bu a s'y £garer avant l'extra- 
dition > neanmoins la treve qui fe troUvera 
dans une des terres 5 obligera egalement les 
deux parties coritra&arites & leurs peuples 
a s'y conformer. 

Et pour lui donner plus de surety , tou* 
ce cfue nous , ambaflfodeurs des deux hautes 
puiflTances avons fait , confirme , ftatud & 
Arrete > fera nonobftant tout cela, obfervi 
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fcbnFerentiam & mutuum confilium , afqtie ita hoc 
ttegotium czarea majeftas in adventum diffcrt 
leearorum. 

XXX. 

1 s 

Quod fi , juvahtibus Fuperis , alrerutri horum 
thiorum monarcharum pladuerit , causa fimiitef 
confervandi atit ftabiliendi hujus induciarum trao* 
tatus , alterum mqmarcham per fuos legatos red- 
dere certiorem & de fua amicabili propenfione 
fignificare : id inviSem poftea alrer monarcha ei- 
dem praeftare debebit : atque hunc induciarum 
tta&atum ambo monarchy < fuis Uteris confir- 
mate erunt obligati , ut ita omnia ad magis 
firmandam pacem ordinentur, 

XXXI. 

f ' 

Ad extremum fi aliquo infperato infortunio 
tunc induciarum tra&atum , ratum & fcripto con- 
nrmatum in aliqua horiim populorum cancellaria. 
contingat interire, autante traditionem ad can- 
cellaria m amitti : tunc eadem firmitas hujus trac- 
taftus in uno dominio conferyari , ad utrumquc 
monarcham eorumque populos pertinebit : & 
sequaliter utjrumque ad confervandam praefentem 
pacem obligabit. 

Ut autem majori & folidae fecuritati confu- 
latur * h#c omnia , quaecunque a nobis facrae 
regiae & czarea? majeftatis magnis & cum pl^ni 

Vij 

* 
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par le fereniflime grand feigneur Jean Cad- 
mir > par la grace de Dieu , roi de Pologne 
& Je Suede , grand-due de Lithuanie , de 
Ruflie , de Pruflie, de Mofcovie &par tous 
les fqjets de fa majefld , & de toute la rdpu- 
blique , tant du royaume de Pologne , que 
du grand-duche de Lithuanie , ainfi que par 
le grand feigneur czar & grand prince Alexis 
Michailowitfch,autocrateurdetoutela Grande, 
Petite & Blanche-Ruffle, feigneur de plufieurs 
domaines & terres orientales. & occidenta- 
ls ., her itierde Severie, &c. Nous les ambafla- 
deurs du roi de Pologne., <Sp, commiffaires 
munis de pleins pouvoirs , 1'avons figne de 
nos propres mains , fcelle de nos fceaux - 
confirme par notre ferment , & termine avec 
les ambaffadeurs du czar, pourvus egaler 
ment de pleins pouvoirs a cet effet. Cette 
prefente confirmation a 6t6 fignee dans Tat 
femblee tenue au bourg d'Andrufof , Tan de 
Jefus-Chritl 1667, le 30 du mois de Janvier x 
& Tan de la crdation 7177. 
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poteftate legatis & commillariis fada , conventa, 
conftiruta & definita Tunc , a fereniffimo .& ma- 
gno domino noftro Joanne Cafimiro , I>ei gra- 
tia * rege Polonia? & Sueciae > magno duce Li- 
thuania , Rufliae , Prufliae , Mafovia? & ab omni- 
bus facrae regis majeftati fubjedis ,. terris & a 
tota republica, ram regno Poloniar, quam magno 
ducatu Lithuariiae , pariter a magno domino 
czareo & magno duce Alexio Micheilowicz , 
torius magna? , parvae & albae Ruffian autocratore 
& mtiltorttm dominiorum ac terrarum- orienta- 
lium , occidentalium & Severienfium hsrede*, 
fucceflbrc ,. domino- & ^dominatore y in omnrbus 
pun&is obfervabuntur , & nunc conclu(a, rata & 
fixa erunt. Quem tra&^tum & eaurionem nos 
fecrar regis majeftatis magni & cum plena po- 
teftate legati & coramiffarii manu noftra fub- 
fcripfimus & figillis munivimus, - Demum com- 
muni noftro juramento utfinque ftabilivimus,, 
atque his kiduciarum munimentis ac cautionibus, . 
cum czareae majeflfttis magnis ac cum plena po^ 
teftate legaris.egimus. Scripta eft Iraec confirmatio 
in loco* convtntus Dcrevnx Andrufoviae , anno 
nativitatis Chrifti Domini 1667 , menfe januario*, 
4ie trigefima, acoEidito mundo 7175- 



( L. S. > 




3 io Piices juftificatives* 



Approbation de la pacification concluc 
a Andrufof entre le royaume de Pa- 
logne & ^empire de Mofcovie A faite <£ 
Rad^in 3 ce 17 mars 1670. 

Apres les titres^ 

r aisons fa voir, qu*en vertu de la pacifi- 
cation d'Andrufof , les deux hautes parries 
contra&antes , pour y fatisfaire felon leur de- 
voir , Tont confirmee par ferment , & fait 
tonnoitre leur defir de concture une paix 
perpetuelle : en confequence de eela les 
deux hautes parties ont envoyd leurs am*. 
baffadeurs & commiflaires munis de plejfcs. 
t pouvoirs. 

Cependant ,quoiqu*apres bien des aflem-* 
blees tenues par ordre das hautes parties a 
Andrufof , dans lefquelles on a employe 
toute la peine poffible pour etablir une ami- 
tie perpetuelle entr'elle$ & leurs fujets > & 
rendre la paix folide & perpetuelle y . nean- 
moins toutes Qes peines n'ont pas eu un heu~ 
reux fucces dans la prefente alTenableej par 
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Puncta approbates pacificationis Andrur 
fovienfis inter regnum Polonice & impe-< 
rium Mofchoviticum acla Rad^ini die 

1 7 martii anno i £70. 

* 

Poft titulos. 

V 

I 

OigniFi CAMUS 3 quod cum vigore pacifica* 
tionis pro debito fuo uterque magnus nofter prin^ 
ceps fatisfa&uri padis Andrufovienfibus , fide 
xeciproca corroboratis , ac declaraturi immuta- 
bilem fliam firmandsc perpetua? pacis propenfio- 
nem ad lotum hujus congreGus nos fups. magnos 
cum. plenaria facultate legatos & commiflarios 
cum Uteris fuis plenipotentiarum mtfiflent. 

Nihilominus quamvis rex mandato utriufque 
noftri magni principis multis congreffibus Andm- 
fovix inftitucis noftra ftudia impendiflemus , quo- 
modo inter utrumque magnum principem,ebrum- 
dem dominia &- nation es., perpetuus, amor & 
amicitia renovaret atque fanda pax temporibus 
perpetuis duratura probe fundata conftitueretur ; 
attamen mutual noftra? perpetua: pacis ftabj^ 

"•Vif" ~~ l 
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quantity de difficultes qui fe font fleveefc 
Mais pour faire voir a tout l'univers , que- 
les deux hautes parties ne demandoient riecb 
rant que de donoer la paix a la cbretiente , 
elles font con venues par ces prefentes de* 
corroborer la treve faite entr'elles , & de- 
remplir toutes les obligations y comprifes. 



Et comme dans la treve fafte en 166 7 a 
Ahdrufof , it a ete fiipule par les ambafla- 
deurs & commiflaires , ce qu'enfuite les deux 
hautes parties confirmeront par ferment , les 
ambailadeurs , apres que tout ceci a etd fafc, 
fe font affembles a^Mofco^r pour la coniTr- 
mer dans tous fes points , clauses* & para- 
graphes , fans en oter la moindre chofe , ai 
lui donner une autre fignification , mai& 
Fobferver pendant tout le terns prefcrit , ea 
dreflant un inftrument en forme fut cela, ^ 



Et nonobftant que la peine que les deux 
hautes parties fe font donnee , tant a An- 
drufof qu'a MofcoV , foit affez connue , & 
que les ambaffadeurs " & ies princes Taient 



r 
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liendae cura? confummationem noftrarri in prae- 
finti commiffione propter'incidentes magnas diffi- 
cuitares , obtinere nequie,r(nt. Ut vcro tori orbi 
oftenderemus , quod magna in cordibus utriuG- 
que noftri magni principis de pacificanda chriftta- 
iritate & renovenda fraterna charitate prdnitas 
radicata fit , qiiidquid ad roborationem firmo- 
rum & juratortfm pa&orum & ad induendam 
exectttionem illorum perrinuic , in pi^efentia conf- 
tituimus. 

Erprimo padta Andrufovienfia anno Kftfyinita* 
primicufque ab utriaque magnorum plenipoten- 
tiariorum legatorum ac commiflariorum & poftmo- 
dum ipfiufmet urriufque magni noftri principis rc- 
ciprocis juramentis firmata , turn quoque ordina- 
tiones legatorum poft jur^ta pafta Andrufovienfia 
in urbe Mofcua tranfa&ae , & jurejurandb lega- 
tORim ab utrinque roboratac in omnibus pun&is , 
claufulis 8c paragraphis prout in fe fonant , fine 
ulla mutilatione , aut finiftra interpretatione , fir- 
miter & inconcufse per omne tempus annorum 
induciis praefirritorum , vigore eonfefti defoper 
inftrumenti confeyvari debenr. 

Et quandoquidem conjundUo virium mutua- 
jum , utri(que noftri magni principis pfinci- 
paliter in, tra<9tatu Andrufovienfi & _poft etiam 
ttatofo&ione legatorum in utbe Mofcua fyfficientec 
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confirmee par ferment & par ecrit, cepeo- 
datit pour ne pas y deroger dans la moindre 
de (es claufes , les deux hautes parties fe 
font engagces de nouveau a Tobferver audi 
dbs ce tems-Ia, en vertu de la tranfaftion 
faite par leurs ambafladeurs » & pour que cette 
tranfaftion ne foufFre point de difficultes> 
les deux hautes parties en prefence des am* 
bafladeurs qui ont ete regus le plus amicale-* 
ment , & qui ont ete envoyes avec les con- 
firmations & fermens , produiront dans Tef- 
pace de fix mois , it compter du terns pre- 
fent , la ratification & confirmation de leur$ 
princes , & on senverra reciproquement de& 
internonces , dans le terns que les ambaffa^ 
deu'rs devront arriver felon la coutume* 



Les ambafladeurs des hautes puiffances en 
arrivant dans une villedes frontieres, s'affem- 
bleront & fe communiqueront les lettres 
confirmatoires des princes refpeftifs , pour 
qu'ils voient fi elles font entierement con- 
formes aux anterieures ainfi qu'aux pre- 
fentes tranfaftions y Sc en meme- terns fcel- 
Jces du fceau dc leurs princes* Apres ea 
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defcripta eft, atque mutuo jurejurando legatorum 
& Jireris principum ran-habita eft 1 proinde nc 
quicquam ab hoc fan&o & chriftiarlo opere rece- 
dendum & nihil imtnutandum , uterque noftet 
inagnus prinqeps vigore tranfadionis legatorura, 
eandern fe obfervaturos ab hoc tempore fpondent. 
Quae conjun&io confenfu placita & in tran- 
fa&ione legatorum defcripta ne aliquam dubita- 
tionem habeat \ proinde . illam uterque noftet 
magnus princeps afllftentibus magnis legatis , 
qui ab utrinqu^ vigore pacificationis Andrufo- 
vienfis , cum fraternis congratulationibus de felici 
legimine gentium fuarum i cumque confirmatio- 
nibus lan&a: hujus pads & pa&orum juratorum, 
intra (ex menfes , a tempore praefenti compu- 
tandos, miffi fuerint, Juramentis fuis regiis rati- 
habebunt & rbborabunt. De iis vero magnis le- 
gatis mittendis ab utrinque fervata confuetudine 
per internuncios mutuos requifitio fiet. 

Ifti verd ijoftri utriufque principis magni legati, 
cum ad lbcum convenientem limicaneum perve- 
^erinc , praevia faluris nunciatione convenient , 
invicem monftrabuntque mgtud principum con- 
firmatorias literal 5 uc fint in omnibus de verbo 
ad verbtim vigore anteriorum 8c prarfentium tran- 
fa&ionum coriformes , figillis pripcipum munitar, 
le&is his Uteris conformibufque adinventis, frater 
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avoir fait le&ure , & les ayant trouv^es con- 
formes , on s'en communiques des copies ; 
& tout cela etant fait , les ambaffadeurs con- 
tinueront leur chemin vers les princes ref- 
peftifs. 

Tout ee qui a et£ confirme dans le traite 
d'Andrufof par ferment , ce qui n'a pas eir- 
core 6t6 rempli'jufqu'a ce jour, ce qui n'a 
pas iti accompli par cette prefente commit- 
fion , 8c fur quoi les ambaffadeurs des deux 
hautes puiflances ont declare des difficultes. 
dans les affemblees , ecrits & ambaffades j 
ces difficultes doivent etre remifes a l'an*- 
baflade prochaine ou a un autre terns ; & 
tout ce qui n'a pas ete rempli en vertu dfe 
la treved'Andrufof & dans cette commiflion % 
doit , avec l'aide de Dieu , etre traite , arrange 
& mis a execution. En m&me-tems on y con- 
viendra des moyens les plus efficaces d'enle- 
ver TUkraine aux Mahometans , . de les em- 
pecher de lui accorder leur proteftion , de 
mettre les deux empires a Pabri de leurs 
incurfions , enfin de forcer les Cofaques a 
rentrer fous Tob&flince , & cfaffujettir ces 
rebelles > 8c la jon&ion des troupes des deux 
empires a cet efFet , qui a ece confirmee 
par ferment , trouvera ion execution ; ofi 
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fratri copias illarum communicabit : atque turn 
demum ad prineipes magnos ambo lcgati iter 
ilium dirigent. ... 



Quibufcunque vero pun&is Andrufovienfis & 
coramiflbrialis tranfa&ionis jurejurando firmatis 
hucufque intra pracftitutum diem fatisfadum 
lion eft \ & effe&u fiio dcftituuntur, & quo- 
tum etiam in prxfenti commiffione pacificatio 
& executio non ftetit : proinde proclives exif- 
tences ad media nobis facra? regia? majeftatis & 
xeipublica? magnis legatis & commifiariis erga 
ipfius Mofchoviae majeftatis magnum plenipo- 
tentiarum legatum , in congreflibus , in fcriptis 
& ablegationibus declarara , hoc eft , ut difficul- 
tates iftas , aut ad legationem proximam , auc 
ad aliud allquod tempus differemus. Idcoque 
bmnia ifta non adimpleta Andrufovienfis & com* 
miflbrialis tranfadionis punda circa legationem 
iftam, Deo dante , futuram fuperiufque memoratan* 
tranfigi , pacificari & ad effeftum & ad executio- 
nem deduci debebunt. Illic quoque modus quim ef- 
ficaciffimus de eripienda ex manibus Mahometano- 
jtim omni Ukraina , impedienda prote&ione , 
vindicandoque utriufque noftrum dominio ab 
illorum incurlionibu$ , turn quoque reducendis 
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parlera aloes des moyens d'obliger les Turd# 
a vivre avec nous en bonne. union comme 
proches voifins* 



M* 
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Serment des Princes* 

Nous, le grand -feigneur & grand -due 
Michel 5 pa*J a .gwee de Dieu 9 roi de Po- 
logne , grand -due de Litfauanie , de Ruf-> 
fie i &Cr feifons ferment devant, Dieu , fa; 
Trinite > que nous obferve?ons faintement- 
tout ce qui a ece ordonne , mis par ecrit r 
8c confirme.par ferment dans TajpTemblee^ 
tenue en j6$7 dan? la ville de Mofcow pat, 
les ambaffadeurs reciproques , en vertu de la 
treve faite en 1670 a Andrufof , nop-feule- 
ment pour nous, mais pour nos fuccefleurs; 
& toute la republique, dans tous fes points 
& ciaufes envers notre frere ,. par la grace 
de Dieu , le grand -prince czar & grand-due 
Alexis Michailowitfck , feigneur de toute la 
Grande & Blanche* Ruffie , &. de beaucoup 
de principautes orientates & occidentals 
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•d debitum obfequium Kofacis & cogendis ad 
fabje&ionem rebellfbus adinvenierur. Eoque vi- 
gore conjunctions juratae ad efFeftum deducerur. 
Hie itidem rcmedia de aliciendis Mahometanis 
ad vicinalem amicitiam remedia adinveniri de- 
bebunr. 



JURAMEHTUM P RINCIPUM. 

i 

IN os, fereniffimus & magnus rex Michael, 
Dei gratia , rex Polonia? , magntis dux Lithua- 
nian , Ruffiae & aiiorum , juramus Deo in Trinitate 
uni in hoc , quod omnia y quaecumque fraternas 
v conjunctions cum fratre noftro, Dei gratia, ma- 
gno principe czareo &c magno duce Alexio Mi- 
chailovicz totius Magna? , Parvse & Alba? Ruffia? 
unico domino , latiflimorumque principatuum & 
terrarum orientalium, occidentalium , Severixque, 
fucceflbre , haerede , principe & domino , euro 
czarea majeftate, in commifforialrbus . ad urbem 
Mofcuam tranfadionibus anno. 16 6 j iniris per 
tnagnos legatos ab utrinque deiegatos & mifibs 
ordinata , conferipta & juramentis firmara func , 
ea omnia vigore Andrufovienfis &, anno prarfenti 
1*7© conclufae & jurats pacificationis per nos 
faiagnum regem & fuccefibres noftros & rempu-* 
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heritier de,S6verie , prince & feigneur ; jo 
demande fur cela l'aide de Dieu & de fa 

■ 

fainte paflion. 
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Prolongation de la Treve de trei\e 
arts j faite le 17 aout 1678. 

JLiEs ambafladeurs de la part du roi & de 
la r^publique de Pologne > furent Michel, 
feigneur de Klevan ; le due Zartoryski ; le 
palatin de VolhyniedeZartof , &c. capitaine; 
CaGmir - Jean Sapieha , comte de Bychoro 
Bobrovno , palatin de Poloz , de Boryfine 
& de Wolpie , capitaine i Hieronyme Komar, 
juge des frontieres d'Orza, fecretaire de Pam- 
baflade. Ceux de la part du grand - due de 
Mofcovie , furent le due Nikita Ivanovritfch, 
Odcievski f ' fenateur & gouverneur de Novo- 
gorod ; Jacques Nikitifch Odcievskj , fena- 
teur & gouverneur d'Aftracan ; Baflle Sme- 
nowitfeh Wolynki , gouverneur de Ze- 
boftar. 

Ces ambafladeurs , en vertu de ParticleXII 
de la treve faite a Andrufof 9 y font con- 
renus de la prolongation d'icelle, qui , apres 

blicam 
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blicato in omnibus pundtis adimplebuntur & 
Talker obfervabuntur. In quo quam fideliter ju- 
ramus , ita nos Deus adjuvet & fan&a ejus paflio. x 



In dvc rAtiv m ad tredecim annos pro- 
4ongatarum die 17 augujii anno 167$ 
contehta. 

w^erenissimi regis ac teipublicae Polony nomine 
legati fuerunt : Michael in Klevan ,* dux Zarto- 
ryski , palatinus Volhymenfis Zartovecenfis , ict.^ 
capitaneus •, Cafimirus Joannes Sapieha , comes 
in Bychoro Dobrovno , palatinus Polocenfis, 
Boryfinenfis, Wolpienfis , &c. capitaneus * Hiero- 
nymus Komar , judex terreftris Orfzanenfis , iecre- 
tarius legationis. Magni ducis Mofcoviae nomine 
fuettint: dux Nikita IvanoviczOdcievski , fenator 
&. gubernatbr Novogrodenfis 5 Jacobus Mikitcz 
Odcievskt , fenator & gubcrnator Aftradianen- 
fis •, Bafilius Semenovicz Wolynski , gubernafor 
Xebolftarenfis. 

Legati hi vigore articuli duodecimi tra&atuum 

Andrufovienfium de prolongation armiftitii ege- 

ront. Trinx conferefcti* Andrufovienfes & pet 
Tome IL X 
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trois conferences tenues a Andrufof , & dou- 
bles couriers envoyes pour cela a Mofcov , a 
ere reconnue , faite & agrdee , en ajoutant a la 
treve qui expiroit au mois de juin 1680, & 
du monde 7188 , encore les treize anneec 
fuivantes ; favoir , jufqu'au mois de juin 1693, 
3c du monde 7201* Pendant ce tems-la les 
fouverains reciproques fe donneront toute la 
peine poffible pour retablir une paix perpe- 
tuelle. 

Le grand- due de Ruffie , dans l'efperance de 
faire une paix perpetuelle pendant ce terns , 
reftitue les capitaineries fuivantes au roi & a 
la republique > favoir , la Nlvelienne Szabie- 
fenne* & Vielifcenne , avec tout le terreia 
qui y appartient, a l'exception de Krafno- 
gorod & d'Uiazdnii > & s'oblige en outre de 
payer a la Pologne pour la continuation.de la 
treve une fomme d'un million de florins polo- 
nois en bonnes efpeces. 

Les.villes de Nevel & de Vielifz feront> 
9pres l'efpace de fix femaines , c eft-a-dire , 
le 30 feptembre 1678, & du monde 7288, 
le 20 feptembre , remifes par les commit- 
faires du grand - due aux commiflaires de- 
putes pour cela de la part de la Cologne , 
avec tous les canons & armes qui s'y trou- 
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•mas fegitiones Mofchoviar conclufe obfervari 
debenk Ad cempus prions armiftitii ( quod menfe 
junio anno 1^80 & ab orbe condito 7188 expirat) 
adhuc tredecim anni proximo fequenrcs compu- 
tandi fune , fciiicec ufque ad menfem junium 
anno 1693 , &: ab orbe condito -jioi. Intra hocce 
tcmpus uterque priaceps de pace pefpetu£.obri~ 
nenda ftudebit* 



> ,< 



Magnus dux Mofchovi* fpc fretus pads pet* 
petus fubfecuturae regi ac reipublicx Polona: e* 
locis pofleffis fequenrcs capitaneatus cedit > nimi» 
rim Ncvelenfem , Sfcebieftnfem & Viclifcenfem 
cum tern's ad eofdem pertinentibus , excepto 
Krasno - Gorod & Uiazdnii. Ad h*c diftus ma- 
gnus Mofcovi* dux pro hoc armiftitio certam pe- 
cuniae fummam efficientem miilionem florenoriim 
Polonia? , bon* monetae reipublic* exfoluturum 
fcfe obligate 

Novel & Viclifz poft decurfum ftx feptima- 
uarum a nativitate Chrifti die trigefima feptemtris 
anno 1678 , & ab orbe condito 7188 die 20 
feptembris , ab ofiiciliabus magni duels regiis ad 
hoc depuratis commiffarils cum omnibus ante ex* 
ortiim bellum tormentis & quovis apparatu bel- 
Kco reftitui debent* De fumma verd 200,000 

X H ' 






324 Piices jujlificatives* 

voient avant la guerre. Le grand-due ajou- 
tera , apres la conclufion de ces traites , cent 
mille roubles de la fomme totale de deux 
cens mille roubles , qu'il remcttra aux am- 
bafladeurs polonois. La capitainerie de Si- 
biefz , arec les autres cent mille roubles , 
feront rendues aufli-tot que le roi de Pologne 
aura confirme cette prefente treve par fermenr. 

La nobleffe & toute la bourgeoifie de ces 
capiwtineries refteront, en les rendant, dans 
la paifible pofTeffion de leurs biens fans etrc 
moleiWes par les RuiTes. On ne forcera aucu- 
nement les fujets ni a fe rendre dans les etats 
du czar , ni a d'autres charges , ni a payer 
aucune contribution. Les mediateurs feronc 
pries de s'affembler au moins deux ans apres 
lexpiration de cette prefente prolongation. 

Les catholiques romains qui fe trouvent 
dans les etats du czar & les grecs qui fe trou- 
vent en Pologne , ne foufFriront aucune con-' 
trainte. En cas qu'on rencontre encore des 
prifonniers de guerre de part.& d autre, ils^ 
doivent etre renvoyes en vertu du traite d'An- 
drufof. 

Et comme le terme du commerce libre , 
accorde aux negocians des deux parties , 
expire au jourd*hui , on eft convenu qu'ils 
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rubelorum magnus dux ftatim poft conclufos- 
jnodernos tra&atus legatis Polonicis 160,000 ex-* 
fblvet. Capitaneatum Siebicfeenfem & celiquam 
fiimmam iqo,*oo rubelorum tunc reddet ma- 
gnus dux, quando hie .tra&atus a rege Polonias 
crit juramento confirmatus. 



Incolae & nobiles cirea evacuationern iftorum 
capitaneatuum in poffeflionibus fuis citra ullam mo* 
leftiam ab hominibus magni duds rciinquentar. 
Similiter fubditi iftl non debent cogi , ut fe ad 
fines czari tranfportent , vel ullum onus patian- 
tur , aut contributions exfolvant. Commiflro 
per mediatores ad minimum intra duos annos ad 
finem currentis armifliwi peragi debetv 

1 
. Catholici fob magna duce & granci fob rege 
Polonise nullam patiuntur coadlionem. Si nonr 
aulli adhuc captivi reperiantur , ab utraque 
parte juxra tradatus Andrufovienfes dioaitti de- 
ben u 



Et qubniam hoc anna terminus liberi com- 
mercii utriufque partis mercatoribus expirat , 

ideo conventum eft * ut oxnnibtfs mercatoribus 

X... 
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jouiront des memes prerogatives pendant tout? 
le terns de cette prolongation ; les Juifs en 
feront feuls excepts; mais ils fe muniront 
de pafleports , payeront les droits ufites , & 
feront leur commerce, tant dans les villes & 
terres du roi de Pologne , que dans celles dtr 
grand-due de Ruffle. 

Et comme les juges ne fe font point en- 
core afTembtes en vertu du treizieme article 
de la treVe d'Andrufof fur les frontieres , 
qu'ils ne fe font point encore acquittes dc 
• leur commiffion , & n'ont point rendu la 
juftice dans les villes frontieres ; e'eft pour- 
quoi les deux fouverains enverront en Tan-* 
nee 1675? & celle du monde 7187 , des pld-r 
nipotentiaires bien fnftruits pour r^gler les 
frontieres , prendre connoiflknee en m&me- 
terns des dettes & des meurtres, & rendre 
juftice en tout. 

Les ambafladeurs de Pologne ayant oublid 
de faire appofer a la ratification de la pre- 
miere treve , faite a Andrufof , le fceau du 
grand-duche de Lithuanie , les ambaffadeurs 
Vy appoferont a la premiere occafion , lorf- 
qu'ils viendront a Mofcow avec la prefente 
ratification* Pour ce <jui regarde leur pleii* 
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{ exceptis Judaeis ) juxta priores & modernos tra&a- 
tus per omncs armiflitii annos licitum eflet ora- 
lis generis commercia non prohibita ( dummod& 
liters liberi pafsus adfint ) ram a parte regjs ad 
urbes ejufdem Cr-acoviam , Varfaviam & Vilnam , 
quam magni ducis ad urbem Mofcov^iam tradare. 
Ve&igal ramen fecundum confuetudinem utriuf- 
que regni exfolvcre tenebuntur. 

Et quoniam judice* limicum juxta punSuni 
decimum tertium pa&orum Andrufovifenfium non- 
dum commiflionem fuam expediverunt , nee in 
civitatibps finitimis jus adminiftrarunt , ideoque 
anno Chrifti 1679 & orbis conditi 7187, ab 
utroque monarcha judices debitis inftru&i pleni- 
potentiis convenient, limites difcernent, fimulque 
xatione debitorum & homicidiorum inquirent , 
omnefque difficultates dijudicabunt.. 



. Et quoniam ad exhibitam a legatis Poloniate 
latificadonem priorum tradatuum Andrufqvjen- 
lium ac Mofcoviae concluforum figillum Lithua- 
nicum appenfum noa fuit > idcirco legati Polo- 
nici cujram apprimenda^ ipfius pollicentur x quando 
legati Mofcovitici cum ratificatione mpderni 
tra&atus advenienk Quod autem in plemwx* 

X it 
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. pbuvoir , qui n'&oit pas fcell£ du fceau cfe 
cfraque fenateur , cela ne doit caufer aucun. 
prejudice dans le cas prefent , mais k I'avenir 
le fceau de chacun s'y trouvera. Tout ce 
qui s'eft paffe a Andrufof & a Mofcow fur 
cette affaire, & la* prolongation de la treve 
a&uelle , doit etre confirme de la part des 
deux parties contraftantes par ferment; les 
ambafladeurs de deux parties Tayant deja. 
fign€ & confirme de cette manicre. 



S erm E N T pritc. par ks deux 

Souverains. 

X ar la grace de Dieu , &c. &c. &c. Nous 
proTFeffbns & promettons a Dieu tout-puif- 
fant, k fon faint evangile & a fes comman- 
demens , que nous avons fait , par le fecours. 
& Pinterceffion de la fainte Vierge imma-. 
culee , avec notre frere le fereniffime prince 
& feigneur Jean III , <Scc< &c; & les etats 
ftculiors & fpirituels de fa majefte , de la 
republique de Pologne & du grand - duche 
de Lithuanie , ce qui a 4%i fait dans la 
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renria legarorum Polonicorum a feoatu imptt- 
tizsi tanrummodo fubfcriptiones fenatorum, nan 
aurero ipforurn figiila , cxtittrunt r DQn debet 
pro.hac vice praejudicare. In pofterom verb atitt- 
qua confuetudo cum appreffiohefigiilonmi obfei* 
vari debet. Priores tres tra&atu^ Andrufbvienfes., 
Uti etiam conclu&Mofcoviae, uti non minus mo- 
derate tra&atus ratione armiftitfi a magno duce , 
uti etiam a rege Poloniae roborari jiwamento d$- 
bent. Tarn Polonici quam Mofcovitici legati hunc* 
ce tra&atum manibus fqis fubfcripferunc & jura* 
mentis confirmarunt. 



R o TAJuramenti a magno Duce Mofcovia 
& delude etiam a Rege Polanm prceftitu 

\j e I gratia, &c. &C/&C. Profitemur & pollice- 
mur Deo omnipotenti , ad hoc fandtum evangelium 
ejufque praeceptum , quod auxilio & interceffione 
fpei noftrae chriftianae fan&iffimac matris Dei imma- 
culate Virginis Maria? , cum fratre noftro fere- 
niflimo principe ac domino Jobanne tertio , &c, 
ejufdemque majeftatis & oreipublicae tarn fpiritua- 
libus quam fecularibus ftatibus regni Pqlonia: 
magnique diicatus Lithuania?, in conveatu utriut 
que monarchal legatoxum conclufa terna Andru- 
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triple aflemblee, tetme a Andrufof par nos am- 
baffadeurs ; ce qui a ete flame" dans Ies deux 
autres , tenues a Mofcov , & ce qui s'eft 
fait en cette preTente anne'e avec les fena- 
teurs de notre royaume > que nous , grand 
prince , accomplirons tout cela fidelement & 
fans lui donner aucune faufle interpretation-,,, 
nous profeflbns & promettons ceci devaot 
le faint evangile. 
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fovienfia padla , & bini Mofchovia: initi rraflatus 
& hoc anno cum czarea? majefiaris noftrx fena- 
toribus pet majeftacis fus regis legatos Mofco- 
vix pa&a? inducia? a nobis magno dice adimpla- 
buntur , & fine ulla finiftra jnterpretatione ferva- 
buntur ; uti nos magnus dominus & czarus co- 
ram fonfto evangelio profitemur ac pollicemur. 
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Capitulation faite entre le FeU- 
Marechal Prince Men^ikojff r & le General 
Comte de Locvenhaupt & Ies troupes 
fuedoifes fous fan commandemenu 

AU nomde fa majefte czarienne autocra- 
trice de toutes les Ruflies , & de fa majefte 
le roi de Suede , leurs. generaux comman- 
dans , font convenus de la capitulation, fui- 
yante : 

I. 

Toutes les troupes qui fe trouvent fous le 
commandement du general comte de Loc- 
venhaupt , fe rendent a fa majefte czarienne 
comme prifonniers de guerre. 

I I. 

En confequence de ce, tous les foldats, 
cavaliers , dragons & moufquetaires , ren- 
dront leurs fufils & leurs fabres , & refteronc 
prifonniers de guerre jufqu'a ce qu'ils foient 
rangonnds ou echanges , & garderont cepen- 
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dant leurs uniformes & tout ce qu f ils au- 
ront fur eux , excepte les armes & muni- 
tions. Les foldats , & non les officiers , re- 
mettront leurs chevaux aux commifTaires de 
fa majefte czarienne. 

II I. 

Les generaux & tous les officiers confer- 
veront leur bagage , & feront rendus fans 
rangon au roi de Suede , apres la paix con- 
riue cntre fa majefte czarienne & Ie roi de 
Suede* Sa majefte czarienne s'engage k les 
entretenir honnetement jufqu'a ce terns t> & 
a leur permettre d'alier voir leurs families , 
pouirvu qu'ils donnent leur parole d'honneut 
de fe rendre au lieu qui leur fera fixd , Is 
terme de leur permiffion expire. 

IV. 

L'artillerie fuedoife , avec toutes les mu- 
nitions y drapeaux , etendards , &c. ainfi que 
la caifle militaire du roi de Suede & xelle 
de chaque regiment , feront remifes entre 
les mains des commifTaires de fa majdlo 
czarienne fans referve $t dans jeur etat 
aftuel. 



£3f Pieces juftijicatives* 

V. 

Les Cofaques-Saporoguts avcc tous lei 
aucres rebelles qui fe trouveront parmi les 
troupes de fa majefte fuedoife , feront remis 
a part fans aucune reftri&ion ni limitation 
entre les mains de fa majefte czarienne. 

Pour donner plus de force a Cette pre- 
fente capitulation , elle fera fignee par le 
feld - marechal de fa majefte czarienne & 
empreinte de fon cachet 5 & pareillement 
fignee par tous les generaux commandans 
des troupes de ft majefte le roi de Suede 
qui auront part a cette capitulation , & ii 
fera ddlivrd a chaque partie un exemplaire 
de cette capitulation. 

Fait a Perevolofchna , ce 30 juin, vieux 
ftjle , 1709. 

•• (L.S. ) Alexandre Menzikoff,* 



( L. S. j General Comte de LocvENHAtJPT* 
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Article sbfakb. 

Tous Jes generaux & oiEciers conferve- 
ront les domeftiques employes aupres de 
leurs bagages , & ■ les commiflaires des 
guerres , auditeurs , fecreraires , pafteurs des 
regimens , chirurgiens , &c. conferveront da 
raeme leurs bagages 6c leurs domeftiqucs. 
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Lett RE du fultan Murath > Empereur 
des Turcs + au Roi dg Pologne Etienne 
on Stephare Battery * dans lefqueiks il 

" fe pfoi nt du de'gdt fait par les Cofaques 
dans la Moldavie. 

IN ous empereur & tres-puiffant prince , 
fultanMurath chan, au (ereniffiroe Etienne 5 
par la grace de Dieu , roi de Pologne . un 
des princes magnanimes qui. fuivent .Jefus- 
Chrift , moderateur des affaires du peuple & 
famille de Nazareth , le niiage qui repand Pa- 
geable pluie , la fource douce de fplendeur & 
d'honnetete , feigneur & heritier de la beati- 
tude perpetuelle 6c de la gloire, du grand 
royaume de Pologne , pres duquel fe raffem- 
blent tous ceux qui implorent qUelque chofe, 
nous fouhaitons la profperite de routes fes 
affaires , & les plus heureux fucces a qaufe 
de notre amitid reciproque , perpetuelle & 
digne de la plus fainte alliance. Nous vous 
inftruifons amicalement , & voulons que 
votre ferenite fache par nos prefentes lettres 
czariennes , que des voleurs de grand che- 

LlTTERJS 
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A 



Litter m fultani Murathi j Turcarum 
Imperatoris , ad Stephanum Battori re- 
gem PolonicE j quibus queritur de dirup- 
tione Kofakorum in Moldavian. 

IN os carfer 8c princeps potenuffimus , fulran 
Marath Chan*, ferefiiffimo Stephano, Dei gratia $ 
regi Polonia? /principi magnanimorum Jefiim jco- 
ixiitantiurn, moderatori negotiorum & renim ple- 
bis & familiar Na^arenorum , nubi grariffimae plu- 
viarum , fond fplendoris & honeftatis dulciffimo , 
domino & hxredi perpetual beatirudinis & gloria; 
praedi&i inclyti regni P&Joniae , ad quern omnes 
fupplices confluunt , incrementum omnium a&io<- 
num veftrarum , exitufque feliciffimos oprantes^ 
mucuaque & perpetua familiantate noftra fandif- 
imioque fcedere digna vota laudefque fempiternas 
ofFerentes , fignificamus amiciflime , & acceptis 
licreris noftris casfareis ferenitati veftrat manifeP 
rum fie, quod ex arcibus Kief, Zirkailla, Ka- 
neva & Braflof appellatis latrones & prsedones 
cornmunem pacem turbantes , Kofak nuncupati > 
in unam convenientes ( prxfaca? enim arces tunc 
Tome II. X 
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min qui troublent le repos public , le£* 
quels op nomme Cofaques^ font arrives en 
grande troupe des chateaux de Kiow , de 
Zerkafle , de Kanef & , de Braflof ( car ces 
chateaux forment leurs nids ) dans nos con- 
trees czariennes, ont fait une irruption ea 
Moldavie , & apres avoir ruine ce psys , fe 
font retires ; mais leur commandant avec 
quelques uns de fes camarades 9/ a ete fait 
J>rifonnier par Nicolas , general de vos trou- 
pes. Or, fous pretexte de les envoy er a 
votre ftrenite ., ii les a retenus prifonniers 
dans fa maifon 9 ce qui nous a ete mand£ 
tres - certainement. Ceft pourquoi lorfque 
nous nous fommes refolus de faire parvenir 
ces prefentes a votre ferenite , pour qu'il 
vous plut envoyer ce voleur ou vivant , oa 
fa t£te a notre. haute Porte , voija que le 
fceg de Siliftri , nomme David , & le palatin 
dfe Moldavie Pierre , donnent part a notre 
haute Porte , que les ci-deffus nommes 
i brigands fe font avifes de venir avec deux 

inille Cofaques a cheval , avec leurs canons , 
feire le plus grand carnage en Moldavie, 
prendre la ville dlaffy , capitale de ce pays , 
<& s'y etablir , mais que les tf oupes de notre 
liauteflel'ont environne a&uellement de tows 
les ctt4s. 
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illorum nidi ) in ditionem noftram cxfaream 
Moldaviam nempe irrueririt & totum illud re- 
gnum devaftantes , rursus eo fefe v reCeperint , quo- 
rum profe&us cum aliquibus fuis fociis per Nico- 
laum ducem generalem c^ercitus v regni Ser, V. 
captus fuerit & ad Ser. V. eofdem captos ducere 
■ prsetexuerit , interim vero ad fuam domum duxe- 
rit , eofque captos in domo (ua relinquens ad 
Sen V. proficiijbi fimularit, quod certo nobis figni- 
ficatum eft. Ideo nos ad Ser. V. litt^ras noftram 
caefareas mitterie cum decreviflemus , ut illeprarfa- 
tus latro vivus aut ejufdem caput ad Portam riof-« 
- N tram excelfam mitteretur ; ecce Begus Siliftrienfis , 
David riuncupatus , palatinufqueL* Moldavienfis 
Petrus ad Portam noftram excelfam litteras fuas 
mittentes iignificarunt , denuo prididi latrones 
fratris nomine latronem iterum quemdam duo 
millia & plus Polonorum Kofakorum bombar- 
dariorum $t equitum congregafte > & magna 
effufione fanguinis in Moldaviam irruifte & 
oppidum las , fedem palatinorum Moldavienfiunl 
occupafle illicque confedifle , & quod caefareac 
noftrae celfitudinis milites praedi&iim latronem ex 
omnibus partibus circumdediflent. 
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Des le terns de nos aieux , des ames def- 
quels Dieu ait pitid, jufqu'a ce jour , les 
magnifiques & nobles feigneurs , toute la 
celebre rdpublique de Pologne , pnt toujour* 
confervi faintement la paix & lalliance avec 
nous , & nous ont rendu 1'honneur du. 
A&uellement un certain brigand raflemblanc 
des.Cofaques femblables a lui , fait une 
irruption dans nos domaines czariens 3 les 
defole , retourne dans votre empire , & 
tombe entre les* mains, du ci-deffus nommc 
Nicolas. Comme ce brigand a viole la fainte 
paix , & n'a point ete puni , d'autres fuivent 
fes traces , & s'aviferit de faire un pareil , 
& meme un plus grand degat. 

Nous favons que fa ferenite n'ignore point, 
quelle eft mootee fur le trone par notre 
fecours; 8$ tandis que fa fdrenitd auroit del 
recompenfer nos foins , voila que des bri- 
gands devaftent deux ou trois fois notre dp- 
maine czarien. Ceft pourqooi nous prions 
fa ferenite , qu'apres avoir regu nos lettres , 
die fe donne toute la peine poffible pour 
envoyer le premier brigand vivant , ou fa 
tece a notre haute Porte ; & qu'elle punifle , 
fi elle le peut , les capitaines defdits cha- 
teaux, par le confeit defquels ce brigandage 



/ 



* Pieces jujlijicativcs. 341 

A temporibus antiquis majorum nortrorum , 
quorum animabus Deus mifereatur , ad hoc uf- 
qoe rempus magnifici & nobiles , totaque ref- 
publica inclyti reghi Poloniae pacem ac foedus 
ian&iflimum femper ante oculos habcbant, no- 
bifque debirum honorem praebebanr. Nunc au- 
tem latro quidam, fimiles fibi Kofakos .latrones 
congregans , in ditionem noftram ex fa ream irruit , 
eamque devaftavit , iterumque in rcgnum veftrum 
fe contulit, in manufque praedi&i Nicolai in- 
cidir. Et quia ifte latro faedus fandiflimum tur- 
bans y punicus non eft , alii etiam latrones , 
exemplo illius , fimile aut majus priori latrgcinio 
aufi funt patrare. 

9 

Scimus Ser, V. non fugere , auxilio noftro ad 
regiam majeftatem efle eve&am , pro quo bene- 
ficio noftro cum Ser. V. benefacere debuifTet, 
in tempore Serv. *V* duabus aut tribus vicibus 
noftram ditionem carfaream ex finibus Ser. V. 
devaftarunt , depraedarunrque , quare Ser. V. eft 
ut acceptis [uteris tioftris caefareis ,. fummopere 
advigilet , ut prjefatum priorem latronem vU 
vum , aur caput ejus ad Porram. noftram excel(am 
mittat, Et Ser. V. aflurgens praefatarum arcium 
capitaqeos quorum confilio ifta latrocinia , com* 
munem pacem tufbantia , patrantur , fi pa* 

Yiij 
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& violation* de la paix publique s'eft faite ; 
en confideration de la bienveillance que nous 
avons eue pour fa ferenite. En cas que fa 
fer^nitd n'ait pas le pquvoir de les punir, 
quelle nous en avertiffe au plutot , & noua 
enverrons au fecours de fa ferenite une ar* 
mee innombrable •> pour punir duemenc ces 
capicaines qui ont ofe troubler la paix & la 
tranquillite publique, 

Enfih , fi ce dernier brigand , entoure en 
Moldavie par nos troupes , trouve un moyen 
de s'evader , ii retournera fans doute en Po*- 
logne ; & en cas que cela arrive , fa ferenite 
voudra bien Penvoyer vivant , ou fa tete » 
a notre haute Porte. Car fi le premier bri- 
gand qui a devafte la Moldavie n'etoit pas 
pris , & qu'on ne Penvoyat ni vivant > ni fa, 
tete , a la haute Porte , alors nous verrions 
clairement que fa ferenite tie refpe&e aucu- 
nement la paix la plus fainte , & qu'elle- 
meme eft la caufe des troubles publics ; 
ce qui cauferoit un grand mal & dommage 
B, la republique. Nous fouhaitohs que fa 
ferenite fe porte toiijours bien. 

Donne dans notre capitale , a Conftanti* 
nople, Pannee de notre faint Prophetc Maho- 
met p8£, de Jefus-Chrift Jj7^» ce xo mars* 
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fcfendi habuerit poteftatcm , propter noftram erga 
Ser. V. benevolentiam , ante omnia- fua nego- 
tia, puniat. Si autem Ser. V. non habuerit auto- 
ritatem puniendi , nobis quam prim^m fignU 
ficet & nos innumerabilem exercitum- in auxi- 
lium Ser. V. mittamus , ut pnefatarum arcium ca- 
pitanei , tan quam communem paccm & trahquiili- 
tatem turbare volentes , digne puniantur. . 



Ad extremum, ille etiam latro pofterior qui a 
Doftris militibus cireumdarus eft in Moldavia, 
fi aliquo pafto liberates aufugeret , procul dn- 
bio in Pploniam pedes fuos feret •, quod fi fiet, 
ilium etiam vivum aut caput ejus ad Portam 
noftram excelfam mitti Ser. V. operam det. Nam 
if. prior ille latro qui ante hunc in Moldavian! 
▼enerat , non caperetur , & vivus aut caput ejus 
ad Portam noftram excelfam non mitteuetur , 
turn manifeftum "erit , qu&d ex parte Ser. V. 
paci Sc fcederi fan&iffimo nullus tribuitur ho- 
nos, & quod ex parte Ser. V. pax &/tranquilli- 
tas communis turbatur , ex quo reipublicae ma- 
gnum malum & damnum futu^um eft. Ser, V. 
bene & feliciter valere cupimus. 

Datum in eivitate noftra Cpnftantinopolitar 
na , anno Prophet* noftri fan&i Mahumet 584 
( Chrifti 1^78 ) die 10 menfis martii.* 

Y iv 
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K 

Convention faitt,entrt It Roi de 
Pologne Cqfimir £• Chmclniski le fits *. 
Hettman des Cofaques* 

JLrf E roi Cafimir y en confideration de ce que 
Chmelniski, hettman des Cofaques, a ^uitte 
effe&ivement le parti ruffe; pour fervir le 
parti des Polonois , eft convenu avec lui & 
fes Cofaques des points fuivans , qu'il leur 
garancit a jamais avec la republique de Po- 
logne , comme il fuit : 

i. 

Sa majefte & la republique de Pologne 

confirment folemnellement toUs les points 

$ccord& aux Cofaques a la diete de War- 

fovie de Tan 16 S 9 , & promettent de Jes tenii? 

faintement. 

IL 

Les Cofaques renoncent folemnellement 
& pour toujours a la ligue & a Tamitie faite 
avec les Rufles, 

III. 

Le roi & la i^publkjue abfolvent gene- 
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ralemfent Vigovski , le declarent innocent 
de toute imputation , & lui promettent un 
dedommagement fuffifant en reparation du 
tort qu'il a efTuy& 

.1 v. 

L'armee polonoife doit avoir la liberty dc 
prendre quartier & fubfiftance dans rUkraine. 

V. 

Toutes les deux parties , les Polonois & Ies 

Cofaques, fepromettent faintementde chaffer 

avec leurs forces communes les Ruffes de 

J'Ukraine, 

VI. 

Chmelniski & les Cofaques promettent de 
faire tout leur poflible pour engager les colo- 
lonels des Cofaques, Czuzura & Dvoretzki, 
a abandonner le parti des Ruffes pdur em- 
braffer celui des Polonois; 

En foi de quoi , & pour preuve que cha- 
que partie obfervera ce qu elle a promis , 
dies ont figne le prefent traite fait dans le 
camp des Polonois pres de Ralodiza , ce 18 
o&obrfc 1660. 

Casij^ir, Chmelniski. 
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Capitulation faite entre les troupes 
Ruffes fous le commandement du General 
Scheremetpffy les Polonois & les Tartares. 

AUnom da Czar de la Grande -Ru (lie, 
nous , de la partie ruffe , le prince Ofipp 
Ivanovitfch Czcrbaly , le prince Gregoire 
'Afianaffei Kofloffski , Ivan Paul Akinfo , le 
colonel Theodor Xykoff, & Jean Monafte- 
reff , d'un cote , & de la partie polonoife 9 
nous les pienipotentiaires Demetrie Vifne- 
vizki , Bienerovski, vojevode de Zernigoff^ 
Potptzki, ftarofte de Halitfch , Podkomorski 
deKiow, & SzumovskideSendomir, fonimes 
convenus de la capitulation fuivante : 

I 

Que les Ruffes , entour& de tous c6te$ & 
fatigues de la maladie cohtagieufe , livrent 
leurs drapeaux , armes, canons & munitions > 
fans aucune exception , entre les mains . des 
commiffaires du roi de Pologne. 

-II. 

Renvoient leurs garnifons de toutes les 
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villes. occupees Hans TUkraine, & regoncent 
atoute pretention ulterieure, de quelle qua- 
lite qu'elle foit , fur ce pays* ; 

III. 

Les Ruffes s'engagent fans referve de payer 
aux Tartares une fomme de foixante mille- 
ecus , monnoie courance , le plutot que faire 
fe pourra. 

IV. 

Tomes les troupes ruffes feront envoyees 
par les Polonois jufqu'a Putimly , & de-la 
jufqu'aux frontieres 9 & quitteront TUkraine 
pour toujours. 

' v - • 

Les gdneraux ruffes', fa voir le bojar Sche- 
remetoff , avec tous les autres genera ux 
ruffes & les officiers principaux , refteront 
comme otages jufqu'a ce qu'on ait evacue 
Kiow , Nefchin , ZeraigofF & Perejaflavl , 
& jufqu'a ce qu'oft ait pay6 aux Tartares la 
fomme mentionnee au troifieme article, 

V t 

Tous les officiers etfangers , a&uellemcnt 
au fervice du czar , qui voudront prendre 
celui des Polouois, pourront le faire ^ & au- 
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ront pleine liberte de prendre leurs femmes > 
enfans 8c tous leurs biens avec eux , fans au- 
cune d&Iu£tion. 

En foi de quoi nous ci - deffbs. generaux 
ruffes & plenipotentiaires pplonois , avons 
figne & cachete ces prefentes, pour que foi y 
foit ajoutee. Fait a Piatki, ce i novenui66o» 
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IiERRE I, par la grace de Dieu, empe.- 
. reur & autocrateur de toutes les Ruffies, &c. 
&c. &c. a nos anciens & tout le peuple de 
Starodub : falut. 

• r 

II n'y a pas long-terns que vous , nos an- 
ciens officiers & bourguemaltres de la ville 
de Starodub , nous avez fait entendre que 
votre colonel Schunavio a ruine plufieurs 
d'entre vous en leur otant leurs terres & 
leurs maifons; &'comme vous apprehendez 
que vous ne foyez a Tavenir entierement de~ 
truits par le prdcede illegal de vos propres 
colonels , yous nous avez prie des-lors de 
vous accorder notre confentement pour vous 
permettre de choifir un colonel de la Grande- 
Ruffie; & quoique nous aybns deja des- 
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lors approuye votre demande , notre abfence 
ne nous permettoit pourtanc pas de mettre 
votre demande Tannee paflee en execution* 
Comme vous venez done de reiterer a&uelle- 
ment votre demande par un placet figne des 
attamans , fotniks , anciens des kurenes & 
de tous les Cofaques , par lequel vous nous 
faites fa voir que votre colonel ne ceffe point 
fes anciennes oppreffions ; qu'au contraire* 
il tratne comme auparavant vos proces en 
longueur , fans que vous puiffiez obtenir 
juftice ; qu'il demande une infinite de^ te- 
moignages dans les proces , mettant en pri- 
fon ceux qui ne veulent pas s'y conferver,- 
pour laquelle raifon tous les Cofaques fe 
mettent en colere ; e'eft pourqupi vous de- 
mandez de nouveau des ordonnances de 
notre cour , qui garantiflent vos droits & 
vous mettent a couvert de toutes fes oppref- 
fions. A ces caufes & autres , voulant favo- 
rablement waiter nos fujets , nous avons r£- 
folu de vous donner un colonel de la Grande- 
Ruflie , ainfi que nous en avons deja envoyd 
un a Nefchin dans la perfonne de Pierre Tol- 
ftoi ; & nous avons choifi pour le v6ere le 
major Jean Kokofchnikoff , en lui enjoi-* 
gnant tres-fort d'employer tout fon zele pour 
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tans, & faire d'abord fon rapport au fenat* 
pour demander fori agrement fur ce qu'il 
ptopofe , mais jamais de fa vie il ng s'avifera 
d'agir fans ordre & de fon prop re chef. . 

Les ci-devant colonels & anciensne ren- 
doient rien moms que juftice a ceux qui 
dependoient d'eux; ils trainoient les proces 
a Tinfini, & perdoient par -la les fupplians 
en les furchargeant de quantite d'impofitions ; 
ce qui empechoic les pauvres de porter leurs 
plaintes contre les riches & de trouver juftice. 
Nous ordonnons done tr^es - fdrieufemeni - a 
notre colonel d'etre jufte dans toutes fes 
,a&ions ; de n'etre ni double ni hypocrite , & 
de juger les : affaires fans prejugd & fans pre- 
vention > afin que tout le monde foit content 
de celui que nous leur envoyons comme co- 
lonel. 

I I 1. 

Notre colonel fe gardera bien d'agir avec 
,1'orgueil & la feverite de fes predeceffeurs ; 
il fera tou jours doux & affable envers les 
officiers. S'il agit contre cette inftru&ion , 
& quil vive a Ja xnaniere des colonels fes 
-predeceffeurs , il fera puni de n>ort , fans 

grace 
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jgrace m pardon de la moindre faute, comm© 

tel qui n'obdit point a nos ordonnaftccs , St 

qui fait un tort irreparable a notre dtat; 

I/original eft figne" Amsw Maslov,' 

premier fecretaire du fe'nat. 
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Y 1 e fc k e It , par k grace de. Dieu > em- 
pereur & autocrateur de toutes les Ruf- 
fies , &c» &c. &c. 

Salut & profpdrite a nos fujets leS Cofa- 
ques-Saporogues de tou$ les deux cot& dii 
Dnieper, les Cofaques de i'Ukraine, <*infi qu'a 
leur hettman Daniel Apoftol. #r 

Vous avez eCrit Tannee paflfce 1728 , h 
22 decembre , a vos envoyes du regimenc 
de Priluzk 5 le fotnik ou le prepofe fur cent 
Cofaques , Gr^goire Storofchepko > laffifr 
tant de rartillerie Ettepne Maklafcjieflskoi * 
Gregoire Gamaleel , & rattaman.de, Gluchof 
Tlieodor Jemelianof* & leur avez ordonnjc 
de nous remercier tres * humblement de 1* 
grace que nous avons eq pour yqu$ & tout 
le peuple de la Petite - Iluffie , ea doanai* 
; des lettres-parentes par lefqueljies rqp$ ypw 

2W$ ii. ' z 
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irons confirm^ dans votre charge , comme 
bettman tic comme chef de l'armde des Co- 
faques , en vous prifentant un baton . dc 
commaodemcnt avec tous les autres orne- 
mens qui decorent ie hettman* Vous nous 
mandez que vous avez fait publier ces lettres- 
patentes a Gluchof , & que vous avez cete- 
bre la meffe apres leur publication , ordon- 
nant que meme chofe -fe feroit dans tous 
les regimens , apres la publication de ces 
memes lettres - patentes dont il leur a et6 
envoye copie ; ce qui fe manifefte par les 
cemercirnens que vous nous avez faits , (ign& 
de ebaque regiment , par lefquels vous vous 
engages de nouveau a nous fervir fidele- 
menc & avec i'ardeur la plus inibranlable 
dans routes les occaGons. A ces caufes nous 
louons votre zele 8c vous tteioignons, notre 
agtt&ment ; tic pour vous en convaincre , nous 
«vons reeompcnfiS votre envoy ^ Storof- 
chenko tic tous fes affiftans par des prlfens , 
& promettons fpecialement a vous & a tous 
Vos Cofaques hotre grace imperiale fi votre 
*ttaehemeftt envers nous tic votre fervice font 
labours mebfanlabks. Pour ce qui regardc 
1es points *que vous rious avez fait 'reprtfen- 
-ter > voici ies rtfotations que nous en avons 
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tfonn&s. Nous vous ordonnons done de les 
publier dans tous les regimens , Icur en fai* 
font paffet dts copies bien exaftes, aim que 
tout le peuple de la Pettte-Ruilie foic inftruit 
de notre fupreme volonte. Donne a Mofcov , 
ie i $ mars de Fannee tj2$> , & de ia feconde 
de notre regne* 

Refit a Gtuckcf, Uoriginal eft figne f 

ce 13 atfril 172^. chancellier comto 

Gollovin, 



Mi 



JiisoLutlONsde Sa Majejie donnees 
dans, le confeil prive imperial fur les 
points propofes par le Hettman Daniel 
ApofioU 

\> A Ma j£st£ promet en general 8c gracieu* 

iement , de maintenir le hettman & too* 

* . * 

Us fujets de la Pctitc-Ruffie dans toutes feurt 
immunitcs , droits & Bbercds , ainfi que lew* 
cours de juftice , dec. de fa§on que tout , ches 
eux,doit fubfifter dc la meme maniere quo 
cela a etc exprime mot- a- mot dans tes points? 
confirm^ au beetman Bogdun Chmekiiki, 
lorfquil s'eft foumis avee fes Cofcjoes & la 

Z ijj 
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Ruffle, Selbn ces memes points , Ies Cofaques 
cux-memes demanderent qu'il y eiit toujour* 
des juges de leur nation dans leurs cours de 
juftice , ainfi que des gouverneurs de leur na- 
tion dans les villes. Dans leurs magiftrats , 
les fotriiks ou les prdpofts fur cent Cofaques f 
les anciens de leurs regimens , ainfi que leurs 
colonels , doivent tous etre choifis parmi 
Ieur nation. Dans ce choix la troupe des Co- 
faques prendra garde d'clire dans toutes ces 
places des gens honnetes & juftes , afin que 
la nation ne foit abfolument point vexee par 
des jugemens injuftes.&. iniques. Si depen- 
dant un de la troupe fetrouvoit left par 
un jugement porte par eux > il lui fera per- 
mis d'adreffer ies plaint'es a la cour de juftice 
fuperieure a laquelle prefident les colonels ; 
& en cas qu'il ne fut pas content du. juge- 
ment prononce par les colonels , il aura la 
liber teLde. porter fes plaintes a la cour fouve- 
raine de juftice &ablie a ' Gluchof. Mais 
com me il eft arrive, avant nbtre regne , que 
beaucoup de Cofaques & cThabitans de la 
Petite-Ruflie , mecontens du jugement de 
cette cour fuperieure , furchargeoient notre 
qour par des placets dans lefquels ils s'ef- 
for^okat de fake voir ftnjuftice du juge- 
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ftient pronooce* fe plaighant en outre d'une 
trop grande quantite de frais furies proems 
iiftentes, par lefquels les Cofaques<£; les bour- 
geois de la Petite- Ruffle etoient fort chica- 
nes , & les perdoient rpalgre le droit le plus 
ju/le , fa majefte ayant compaflion du peuple 
de la Pctite-Ruffie , & ne, demandant comme 
juge general de toute la Roffie., que d'eta- 
blir la plus grande juftice dans fes etars entre 
Jes juges , ordonne qu'iiy aura iaJ^venir 
dans la cour gtfnerale de juftice de la Pctite- 
Ruffie trois )Mges. envoyes de la Grande > 
& trois envoyes de la Petite-Ruffie + qui pren* 
dront connoiflfance de tous les proces , & 
donneronc leur fenteftce fuivant les loix 
etablies dans la Petite-Ruflie , fans impofer 
des frais* aux proces,& fens- en dfema rider 
Je moindre : prefont , attendu que xres frais 
caufent la ruine du peuple Avant que de 
prononcer la fentence portee , ils devronc 
comtnuoiquer premierement les a&es , ainfi 
que la fentence , *air Jiettman , qui t eft le ve- 
ritable prefident de la couf de juftice. Ces 
.juges. conjointement av$c lui, apres avoir 
bien ipluche Paffaire & v&rifi6. files juges 
fubalternes ne fe font pas laiffe gagner , au- 
jont foinjde lespunir feveyement , par des 

iij 
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amende* qu'on dtftribuera parmi ceux qu? 
ont perdu inju dement ieurs proems. Cequon 
doit obferver en general , e'eft que per fonne 
ne doit avoir la permiffion de porter fes 
plaintes dire&ement a la cour gtsnerale de 
Gluchof , qu'au prealable il ne fe foit adrefR 
preincrement aux cours inf&ieures ; 9c apres 
avoir pafle toutes les autres inftances jufqu'i 
la cour g&i&ale de juftice Itablie a Glu- 
chof, s'il (c croit encore Wfe par le juge- 
ment port6 dans cette cour} il lui fera fibre 
de porter alors fes plaintes au college cte 
nos affaires &rangeres &abli a Saint-Peterf- 
bourg. 

II. 

I/<9eftion (fun heftman doit etre auiffi 
litre quelle Ta 6tc de tout cems , fauf cepen- 
«Jant qu'elle fe fafle tou jours avec 1 agrdment 
& le cohfentement du czar ; car y fans fa 
permiffion , on ne doit ni faire le choix , 
ni le dipofet. Ceiui qui fern elu hettman , 
^<loit etre oblige de venir fe prifeuter k fa 
majeftc pour damander fa confirmation y 
& e'eft alors que fa majeft^ lui donnera lea 

lettres-patentcs <fc les decorations d'ttn hett- 
man* 



Vticts juftlficatives. 35$ 

III. 

En outre , fa majefti confirme giacieofe- 
jnent les anqienncs conftitutions de* Cofa* 
ques& des bourgeois de la Petite - Rufliev 
De fagon que le hettman ne doic point elir* 
feul fans le confeil des anciens & de* bour« 
geois de la Petite - Ruffie> ni un ancien gene- 
ral de la troupe , ni an colonel , ni aucun* 
autre charge. Pour ce qui regarde les aa- 
ciens de$ regimens , les fotnisks ou les pre- 
pofi& fur cent , il ne doit ni en faire le 
choix feul , ni les depofer , fans en avoir le 
confentement des anciens generaux & des 
colonels ; ceux-ci doivent donner leur vouc 
libre , & aucaoement oontrainte , fiaivant les 
anciens ufages do la Petite- Ruffie. Tous les 
emplois doivent etre donnas a des per* 
fonnes qui ont fervi long * terns > qui font 
teconnues etre fujets fideles de fa mar 
jefte , qui ne feront auameraent fufr 
pedes » afin qu'elles jie faffeot rien de con* 
traire a 1'avantage des Cofaque* , & qu'elles 
rfaient en vue que le vrai bonheur. Pour 
jemplacer la place des anciens g&eraux <5c 
des colonels > on doit propofer deux on 
trois candidats a fa ma jefte , & celui qu'eU* 

Z iv 
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aura confirm^ dans «t£e place for les re* 
xnontrances du hettman & du peuple de la 
Petite - Ruffie , ne doit point £tre d£pof£ 
fimpletaentfuivant Ja convention faite avec 
George" Ghmelniski ; mais on dolt en aver- 
tir fa majefte , en d&ailler les raifons , St 
attendre fa rfyonfe, pour dviter qu*aucun 
de la Petite -Ruffle puifle fc plaindre qu'on 
lui ait fait ni tort ni injuftice. Pareillement 
on ne doit point punir de mort , pour quel-; 
que crime que ce puifle- 6tre, ni les anciens 
gen&aux, ni les colonels 1 , niaucuri de ceux 
qui dependent deux , fans en avoir avert! 
pr&l&blement fa majeftd Selon les dou;c 
points dfe la convention faite avec George 
f Chmelniski , on doit convoquer , pour rem- 
plir les places vacantes dans les regimens, 
toiis les Cofaques enfemble ; favoir , pour la 
place des anciens des regimens , du colonel f 
des ( fotnifes ou pripofds fur cent Cofaques <& 
de* principales places parmi les Cofaques , 
& alors ils doivent dire aux places vacantes 
ceux qu'ils en jugeront dignes j principale- 
merit on ne doit point dormer de pareilles pla- 
ces a des perfonnes fufpe&es , mais Te hettman 
avec fes Cofaques doit les donner a dei 
perfonnes de merite, qui ont toujours fervi 
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fidelement , & qui aient de la capacite pour - 
remplir la place vacante. En nommant k 
ces places , . le hettman doit faire prdc^der 
r^ledion d'un ordre univerfeV* dans lequel 
ii d&aillera tous les objets ci^deflus j & a 
la tete de cet ordre fe trouvera le nom <5j 
le titre de fa majefte ; & apres i'dle&ion le 
hettman doit les animer a bien fervir & leur 
remettre des inftru&ions par ecrit. Ceux en 
outre qui afpirent a de pareilles places. * 
dohrent etre & avoir ete de la veritable reli- 
gion t les nouveaux convertis . ne doivent 
point occuper les premieres places , comme 
cela a &e d'ufage jufquX pr^fent. Si les 
Cofaques portent des plaintes contre leurs 
colonels , coqntre les anciens des regimens , ^ 

ou contre les fotniks ou prepofes fur 
cent , & qu'on trouve qu'ils aient r<5elle- 
ment fait dii tort ou commis quelqu'injut 
tice contr'eux , on les chatiera felon les cir- 
conftances ;& fuivant la grandeur du tort 
fait , on les privera de leurs charges , apres 
en avoir donne prealablement avis a fa ma- 
jeft$ & avoir atcendu fa decifion. 

IV. 
Les revenus de la viile de Korop ay an* 
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4xi abaodonntfs dc tout terns a rentretiea 
de ceux qui font employes dans l'artUlerie $ 
aiofi qu'a l'entretten des canons tic de Far* 
mement des .^roupes , fa majefte ordonne 
qu'ils feront deftin^s de nouveau au meme 
ufage , enjoignant d'entretenir le tout dans 
le meiileur &at , de payer ceux qui y font 
employes felon 1'ancienne coutume, tic de don- 
aer l'infpedtion a l'obofnoi gdndral 9 comme 
cela etoit du terns des anciens hcttmans , 
qui enverra un &at dans lequel fe trouvent 
aduellement les affaires au college des 
affaires &rangeres , 8c continuera d en en- 
▼oyer un pareil toutes les ann&s, 

V. 

Comme les fdgimens de la G&ande Ruffic 
font a&uellement en quartier dans la Petite* 
ftuffie , aux fins de defendre les frontieres 
des irruptions des Tartares , ce qui eft ana- 
logue aux points convenus avec les anciens 
hettmans , Us doivent y refter* Cepcndant 
U repartition des quartiers doit fe faire par 
un ordre mutuel du general eo chef des 
troupes de la Grande Ruflie & de Fancier* 
hettman, fans que cela ddroge cependant 
AH rien m a l'autorite des coaunaiyians de 
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la Grande-Ruffie , ni a ceux de la Petite* 

Ruffle. 

VI, 

Pour ce qui regards les regimens de vo- 
lontaires k pied 8c a cheval , que la Petite* 
Ruffle a entretenus jufqu'ici , fa majefW , pour 
€viter le poids & les incommodes de la 
perception du paiement pour ces rfgimens * 
ordonne par bonte pour le peuple de la 
Perite-RufEe , que le hettman n'entretiendra 
2 l'averiir que trois regimens , chacqft de 
cinq cens homines. ' 

VII. 

I/an 1727 , apres Pele&ion du nouveau 
hettman , il fut ordonnd que le college de 
la Petite-Rufiie ne s'occuperoit plus a lever 
les menus de la Petite»Ru(fie. Sa majeftl 
confirme la meme chofe, & ordonne de 
nouveau que la meme perception des droits 
accordee au hettman Chmelnizki , levde par 
fes fucceffeu rs apr&s lui , ferrira de regie au 
caiflier g&t&al » qui s'occupera a 1'avenir de 
4a perception des revenus des peuples de la 
Petite - Rufiie, Mais comme on ne trouve 
aqcune mention nulle part de la fomme 
ee, paxce que la perception lb faifoit 
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jadis felon la fantaifie & le boa plaifir des hett- 
mans , qui n'en donnoienc aucun compte , 
& qui ne laiflbient non plus rien dans la 
caiffe a la fin de l'annee, ce qui caufoit tou- 
jour* beaucoup de cris & de mecontentemem 
encre les peuples de la Petite*- Ruffie , pa? 
rapport a Tinegalite de la diftribution de ces 
memes revenus. Sa majeftd » pour empecher 
a lavenir tous ces defordres , ordonne qu'ii 
y aura , fous le caiffier general , deux rece- 
vcuvs , dont l'un fera de la Grande , & l'autre 
de la Petite -Ruffie ; tous les deux feront 
choifis par les regimens de la Petite-Ruflie + 
& leur devoir & fon&ion fera de percevoir 
a tfavenir les revenus de la Petite-Ruflie de 
ceux qui font employes aux maifons de ville , 
& ils verferont tout ce qu'ils reoevront dans 
la caifle du .caiffier general , & felon les 
points accord& expreffement au hettman 
Chmelniski. Cet argent fera employe pour 
les depenfcs militaires de la Petite -Ruffie , 
en tenant ua livre dans lequei on detaillera 
cxaftement la recette & la depenfe anriuelle , 
comme celafe pratique dans tbutes les bonnes 
economies. Et comme fa majefte nepeut point 
voit clair au fujet des rfcvenus de la Petite- 
Ruffie , pares? xju'aucun compte ne fait entre- 
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voir ni la recette ni la depenfe , fa majefte 
. qrdonne jufqu'apres une recherche generate 
au fujec de ces revenus ; qu'on doit lever 
feulement ces perceptions fur les maltrifes & 
les productions qui entrent dans le com- 
merce ; fa voir , fur Teau -de-vie , fur la graifTe, 
for les abeilles & fur le tabac, non com- 
,prifes les perceptions qui fe font fur les 
foires . & fur ceuxqui achetent& qui ven- 
dent du froment , & fur celles .qui fe font 
fur les ponts & les trajets fur les rivieres , 
dememe que le tribut annuel des bourgs & 
des maifons des villes & de tout le betaij. 
Toutes ces perceptions fe feront indiftin&e- 
ment fur tous les maitres nobles & couvens 
de la Petite-JRuffie , & fur tous ceux qui fe- 
ront un paYeil commerce. Enjoignant ex*- 
preflement de ne point etablir,fans un ordre 
expres de fa majefte , d'autres impots , ni 
de trop molefter les gens. Tout cet argent 
fera verfe dans la caifle du caiffier general ; 
& s'il fe trouve uh refte par an , apres avoir 
fait les depenfes n&refTaires , on en donnera 
^ avis a fa majeftd , & on n'employera point 
ce refte arbitrairement fans avoir demands 
un ordre de fa majefte ; & comme* fa ma-* 
jeftd ignore par^Uiement le terns pendant 
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lequel on leve . ces Impositions , elle Vent 
quon lui faffe un detail des mois dans lef- 
quels on fait ces perceptions , eo y ajou- 
tant la difference de ces perceptions fuivant 
les diffcrens lieux de la Petite-Ruffie , ainfi 
que la raifon pour la quelle cette difference eft 
introduite ; & comme fa majefte n'auroit 
rien tant a coeur que d'etablir a 1'avenir l'e* 
galite dans toutes ces perceptions, on ajou- 
sera a tout cela un avis comment & de 
quelle maniere on pourra l'introduire , 8c on 
enverra tout cela au college des affaires etran* 
geres a Saint-Petersbourg. 

VIII. 

Sa majefte veut & ordonne abfolument 
quon ne puifle oter les biens dh terres aux 
Cofaques , foit qu'ils les aient re^us a&uelle- 
ment pour des fervices rendus dans la guerre 
ou qu'ils les aient achetes. On ne leur otera 
pas non plus les dignit& qui leur font diks 
de droit ; on fe gardera en 'meme-tems de 
ne point les oter a leurs veuves pendant tout 
le ttms qu'elles refteront veuves » ainfi qu'aux 
en&ns males qu'ils laifleront ; & fi le hett- 
man trouvc quetqu'un digne d'etre recom- 
pense, a caufe de fes long$ & boas fervices, 
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Ik majeftd ordonne que le hettman lui en 
rcnde compte , & j joigne fes obfervations 
fur la maniere dont on pourroit r&ompenfer 
fes fervices, & fa majetfc fe referve de lui 
fairc connoltre fon intention ; car fa ma- 
jefte ne defire rien cant que de combler de 
fes bontes & de fes bienfaits tous ceux qui 
Font fiJelement fervi. 

IX. 

Dans les conventions fakes avec le hett- 
man Bogdan Chmelniski , il eft ftipuld que 
le hettman doit pofleder comme une annexe 
de fa dignite le regiment de Tfchigirin pour 
en tirer les revenus. Par des or J on nances 
£mandes des pre Jecefleurs de fa majeftd , on 
affigna au hettman , au lieu du regiment de 
Tfchigirin , le regiment de Hadiatfch ; mais 
comme fa majefte trouve ceci contraire aux 
conventions faites avec Bogdan Chmelniski , 
elle ordonne de rendre au hettman le regi- 
ment de Tfchigirin avec toutes fes d^pen- 
dances , pour le pofleder de la meme fa$on 
que fes predecefleurs l'ont pofled^ avec toutes 
les dignit& qui y etoient attachees ancien- 
iiement. En outre, fa majefte ordonne d'exa* 
miner foigneufemeht la qualitd & la quantity 






p6$ Pieces jufiijkativeu 

de terres qui en ont depend u ancicnnement > 
pour les lui rendre pareillement , parce qu'il 
n'eft que trop connu que le hettman Skoro- 
padski a fu s'approprier beaucoup de ces 
terres qu'il a conferees par des lett res-patented 
a fa femme , fes enfans & aux couvens. 

Tous les biens & terres qui appaite&oient 
anciennement a Tancien general » aux colo- 
nels , aux anciens des regimens , aux fot- 
niks & aux hettmans > dcrfvent , au cas qu'on 
en ait chang^ la nature , ou qu'oh les ait 
employes a d'autres ufages , retourner 8c 
&tre appliques a leur premier & principal 
objet , ainfi que les terres 8c les biens qui 
appartenoient aux hotels de ville. Ceux qui 
en jouiflent aduellement fans en avoir un 
titre 9 ou qui ont fu les obtenir par des 
lettres - patentes , doivefnt les perdre apres 
en avoir fait des recherches exades , dont 
on enverra une note sure au college des 
affaires etrangeres a Saint-Petersbourg. On 
&endra ces recherches fur tous les etablif- 
femens qui jouiflbicnt de pareilles terres p 
principalement auffi fur la chancellerie qui 
doit entretenir de ces fonds les troupes* 

Toutes 
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Toutes les terres qu'on trouvcra avoir &t€ 

6t&s a ces dtabliflemens , rentrcront & fe- 

ront deftinles a lufage prefcrit par ces &a- 

bJificmens. # 

XI. 

Pour ce qui regarde la t ran flat ton de la 
refidence du hettman de Gluchof dans un 
autre endroit , le hettman a fon retour de 
Mofcov , propofera un . endroit propre a 
cela a fa majefte , qui fera expedier enfuite 
une ordonnance a cet £gard. 

XII. y 

Scion les conventions faites avec le hett- 
ma6 Chmelniski * perfonne de la Petite- 
Jluffi* ne dok reeevoir des payfans tranf- 
fttges de 1* Grande-Ruffle , fous peine de 
mort ; mais comme il y en a pourtant qui 
s'enfuient fouvent > fa majefte ordonne qu'oa 
fuive ks brdonnances donnees dans les an- 
nees 1718 Sc 1723 , au fujet des payfans qui 
s'enfuient de la Grande - Ruffie , dans lef- 
quelles il eft ftipule combien les feigneurs 
doivent payer pour les ravoir. Sa majeftd , 
vu que ces fuyairds caufent beaucoup de 
dommatges a leurs feigneurs , qui font obliges 
dfc paydr toutes les impofitions . pour eux » 
Tome 2/ t A a 
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quand meme ils ne font point prefens ; 
efpere que ceux de la Petite-Ruffie , quand 
ik en auront de pareils , agiront <le bonne 
foi envers eux , & ne les furchargeront pas, 
mais leur rendront juftice, apres avoir fait 
les recherches necefTaires. 

XIII. 

On doit payer les memes impots fur touted 
les chofes qu'onvend & qu on achete, comme 
on les a payes jufqu'a prefent. Cet argent doit 
etre verfe dans la xaiffe de fa majeftd ; & 
comme ces impots ne fe levent pas feule- 
ment fur les habitans de la Petite - Ruffie , 
mais audi fur les habitans de la Grande-Ruffie 
& fur les etrangers , ils ne peuvent non plus 
caufer aucun dommage aux habitans de la 
Petite - Ruffie. Le caiflier levera done ces 
imp&ts ; & $*il devoit en demander trop , 
on pourra porter fes plaintes contre lui en 
juftice reglee ; & s'il venoit a s'oublier ju£- 
qu'a demander des prefens , on en donnera 
avis fur le champ t(u hettman. 

XJV. 

Pour ce qui regarde lapermiffion donnde 
aux marchands de la Petite -Ruffie d'aller 
ep terns de paix aux villes fronticres de 1% 
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Ruffie , pour y porter des marchandifes qui 
n'y font point defendues , fa majefte, pouc 
faciliter da vantage ce commerce , nommera 
une commiffion qui donnera les ordonances 
neceffaires en fon nom. 

Quant aux juifs , fa majefte leur permet 
de venir frequenter les foires de la Petite- 
Ruffie avec leurs marchandifes ; mais elle 
ordonne expreffement qu'ils ne doivent point 
avoir la liberty de vendre leurs marchan- 
difes en detail , mais tou jours en gros. On 
aura foin en meme- terns de bien prendre 
garde quils n'empoctent point , en retour- 
nant , ni des monnoies d'or ou d'argent fuc 
lefquelles il y a le coin de fa majefte, ni des 
copekes ruffes , ni aucune autre monnoie 
ruffe. Si quelqu'un s'avife de leur en donner 
ou d'en recevoir d'eux , il s'expofera a la puni- 
tion di&ee par Tordonnance de 1'anride 1727^ 
d'etre envoye en exil en Sibdrie. 

XV. 

L'ordonnahce donnee Tannie 1727 , dide 
qu'aucuh de la Grande - Ruflie ne doit point 
acheter des terres , moulins ou autres biens- 
immeubles dans la Petite-Kulfie , & que ceux 
qui en auront achete t les doivent vendre; 

Aaii 
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Sa majcfle cependant fouhaicant que fes &«• 

jets de la Grande & de la Petite-Ruilie aient 

indiftin&ement la liberie d'acheter des ter- 

res., & qu'on n'en excepte que les ecrangers , 

elle ordonne qu'a l'avenir , chacun de la 

Grande & de la Petite -Ruffie aura indif- 

tindtement la liberte d'acheter des terres ou 

il voudra , avec la referve cependant que 

ceux de la Grande-Ruffie qui acheteront des 

terres dans la Petite-Ruffie , feront afTujettis 

aux memes fervices que ceux de la Petite-; 

Ruffie ; ils payeront les memes impots , obei- 

ront a la jufticfc du pays , & fe foumettront 

a" tout ce qui eft ordonne par les loix de la 

Petite-Ruffiei 

X V L 

A Tegard des roskolfchiks qui fe font re- 
tires de la Grande - Ruffie , pour s'&ablir a 
Starodub & Zchernigof , & qu*on a infcrits 
&,enregiftres par ordre du fenat dans les livres 
pour payer un impot annuel a la chancelleriedu 
gouvernement de Kiow , Comme il y a des 
raifons tres-fortcs pour ne pas les laifier ren- 
trerdans la Grande-Ruffie, ils refteront fous 
les ordres du hettman > qui cependant aura 
la circonipe&ion d'envoyer des officiers surs 
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s, 

jf our examiner fi leur nombre s'eft accru ou 

non 9 depuis leur premier denombrement. 

Dans le premier cas , on augmentera leurs* 

impots a proportiou , & on en enverra 1©> 

produit annuel au college des affaires etran- 

geres a Saint - Petersbourg. Kn cas que ces 

gens duflent faife quelque tort aux habitans da 

la Petite-Ruflie , c eft lehettman& fes affiftans 

qui prendront connoiflance de la chafe & qui 

ks jugeront. S'ils cherchoient a fake des 

proftlytes , ils feront punis de mort ; du refte 

on fera tout ce qui eft poffible pour les ecar- 

ter de cette herefie , ce qui s'eft pratiqud 

a vec beau coup d'avantage dans la Grande- 

Ruffie. 

XVII. 

Pour ce qui regarde la ville de Kotel avec 
fes appartenances , fi par dts recherches qu'on 
inftituera 5 on trouve qu'elle a appartenu au 
regiment de Hadiatfch 5 on la rendra a ce 
regiment. Ceux qui auront conftruit des vil- 
lages , ou defriche de$ terres , foit des bour- 
geois de Hadiatfch ou de Pultava , feront 
traites de la mcme fagon , comme on les 
traite en pareil cas dans la Grande-Ruffie. 

XVIII. 

II eft defendu abfolument aux pretres & 

A a iij 
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aux couvens de la Petite-Ruffie, d'achetef 
des terres des Cofaques , & les Cofaques ne 
doivent point ni leur en vendre, ni les mettre 
en gage chez eux fous quelque pretexte que, 
ce puiffe etre. En cas que les couvens. ou 
les precres ep achetaflent pourtant , contrc 
ces ordonnances , ou en reguffent comme 
des legs , on doit les leur enleyer fans fegon > 
fans leur faire aucune indemnifation , & Its 
diftribuer parmi les Cofaques , ou les rendre 
aux veritables heritiers ; car cette n>eme me-f 
thode % au fujet des terres appartenantes aux 
couvens , s'obferve dans la Grande -Ruffie* 
En cas que quelqu'un voulut faire un don 
a une eg life ou a un couvent , cela doit fe 
faire en argent , mais jamais au prejudice 
td'un troifieme ou d'un h£ritier ; car dans le 
cas pu un heritier porteroit fes plaintes > on 
le jugera de la meme maniere qu on le fait 
dans la Grande - Ruffle. , 

XIX, 

Dans les points confirmds au hettman 
Bogdan Chmelniski , on eft convenu qu'au- 
cun hettman ne doit entretenir correfpon- 
dance avec une pqiffance etrangere ; & en 
cas qu'un hettman re§ut dqs lettres d'une 
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puiflaftce &rangere , ou meme un envoye 
charg£ de lettres pour lui au fujet de chofes 
qui regardent fon pays , il doit configrer fur 
ces lettres avec ceux que fa majefte lui 
a adjoints , les faire traduire enfuite ^ & les 
envoyer a fa majefte. Pendant ce tems-Ia il 
doit arreter ces envoyes aGluchof, jufqu'a 
ce qu'il ait regu une' reponfe de Saint> 
P&erbourg. Mais fi le hettman reicevoit des 
lettres de lafrontiere de Crimde & des'villes 
de Pologne y concernant des affaires de U- 
mire , ou que les Cofaques aient enleve deb 
chevaux , ou du betail ,.. qu d'autres chofes 
pareilles, alors fa majefte lui ordopnede les 
lire , d'examtner l'affair«e ; & dfc faire reponfe 
fous le's yeux du confeil , de rendre prompte 
juftice , & de donner part de tout ce qui 
s'eft pafle au college des affaires etrangeres* 



, 1 * 

V 



Sa majefte ayant ete informfe qUe-te peuplte 
de la Petite-Ruffie eft juge firivant^dbs loix 
particuliefes r qufon-nomme commun&nerft 
fcs loix de Magdebourg^ & de Saxe , qui 
caufent fouvent des quipro quo entre les juges, 
elle ordbnne pour le- falut des p.euptes de la 
Petite-Roffie , de traduire ces loix dans ta. 

A a iv 
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laoguc de h Grande- Jlgflie $ fe chafgeant 
xl'en remettre le foin a xfcs perfonnes capa- 
-bles , qui apres en avoir fait un feul code, 
les leur enverront pour ayoir leur appro* 
bat ion. 

Au refte , fa majefte efpere que le frett- 
man veiliera foigneufement fur tout ce qui 
pourra concerner le fervice de fa majefid & 
fon int&et , & quil agrra pour tela toujours 
de concert avec le confeil > avec les anciens 
gen&aux & les colonels > qui tous enfemble 
ie r<fglerofct toujours felon leurs anciennes 
coutumes. Donne dans la ville de Mofcov , 
1'anntfe 172^. 

Chancelfer comte Gollovik. 

i". ' — ' '■■■',' 

o 

A N N B , par la grace de Dieu , imperatrice & 
ampcratrice de toutesles Ruflies, &c.&c.&c. 
Salut, a tous nos fideles fujets du gou- 
vernement de la Petite-Ruffie, aux anciens 
des regimens , a Tarmtfe & a tout le peuple 
de la Petite-Ruffle. 

Faifons favoir que par la vqlonte de Dieu , 
jaoire fidele fujet le hettman Daniel Apoftol, 
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-de Tarm^e des Cofaques-Saporogues & des 
deux cotes du Dnieper , vient de mourir* 
ce 17 du mois de Janvier. Comme nous avons 
<ke tres-contens de fa fiddliti^ de fon fer* 
vice , nous le regrettons vivement. Mais 
puifque nous fommes obliges d employer tout 
le zele & une reflexion mure , pour que cette 
.place honorifique foit rcmplie par un autre 
bon & fidele fu jet 9 duquei nous ayons lieu 
de nous promettre toute la fidditc poffible , 
pour que nos ftdeles fujets ne re£oivent an* 
cun dommage ni malheur , comme cela eft 
arrive par la trahifon de plufieurs de vos 
hettmans , principalement par celle du 4er* 
nier maudit traitre Mazeppa , & que d'ailleurs 
nous 9 grande fouveraine , par un amour ma- 
ternel envers nos fujets & tout le peuple de 
la Petite -Ruffie , nous fommes engagee a 
dviter tout ce qui pourroit embrouiller les 
affaires de ce pays , pour qu'il n'en refuted 
rien qui puifle tendre contre nos int&6ts & 
occafionner quelque dommage a nos fujets J 
trouvons bon d'ordonner de fufpendre l ? #eC" 
tion d'un hettman , jufqu'a ce qu'on ait 
trouvd un'fujet fidele &: digne pour cette 
place honorifique. Pendant cet intervalle nous 
ordonnons que le gouvernement de la Petite* 
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Buffie foit compofe de fix perfonnes. Entre 
jces fix perfonnes , fera compris notre lieu- 
tenant-general , lieutenant - colonel de notre 
garde a chefjti , 3c notre aide-de-camp-gene- 
ral le prince Alexis Schachaffskoi , avec deux 
autres perfonnes de la Grande - Ruffie & chi 
gouvernement general de la Petite - Ruffie , 
le caiffier - general Jacques Lifogub f avec 
deux autres que vous choifirez felon votre 
ton plaifir , qui doivent aller de pair & Stre 
regardes comme egaux dans les feances ; de 
maniere cependant que ceux de la Grande- 
Ruffie prendront leur place a droite , & ceux 
de la Petite - Ruffie a gauche ; ceux-ci en- 
femble traiteront toutes les affaires de la 
Petite-Ruflie , qui etoient autrefois du reflbrt 
du hettman, d'un accord & d'an confeil una- 
nime. lis figneront les affaires & les ordon- 
nances a la forme des ordonnances de fa 
majefte , apres les avoir jug£es felon les 
droits de la Petite -Ruffie , & felon Pint 
tru&ion donnee au feu hettman Daniel Apo£ 
tol , Tan 172$. lis prendront garde qu'il n'ert 
refulte rien qui foit contraire a nos interets , 
& que la nation n'ait pas des oppreffions a 
craindre. Le confeil general de guerre qui 
eft en fonftion > reftera avec le commiflaire 
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Fur le meme pied , ainfi que tout ce qui re- 
garde les impots. Cette prefente ordonnance 
fera publiee par-tout , pour que* tout le peuple 
fache notre volontd, & les foips paternels 
tque nous confervons toujours pour lui. Nous 
efpero ns reciproquement que vous refterez 
inebranlables dans votre fid elite , conforme- 
meat au ferment que vous nous avez prete. Car 
nous , grande fouveraine , nous ne cherchons 
rien aufli ferieufement que de conferver routes , 
vos loix & privileges dans tous les points & 
claufes , fans jamais y changer la moindro 
chofe, de la meme maniere qu elles ont ete 
confirmees au hettman Bogdan Chmelnizki , 
dans le terns qu'il s'efl: foumis fous la pro- 
tection du fceptre de feu & digne d'eternelle 
memoire notre grand-pere lcS grand fouve- 
rain czar & grand -due de la Ruffie Alexis 
Michailovitfch. Donne a Saint - P&ersbourg , 
Tan 1734, le 31 Janvier , & le cinquieme 
de notre r£gne. 




-*., 
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Instruction en vertu de laquelle ceux 
qui font places a la tite du gouver- 
nement de Ik Petite - Ruffie a la place 
du hettman > doivent agir. 

I. 

J u s q u ' a u moment qu'un nouveau hett- 
man de la Petite-Ruffie fera tflu, qui nous 
fera agreable , St a l'ile&ion duquel nous 
contentions , le gouvernement de la Petite- 
Ruffie doit confifter en fix perfonnes , entre 
lefquelles notre lieutenant-general , le lieute- 
nant-colonel de la garde a cheval , & notre 
aide-de-camp-general le prince Alexis Scha- 
ehaffskoi aura la premiere place , avec deux 
autres perfonnes de la Grande-Ruffie , & le 
caiffier gdn&al Jacques Lifogub du gouver- 
nement de la Petite-Ruffie , avec deux au- 
tres perfonnes de la Petite-Ruffie , que les Co- 
faques choifiront felon leur bon plaifir , occu- 
perpnt les places fuivantes. Dans ]es feances 
ils ferbnt tons egatix. Ceux de la Grande- 
Ruffie occoperont les places a droite , & ceux 
de la Petite-Ruffie les places a gauche. Ils 
gouverneront & jugeront toutes les affaires 
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felon nos ordonnances & les Ioix etablies dans 
la Petite-Ruffie , felon la teneur qui fe trouve 
dans I'inftruftion donnee au feu hettman 
.Daniel Apoftol , Tan 1729. lis agiront tous 
de concert , ils jugeront les affaires d'un com- 
mun confeil, & ilsfigneront toutes lesexpe* 
ditions enfemble. 

I L 

Les affaires contentieufes & crimirielles fe 
jugeront felon Tancienhe maniere , par le 
jugement des cent en premiere inftance , 
par les colonels en feconde ; puis # fi les 
parties ne font pas contentes du jugement 
porte , ils pourfuivront leurs plaintes par 
appel devant le confeil general de guerre 
d'apres les loix & coutumes etablies dans la 
Petite-Ruffie. En cas que quelqu'un ne foit 
non plus content du jugement porte par le 
confeil general , il lui eft permis de prendre 
Tappel a la regencfe du hettman ; cette re- 
gence parcourra les v a&es, &' jugera le pro- 
ces fuivant les Jdix du pays fans aucun dehu 
En cas que quelqu'un foit encore me content 
de la fentence prononcee par la regence du 
hettman , il aura la liberty de fe prefenter 
devant notre fenat a Saint-P&ersbourg , pour 
y pr&enter fa requete ,<dans laquelle il aura 



f 
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l'attention dc demontrer clairement le dom- 
mage qu'on lui a fait , il ajoutcra toutes les 
preuves neceflaires pour le mettre au jour , 
afin qu'on voie que ce n'eft pas par caprice 
qu'il pourfuit Ton affaire. 

I I L . . 

Les revenus de la commiffairerie , regies 
dans les points du hettman Bogdan Chmel- 
nizki , feront leves par deux commiflaires de 
guerre nommes pour cela , dont Tun fera de 
la Grande - Ruffie , & Tautre de la Petite- 
Ruffie, & par desadjoints qui feront nommes 
par eux pour lever les impots en vertu du 
feptieme point de Pinftruftion donnee Tan 
11729, que. nous confirmons generalement 
par ces prefentes , en y ajoutant que les 
revenus feront employes a des depenfes eflenr 
tielles pour Parmee. Les comptes de la re- 
cette & de la depenfe feront prefentes a la 
chancellerie de la regence du hettman , qui 
apr£s les avoir examines , les enverra a la 
chancellerie de notre fenat etablie pour les; 
affaires de la Petite-Ruffie. 

I V. 

Les revenus leves autrefois pour le baton 
de commandeinent du hettman , pour fe$ 
chevaux , charriots, carroffes, &c. qui lui 
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&oientdus perfonnellemenc comme hettmari, 

doivent etre leves dans ce.t intervalle jufqu'au 

choix d'un hettman par des commiflaires par- 

ticuliers , mais ils ne doivent etre employes 

pour aucun objet fans notre ordonnance fpe- 

ciale. 

V. 

Le remplacement des places vacantes dans 
le gouvernement de la Petite-Ruflie , des co- 
lonels, & de ceux qui font au-deflbus d'eux , 
doit fe faire abfolument fuivant le troifieme 
point de Pinftru&ion donnde l'annee 1725) • 

V I. 

A Regard de l'entretien des regimens des 
volontaires a pied & a cheval , on agira 
conformement au fixieme. point de lordon-^ 
nance donnee l'annee 1725, 

VII. 

Comme les loix de la Petite-Ruflie , nom- 
inees les loix de Magdebourg & de Saxe , 
ne font point encore ni traduites dans la 
langue efclavonne , ni raflemblees dans un 
code , fa majefte , pout 1'avantage & la plus 
prompte juftice 7 ordonnede nouveau de les 
traduire audi -tot qu'il fera poffible , confor- 
mement a Tordonnance donnee l'annee 1725U 
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VIII. 

En general , le gouverneur qu'on Jvient 
de mettre a la place du hettman , doit obfer- 
ver abfolument les ordonnances donnees au 
feii hettman Daniel Apoftoi j il doit faire 
avec le plus grand empreffement & la plus 
grande fidelite , tout ce qui tend a notre fer- 
vice & a nos interets. En cas que ceux du 
gouvernement trouvaffent , felon les circonf- 
tances du terns & du pays , quelque chan- 
gement a faire pour le profit , ttnteret , la 
j!>lus grande surete , & le meilleur ordre de 
notre peuple , ils doivent envoyer , avec leur 
fentiment , le changement qbon trouve pre- 
ferable a faire a fa majefte metne. Donne a 
Saint-P&ersbourg, 1734 j ce 13 Janvier , le $ A 
de notre regne. 

I/original a le I/originai eft fignS 

grand fceau del de la pf opre main 

l'empire pendant dp fa majefte t 

a des cbrdes de A N N A. 

foie. 

FIN. 
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AP P R 0B4T ION. 

J 'A I iu par ordre de Mofifeigneur le Garde des Sceaux 
un Ouvrage intitule , Hiftoire de la Petite - Ruffle ,- 
& je n'y ai rien trouve* qui m'ait para devoir en empScher 

rimpreffioii. A- Paris, ce n Noveinbre 17S?. 

« 

Signe, PERRIN DE CAYLA 
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P Riri L£ GE D U RO L 

M^jO VIS 9 par la grace de Dieu , Roi de France & de 
Navarre ; A nos ames & feaux ConfeHlers , les Gens te- 
nans nos Cours de Parlement, Maitres des Requetes ordi- 
naires de notre Hotel , Grand- Confeil , Prcvpt de Pa- 
ris , Baillifs, Senechaux , leurs Lieutenans Civlls & 
aycres nos* JuSiciers qn'3 appartiendra : Salut. Notre 
ame le Sieur Cuchet, Ubraire, Nous a fait expofer 
qu'il' defireroit faire imprimer & donner au Public les 
'Annates de la Petite* Ruffle* covenant V Hiftoire des 
Cofaques - Saporogues &, de V Ukraine , depuis leur 
otigine jufqu* a nos jours , traduites par M. Scherer , 
& dries des manufcrits confervis a Kiow ; s'il nous 
plaifbit lui accorder nos Lettres de Permiffion pour ce 
neceflaires. A ces causes , voulant favorablement trai- 
ter rExpofant , Nous lui ayons permis Be permettons par 
cesprefentes, de faire imprimer ledit Ouvrage autant de 
fois qtie bon lui femblera , & de le faire vendre & d£- 
blter par tout notre Royaume , pendant le terns de cinq 
annees conftcutives , a compter du jour de la date des pre 1 - 
Tome IL B b 
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fenm. Famous difenfesi tons Imptimtm , Libeairo 
& autre; perfbnnes J de quelque qualit£ & condition qu'elies 
(blent , d'en introduce d'impreffiori 6trangfcrd dans aucuni 
lieu de notre obeiflance : A la charge que ces Pr£fentes 
(eront enregiftrdes tout au long for le Regiftre de la Com* 
tnunautl des Iraprimeurs & Libraires de Park , dans trots 
mois de la date d'icelles \ que I'impreflion dudit Ou- 
vrage (era faite dans notre Royaurae , $ non ailleurs* 
en bon papier & beaux cara&eres $ que l'Impltrant (e 
confbrmera en tout aux Riglemens de la Librairie , & no- 
famment a celut du 10 Avril 17* J > & a 1' Arret de notre 
Confeil du 30 Aout 1777 > a peine, de decheance de la 
prefente PermifEoh ; qu*avant de I'expofer en vente\ 
le raanufcrit qui aura (ervi de copie a Timpref&on dudit 
Ouvrage , (era remis dans le me me ttzt od PAppro- 
bation aura et£ 4onnee , es mains de notre tres-chet 
& ftal Chevalier , Garde des Sceaux de France, le Sieur 
PE Lamoignok , Commandeur de nos Ordres ; qu'il 
en (era enfuite remis deux exemplaires dans notre Bi- 
bliotheque publique > un dans celle de notre , Chateau du 
Louvre , un dans celle de notre tres-cher & real Che- 
valier , Chancelier de France , le Sieur de Maupeou, 
& un dans celle dudit Sieur de L^moignoh: le tout 
a peine de nullite des Prefentes : Du contenu deC- 
quelles vous mandons & enjoignons de faire jouir ledit 
Expofant 8c Ces ayans-caufe pleinement & paifibleraent, 
fans fouffrir qu'il leur (bit faic aucun trouble ou empe- 
chement. Voulons qu'a la copie des Pr&entes , qui (era 
imprimee tout au long , au commencement ou a la "fin 
dudit Ouvrage , foi foit ajoutee comme a Toriginal. 
Commandons au premier notre Huiffier ou Sergent (iir ce 
re^uis, de fake pout Pexecution d'icelles , tous aftes re<r 



<juls & neceflaires ; faos demander autre permlflion , 
& nonobftant clameur de Hare , Charte Norm&nde , & 
Lettres A ce contraires : Car tel efi notre plaifir. Donni k 
Versailles, le quinzifeme jour da mois de Novembre ,' 
l'an de grace tsQ fept cent quatre- vlngt-fept , & de notre 
Regne le qtiatorzieflae* Par 1? Roi en (on ConfeiL 

Si$nc 9 LE BEGUE. 

Rcgiftrtfur le Regiftrc XXllIde la ChambreRoyal* 
§f Syndicate des Libraires 6 Imprimeurs de Paris , 
N°. i%%9 , foL 406 , confbrmement aux difpofhionr 
hvonc&s darts taprifenH PermiJJfon; & a la charge 
de remettre a ladite Chambre Us neisf exemplaires 
prefcrits par tArrh du Con/ell da 16 Avril 178ft 
A Paris, le 7 De'ambre i7*7* 

Signi % HYON ?&*, Adjoin* ']> 
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&AQ&9, ligne6, ScTtebizonde, Ufe\ ou Trebizond* 

44, t, DonshofF, Ufa Donboff 

" 49, ii, Achtieka, ii/er'Achrirka 

64, *, Wnfma, tifc whfim 

,«iS, . 5, WUepsk.iifeWitepsk 

*3, 8, ou Pufchkarenko , efface^ ces mots 

7*, i , Podolfij ," We? Podollhi , 

.' 74. ■ ii, fcucre ,i(/e?fource 

79, 14, Pufchkav , fiTerPufchkar 

. '8f, • 20, Taroilav, 'life* Jarofhv , 

. no, i iff Karnef , fi/ej Kanef 

'; in, io, Tabic noTski , -Ufa Jablonovski 

" I'l+j 1 8, Berejaflavl, iifa Perejaftavl 

•Villi *Ji Cralmaleel , ii/ej Gamaleel 

Xi8, »i, faridfctiawi y/ejfa'ndttb«k. 

H£i - xi, d'Ulman, iife? d'Uman 

ij¥i ** : . PodolkJ, /ifo Podolski ' 

ijS, j, Samoilavitfch , lifej Samo2oviltt(clii 

I4i, *o, i vitfch 

147, ", 1 Teodor 

148 , 8 , 1 ■{ Pafclis 
iji, 114, B ej Kofeli 

itf? , 17,1 , Ufez Tfchernigof 

Ibid. 18, A {Michel 

170, 1*, 1 h, Jifej ThiodoroYiltfchi 

1 89 , /igne iernibe ie la nett , deux , Ufa an 
»po,iigne ip ie la note , le fecund frere , ii/ejle 
feCond , beau-frere 

■ JWA iji Kenrikoff , Zifef Hendrikoff 

Ibid. 10 , Jefingsfski , life\ Jefimoffiki 

in , 9, propofe , lifer prepoffi 

Ibid. 10, Tedor, lifer Teodor 

i"W. iz, Polubatok de Karpjrfch , mttter KB* 

virguls apris It nom Polubatok 

nti l? , artocrateur, Ufa auibcrateuc 

*ij, 9, Teodore , /j/e^ Teodor 

»!£> ij, artocrateut, ii/Vj autocrateur ' 



**9l li, artocrateiir, /i/ir^autocrateuf 
%zo, 3, artocratrice , life\ aut^ratrice 
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